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quartier commercial de la ville 
Cowansville est détruit par le 

I, dans la matinée du 3 déc.
, mmages s’élèvent à quelque $600.000.— Une octogé- 

d ire Mme Phil. Hauver, meurt d’une syncope en aper­
çant les flammes.— Sept personnes légèrement bles- 
Çs en combattant l’incendie. — Quinze familles sans

foyer. __________
DECURATION DU MAIRE EUGENE BOISVERT

NOS INSTITUTIONS - NOTRE LANGUE - NOS LOIS

La route qui relie 
Saint-Hyacinthe 
à Drummondville

IJ3 CHOEUR EAVAIJLÉE-SMITII

U* ingénieurs du ministère do 
lu Voirie sont A préparer des plans 
pour In complétion de la voie Slr- 
Wfllfrid-Irfiurier, entre Sulnt-Hya- 
elntlio et Drummondville. II est 
probable que les travaux se termi­
neront dès l’au prochain. Des re­
commandations dans ee sens ont 
été faites au ministre de la Voirie, 
notamment par M. Hubert Bernard, 
député de Drummond A l'Assemblée 
législative, en raison des dangers 
qu'offre la route telle qu'existante, 
avec une seule voie de béton.

LsviUe, 4, (Spéciale).
'* quartier commerça de 
InsviUe n'existe plus. Un in- 
2 qui su déclara dans le sous- 
Z magasin Dominion Store vers 
npuf heures, dimanche matin, se 
~ ‘ a avec une rapidité extra­
ire En un clin d’oeil tout le 
ier commercial, comprenant 
^.deux établissement, était en 
^es On appela du secours de 
rnha:n. Granby et Montréal. L’in- 
odie ht rage pendant sept heures. 
f l'arrivée des pompiers de 
uhanv et Granby, notre équipe 
nompiers volontaires sous la di­
ion de M. Allan Watt, conseiller 
président du comité des incen- 

J (ll des efforts surhumains pour 
•concrire l'incendie, car pendant 
,elque temps on aurait cru que 
ôtel New-Ottawa qui comprend 75 
j.nbres y passerait. Cet hôtel 
nt d’être acheté par M. Maurice 
,urice. autrefois de Danville. Plu- 
urs scènes tristes et pathétiques 
déroulèrent dans les rues. On 

uvait des gens pleurant la pci te de 
ur établissement. A la vue de l’in- 
ludie, une personne âgée de 81 

Mme Phil Hauver, mère de 
>mer Hauver, ancien hôtelier, est 
3rte subitement d’une attaque car- 

jque.
(Le maire Eugène Boisvert, de 
iwansville, petite ville de 3,500 
ibitanLs. a déclaré que le violent 
[cendie qui a rasé une section des 
»ux côtés de la rue Principale, et 
[rtueilement isole ce centre des

population 
Acton Vale est 

e 3.454 âmes
Kton Vale, 4, D.N.C.
(D’après les chiffres recueillis par 

l'abbé Ernest Bouvier, curé de la 
iroissc, la population d’Acton Vale 
st cette année de 3,454 âmes, dont 
571 dans la ville même, et 883 à 

campagne. L’augmentation sur 
s chiffres de l’an dernier est de 

familles et de 81 personnes. La 
Dpulation scolaire est de 019 en- 
ints, repartis comme suit: couvent, 
18; Collège Saint-André, 224; écoles 
jrales, 147. On compte au couvent 
7 pensionnaires, 70 quart-pension- 
aires et 131 externes.

Cantons de l'Est, a causé environ 
$800,000 de dommages, perte immen­
se pour une localité aussi petite.

Après la conflagration, qui com­
mença dimanche matin, vers 9 heu­
res 15 et se termina dans l'après-
midi, 13 families, cuiupitamnl envi­
ron 45 personnes, se trouvaient sans 
foyer. Les communications étaient 
paralysées avec Sweetsburg et l’ex­
térieur sans télégraphe ni télépho­
ne, la population était également 
sans électricité et ne pouvait s’é­
clairer hier soir qu’à l’aide de lam­
pes à pétrole et de chandelles.

Comme les deux pharmacies de 
la ville avaient été détruites par 
les flammes, on a dû faire venir 
des médicaments de l’extérieur par 
camions, malgré les routes presque 
impassables, recouvertes de neige, 
pour traiter les 7 personnes bles­
sées légèrement dans la conflagra­
tion et les autres malades de la lo­
calité.

Sept personnes blessées
Les 7 personnes blessées furent 

transportées*à l’hôpital de Sweets­
burg, mais purent quitter l’hôpital 
après avoir reçu les premiers soins 
pour légères brûlures et autres 
blessures.

La conflagration a causé indirec­
tement une perte de vie; Mme P.-E. 
Hauver, âgée de 83 ans, est morte 
d’une syncope en voyant les flam­
mes dévorer les constructions voi­
sines, bien que sa maison ait été 
laissée intacte par le feu.

Les flammes ont détruit toute la 
section comprise entre l’hôtel de 
ville et le New Ottawa Hôtel, sur 
un côté de la rue Principale, et la 
section comprise entre le côté op­
posé à l’hôtel de ville et la Banque 
de Montréal, sur l’autre côté de la 
rue.

Aide de l'extérieur
On a réussi à prévenir une pire 

conflagration de bonne heure dans 
l'après-midi, à la suite de l’arrivée 
des pompiers et des pompes à in­
cendie de Montréal, Granby et 
Farnham, mandés en t oute hâte 
lorsque la brigade locale constata 
qu’elle ne pouvait y parvenir seu­
le. Les pompiers durent travailler 
dur pendant plusieurs heures.

L'incendie éclata dimanche matin 
et beaucoup de gens qui dormaient 
encore durent quitter leurs logis en 
vêtements de nuit. La plupart des 
familles qui demeuraient dans des 

(suite de la 1ère page)
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La tuberculose

k¥
I

Dr I). Albert Institulrice!j
est à l'honneur

Unis

Le taux de mortalité par tuber­
culose tombe chez nous à
55.7. — 11 était de 213.9
par 100.000 âmes de popu­
lation, en 1926.

L’Université de Ames, lowa, 
publie et répand dans les 
milieux universitaires sa thè­
se de doctorat, sur le “Bac­
terium linens.”

La station expérimentale agri­
cole de H Diversité de Ames, lowa, 
a publié récemment un bulletin sur 
un sujet de baetérlologie laitière 
Ifnctrniun linen* le quatrième

Ci-dessus le choeur Lavallée-Smith, interprétant Papillon, tu es 1 ' •h ’• ’ « ••»sslH« atioti des
volage. Le fameux choeur donnera un concert à la salle académique 1 '*11M I'•»11x im«.i ••••i ^.in miu s ul
du Séminaire de Saint-Hyacinthe, le 10 décembre. ses dans les produis la tiers.

______________________________________ ________ telle brochure connaît actuelle­
ment nu\ Etats-Unis une large «Iif 
fusion dans les milieux universi­
taires, et plusieurs revues scientifi­
ques, américaines, en ont fait des 
appréciations fort élogletuses. Or ce 
bulletin a été préparé et publié en 
collaboration avec l'Ecole provin­
ciale de Laiterie de Salut Hyacin­
the. et le Dr J.-Oscar Albert, pro

qui reçoivent 
la prime de $20

Plusieurs institutrices de notre 
région viennent de recevoir une 
prime de $20., du département vie 
l'Instruction publique, Quebec, pour 
succès clans l'enseignement Ce sont:

Sainte Helene: Mlle Irène Four­
nier.

Saint-Simon: Mme Georges Guer 
tin (Jeanne-Alice Fournier).

Saint-Paul d Abbotsford: Mlles
Gertrude Dalpé et Béatrice Dubuc.

Sainte Madeleine; Mme Rosaire 
Ba/.inet (Cécile Beauregard).

Sainte-Rosalie:
Poireau.

Saint-Liboiro: 
Ti ti iclw>! I»'

Mlle Annonciado

Mlle Florestine

(îfl regression Un cercle de l’Un. C. des Fermières 
lions ' " est fondé à Saint-Nazaire d’Acton

-o

troue succès
Saint-Nazaire, 4, D.N.C.- - - - On souligne non sans intérêt que

Le premier cercle de l'Union Ca- lc premier cercle de l’Union Catho-
11   J  W---- »*  J — .. « 1« Jln 1 M ... . ....vv.v.v vsv. 1 v.m;n 1C pi CI 11 ICI CLTCIC UC l UHIOH L-UUIO- ,

tholique des Fermières, dans le dio- lique des Cultivateurs, fondé dans JJ,SSIM,r r''[U' ^HiuHon. signe
cèse de Saint-Hyacinthe, vient de ln province, le fut à Saint-Nazaire <!l'ux V •
se fonder â Saint-Nazaire d'Acton. d’Acton, en 1924. Vingt ans après, nnit rlon uk. Il faut se fl *11/11*
Son conseil a été constitué comme Saint-Nazaire annonce aussi la fon- ‘ h‘. n,lx U 111 II»
suit: Mme Benoit Rajotte, prési- dation d’un premier cercle de l'U- ,',n,s n" !V.VI,V‘ Institution qm*

o sttnioiiii!

Lc taux de mortalité due à la 
tuberculose, dans la ville de Saint- 
Hyacinthe, a varié de 213.9 par 
100,000 de population, en 192G, à 
55.7 en 1942. On aura une idée de la 
situation qui existait hier et qui 
existe aujourd'hui chez nous, eu 
examinant les chiffres ci-après, 
que nous fournit la. Ligue Antitu­
berculeuse de notre- ville:
192G
1927
1928
1929
1930
1931
1932
1933
1934

213.9
290.0
228.9
201.1
182.0
178.7 
124.1 
150.0
141.8

1935
1930
1937
1938
1939
1940
1941
1942

159.7
193.1
140.0
129.G
84.8
88.2

112.4
55.7

suit: Mme Benoit Kajotte, prési- dation d'un premier cercle de . vi­
dante; Mme Isidore Plante, vice- nlon Catholique des Fermières, sur 
présidante; Mlle Jeannine Trudel. l’impulsion du cercle local de l’U. 
secrétaire; Mmes Ernest Benoit, C.C. M l’abbé Cusson, curé de la 
Eugène Giguère et Joseph Benoit, paroisse, a été nommé aumônier des 
Mlle Thérèse Jacques, directrices, deux organismes.

Saint-Hyacinthe représentée à la 
réception de la 8. Royale du Canada

luatorze jeunes gens détenus à 
Montréal, nour vol dans la rénio
a sergent J.-Paul 
lOusseau promu au 
ang de lieutenant

Les voleurs du magasin Blan­
chard, de Saint-Germain, se­
raient parmi eux. — Autres 
vols à Saint-Hyacinthe, Ac­
ton Vale, Roxton Pond, S.- 
Hilaire, S.-Dominique et S.- 
Pie.

La ville de Saint-Hyacinthe, avec 
un taux de mortalité par tubercu­
lose de 213.9 en 192G, occupait alors 
la 24e place parmi les 25 iiles les 
plus importantes de la province de 
Québec.

En 1942, le taux était de 55.7 et 
permettait à notre ville d’occuper 
un rang plus convenable, c’est à 
dire le 7c, parmi les mêmes villes.

Ce magnifique résultat, obtenu 
grâce à la coopération de tous les 
citoyens, nous invite à continuer 
nos efforts et même à redoubler 
d'ardeur dans la lutte entreprise. 
Nous nous sommes engagés dans 
une lutte à finir, et le spectre de 
la tuberculose n'est pas disparu.

La prévention est encore le 
moyen le plus sur de défense contre 
la tuberculose. C’est le rôle de la 
Ligue Antituberculeuse de prévenir, 
en préparant les jeunes à se défen­
dre efficacement contre la tubercu­
lose. Grâce à la générosité des ci­
toyens des comtés de Saint-Hyacin­
the et de Rouville, au cours des 
dernières campagnes du Timbre de 
Noë, la Ligue a pu organiser à Con­
trecoeur, un Camp de Santé, où 
les candidats à la tuberculose trou­
vent pendant les vacances les soins 
dont ils ont besoin pour résister à 
la maladie, c’est à dire le soleil, le 
grand air, le repos et une bonne 
alimentation.

Encore cette année, la Ligue solli­
cite la contribution de tous, pour 
maintenir et développer cette insti­
tution. II s’agit d’une oeuvre huma­
nitaire dont le succès dépend de la 
charité de chacun.

L’abbé F.-X. Côté
revient de 6 mois 
d’hospitalisation

Etals Unis A une Institution que 
U-foist* rt féliciter tout spécial' 
uiciit le Dr Albert d'avoir préparé 
un travail dont la valeur a été rc- 
eoumic A l'étranger.

Le Dr Albert donne h* cours île 
bactériologie A Saint Hyacinthe et 
est également on charge du labora­
toire et des rechercher de bactério­
logie A la même Institution. H a 
fall scs études agronomiques A 
Sainte Amie de lu Focal 1ère et a 
obtenu sa maîtrise et son doctorat 
A ITiiIvcrsité de Aines, lowa.

— : -o-: -

M. Eugène Lemoine, 
de celte ville,

Près d une centaine de person­
nes prennent part à la se­
maine d’étude, préparée par

11. liouchard 
jugé |iiir un 
Anglo-Canai
M. Henry Somerville met cer­

taines choses au point, dans 
le “Canadian Register” de 
Toronto.—Sénateur et mar­
tyr.—M. Bouchard fait hon­
te à la majorité protestante 
de son pays.

.1 prop o* </» /u tournCo tic confé- 
niur* du sénateur 7liouchard, 
de Suint Hyacinthe, dan* le* pro­
vint** anglaise* du pap*, it de cer­
tain article signé tlt non nom, en 
anglais. publié dans le ".1/agazine 
Ingest", M. Henry Somcrcillc, .ln 
glo-Canadicn authentique, donnait 
récemment au "Canadian llcgtslcr” 
de Toronto un article qui donne 
idéi dt* reaction* provoquée* dan* 
T * milt* as de lanyuc anglaise, par 
le* mit nipcranccs di langage de .1/. 
Itouchard, Hstimant quo no* lec­
teur* ne lt tiraient pu* sans plai­
sir, non* le donnons ci-upns dan* 
une traduction de la reçue “.lu- 
joard'hat" (décembre :

Le Sénateur T D. Bouchard avait 
etc un homme considerable dans sa 
province natale de Quebec, mais 
hors de la il n'éluit guère connu 
Jusqu’au jour où it profita de son 
c titrée au Sénat pour attaquer ceux

MM. Domina Fortin el G.-C. '"7, ul du »7pro
« . lot devant un auditoire ou prédomi-

Vinceilt, sous les auspices (p.s hommes d’une autre race
de l’Aide a la Jeunesse.

Celle-ci eut lieu dimanche der­
nier aux Trois-Rivières, en 
l’honneur de M. l’abbé Al- r ~
bert Tessier et de M. Esdras IllClirt à J)Z (IMS 
Minville. ---------

‘M

M. l’abbé François-Xavier Côté, 
du Séminaire de cette ville, (pii

M. Eugène Lemoine, employé dt 
Domines, de cette ville, est décédé 
mardi A l’IIOpltal Saint ('hurles, A 

de 52 uns. Sa dépouille mer­
est exposée aux salons moi 

• la maison René .1. Mon 
a la direction des funé 

son épouse, lice Au 
•s. le défunt laisse trois

nee.
:-o-

M. Harry Bernard, M.S.R.C., di­
ctait hospitalisé à l’Hôtel-Dieu de recteur du Courrier de Saint-Hya- l’ftgi
Montréal depuis juin dernier, alors cinihe. était de passage aux Trois- tel b
qu’il eut une crise d’angine à la fin Mivières dimanche dernier, pour as- maires dt
de la correction du baccalauréat, sister a lu réception officielle de M. geau, qui
est revenu «à Saint-Hyacinthe di- l’abbé Albert Tessier, des Trois- rallies. Outri
manche dernier. L’abbé Côté est Rivières, et de M. Esdras Minville, rore Jncqm
dans un état très encourageant, de Montréal, a la Société Royale du bis: .Müiiiioc, dans I aviation «aiia 
mais il ne pourra reprendre ses Canada. Dix-neuf membres de lu dicunc, A Lagolv ill**, ( lande 11
cours pour une période indétermi- Société Royale étaient présents. Lu Richard, de cette ville; six lilies:

cérémonie se déroula dans la salle Mme Gaston llélmrt, (Jacqueline); 
académique du Séminaire Suint- Mlles Marcelle, Dorothée, Valéda, 
Joseph des Trois-xtivières, sous la Gertrude, et la R. S. Saiiil-Kugène, 
présidence de M. Maurice Hébert, t Suzanne), des SS. de La l’réscn 
de Québec. M. l’abbé Tessier, nou- talion de Marie, A ^aint l’ie de Ba 
veau membre de la Société, fut pré- got; deux fîmes: MM. Gaston et 
senté par Mgr Olivier Maurault, Hinlle Lemoine, de cello ville; 
P.S.C., recteur de l’Université de «mis soeurs: Ernestine, Anna cl
Montréal, et M. Minville par M le (’lérlnda, de .Montreal, 
chanoine Lionel Groulx, professeur **‘‘s funowllloH auront lieu sa- 
d’histoire du Canada à l’Université matin, A 1) heure*, A la cal In­
de Montréal. MM. Tessier et Min- Hrale de Saint Hyacinthe, 
ville répondirent selon l’usage. Les 
discours furent Irradiés par les soins 
de Radio-Canada. La prochaine réu­
nion de la Société Royale, section

Lüeuvre des 
terrains de jeu 
va de l avant :-o

be ministre de la Défense natlo- 
ûle annonçait la semaine dernière, 
u moment où nous allions sous 
,rws*» <i»e le sergent Jean-Paul 
tousseau, de Saint - Hyacinthe, 
yflit été promu nu rang de Ueute- 
ai*t dam, l’armée canadienne, 
près avoir suivi les cours néces- 
aires H «ubl les examens d'usage 
11 Angleterre. Ix; lieutenant Rous- 
eau’ fils de Mme F.-X. Rousseau, 
lu village Cnsavant, est attendu 
038 P°u à Saint-Hyacinthe. On se 
uPHle qu’il reçut la médaille ml*
ltalre l^ur actions d'éclat en Ita- 
le. en 1943.

-:-o-:-

:-o-:

toirée missionnaire 
e 12 décembre, à 
^■Thomas d’Aquin

L-Thomaa d'Aquin, 5, D.N.C.

Lue soirée missionnaire aura lieu
lîl ««Ho paroissiale de Saint-Tho-

^ d Aquin, mardi prochain, 12
, In*ire» à 8 heures 30 du soir.
"nlre autres choses, on y projette-

1 Un film sonore sur les martyrs
aP°naIs. 80irée sera sous 
Tésid

lu
enc<. qu p Alexandre Du- 

‘ o.f.in., ancien missionnaire 
1 ^alx,ni qui doit partir Incessant- 
eùt î,,,llr le» missions frandscai- 

4u Pérou. La soirée du 12 
on°Dce comme fort intéressante 
^ Public y est cordialement ln-

Quatorze jeunes gens sont pré­
sentement detenus à Montréal, dans 
les cellules de la Sûreté provinciale, 
en marge des nombreux vols com­
mis un peu partout dans la provin­
ce, notamment dans la région de 
Saint-Hyacinthe, au cours des der­
niers six mois. Le plus important 
de ces vols fut celui de Saint-Ger­
main de Grantham, au magasin de 
M. R.-O. Blanchard, où les cambrio­
leurs firent main basse sur $11,615., 
de marchandises diverses. Il s’était 
dit d’abord que le vol était de 
quelque $20,000., mais M. Blanchard 
annonça plus tard, après examen de 
son établissement, qu'il s’élevait a
$11,615. v ...

Dans notre région, les bandits
opérèrent encore à Saint-Hyacinthe 
même, à Acton Vale, Roxton Pond.
Saint-Hilaire-sur-Richelieu, Saint- 
Dominique et Saint-Pie.

Les jeunes gens arrêtés sont: Gé­
rard Letellier, Jea .-Marc Lawrence, 
Marcel Jodoin. Fernand Mailhot, 
Louis White, Paul-Henri Lampron, 
tous d’Asbestos;

Paul Ménard, alias Paul Gauthier, 
Roméo Landry, Paul Jarry. Geor­
ges Cloutier, demeurant au no Ja-, 
est, rue Ontario, à Montréal; Jean- 
Jacques Laberge, René B°u‘h‘1‘"' 
tous de Montréal; Fernund d Allai­
re. Antonio Ouellette. d'Asbestos. 
L'àgc des prévenus varie de 1» a

La plus grande partie des m - 
chandises volées lut retrouvée par 
la police et depuis plus dune se 
mainc les plaignants se suivent aux

Débat mixte de la
J.I.C.F, le 13 déc.
au couvent de Lorette

Ln J.I.C.F. est heureuse d’invi­
ter les jeunes tilles innskoutnines 
A «a prochaine réunion générale. A 
cette occasion, y aura débat mix­
te, le sujet A la page: “Noël an­
cien, Noël moderne’’. Mlle Thérèse 
Laporte et M. Gilles Fortier défen­
dront le Noël moderne tandis que 
Mlle Thérèse Duguay et M. Even 
feront valoir les Noëls d'antnn.

Deux charmantes artistes de chez 
nous ajouteront la note musicale: 
Mlle Thérèse Lallherté, pianiste, 
et Mile Denise Cormier, charfteuse, 
diseuse.

La soirée, qui promet d’être très 
intéressante, aura lieu A 8 heures 
du soir, mercredi, 33 décembre, A 
la galle du couvent do Ixjrette. La 
•J.I.C.F. invite chaleureusement 
toutes les jeunes filles.

- .• . . | . % 1, aura lieu à Moncton, N.B., quel
Le conseil municipal met a ia qUe ternpg après Pâques 1945, pour

disposition deux terrains et la réception de l'hon. sénateur Ail­
les ieux oui s’v trouvent.— toine-j. Léger, de Moncton, et de
ni • •»' «.ah.iUhL M. Eugène L'Heureux, de Québec.Plusieurs comités constitues. A Ia réception dca Trois-Rivières,

________ les membres présents de la S.R.C.,
outre ceux déjà nommés, étaient 

L’Oeuvre des Terrains de Jeux de mm. l’abbé Elie-J. Auclair. de S.- 
Saint-Hyacinthe gagne de plus en polycnrpe; Marius Barbeau, Otta- 
plus le sympathie du public mas- wa; jean Bruchési, Québec; Cyrillc- 
koutain. A sa séance de lundi der- y Dclâge, Québec; Léo-Paul Des-
nicr, le conseil municipal se ren- rosiers, Montréal; Jean-Marie Gau-
dait à la demande de l’Oeuvre et Vrcau, Montréal; Léopold Moulé 
mettait à sa disposition deux ter- Montréal; Séraphin Marion, Ottawa; 
rains: celui du Bois des Pins, près rar(j Morrisset, Québec; Arthur S.- 
de la piscine municiaple, et celui Morisset, Québec; Arthur Saint- 
qui longe la rivière Yamaska, au pierre, Montréal.
quartier Un. De pïus la ville met _______ ;-o-:________

la disposition de l'O.T.J., les jeux 
appartenant. La plupart de ces j t i i ]

jeux demandant à être remodelés, U Fl ClieVSl prCIlQ 
L’O.T.J. verra à leur réparation et 
à leur entretien. _ |g

Iaï Comité des Jeux de L’O.TJ.

A la Société 
Caopéralivi! 
du S Jazair

La semaine d'étude sur l'avicul­
ture, organisée par MM. Domina 
Foi Un et G. ('. Vincent, sous les 
aiiN|iltvs du Service «le l'Ahle A la 
.bMinesse, a reiu|>orlé un franc suc 
eÔH. Elle s’«*si tenue Id du 27 no 
vemhre nu 2 tlécenihre. Quutre- 
vlugl trois hommes et fournies, «h* 
IG A 35 uns, des comtés de Selnt- 
1 lyuclnlhe, lingot, ('humbly et Ver- 
chères, ont suivi les cours et dé- 
iiionst rat ions sur toutes les phuseH 
• !«• IVxploltutlou avicole, l es nénn- 
ivs eu r * * 111 lieu A l'Ecole de Laite 
rie, «d des visites si» tirent au |H>ste 
«l'iihnttit&e «*i dasslllcalIon de vo­
lailles A Saint Inunnse, ainsi qu'au 
poste «h* elasslfientlou d'oeufs «lu 
mène» endroit. Lc H«»rvlee provin 
«•lai «le l'Aido à la Jetinesso a/wu 
nui it les frais de transport et de 
p«»iisloii «les «''lèves et des couféreii 
ders.

Les conférenders «h» la semaine 
furent :

MM. Domina Fortin et S.-J. Ghn- 
gnon, res|H»e|IveiiKUit agronome ré 
glonnl et dlns'teur de l'Ecole de 
Laiterie: cultures et exploitation
du troupeau laitier, industries «h» 
luise de uivt fermes, l'aviculture 
comptant pour sa part ;

Reniant ('hagnon. Instructeur 
avicole el éleveur: alimentation 
«les volailles;

Loiil J. Maltais d A. IMiimiine, 
lns|N'e!eiirs «lu ministère fédéral 
de l'Agriculture: marchés, classlil- 
entlon, vente des oeufs et volailles;

M. D. DesJardins, Instructeur 
avicole de plus de 20 ans d’expé 
rieiiee : eoiiRtructIons, ventilation 
et aménagement des cours, poulail­
lers et eolonles-élevtMiHcH.

M. Itaynald Ferroa, chef adjoint 
des Services: prind|K'M de l'organi­
sai Ion coopérative.

M. R. lira isard, instructeur avi­
cole, de Louisville, et M. O.-C. 
Vlneeut, lustrudeiir avicole local: 
élevage et |U'odiietlon économique.

et d une outre foi que la sienne. C’u 
discours valut au Sénateur Bou­
chai d sa destitution d'une position 
luciative de picsidont de la Com­
mission de l'ilydio. Mais aussi, U 
1m mérita d'être acclamé comme un 
héros et comme un martyr par les 
ennemis de sa religion et de sa race 
au Canada. Le Jeu lui (liait. Sans 
cesse «1 rajuste la couronne du mar­
tyr sut ses sourcils devant le i egard 
public. ’ Toute ma vie J'ai été en 
butte ces pci .editions bigotes et 
r^actionnaires,' dit il, lorsqu'il fut 
léélu president de T Institut Démo- 
ciutiquc Canadien a la réunion de 
riiotcl Windaoi de Montréal. Les 
pei .éditeurs bigots ne fuient donc 
pas ires puissanl.-i, si l’on considère 
que « i t dans les plus modestes 
circonstance!» que M. Bouchard dé­
buta dans la vie et puis devint Mai­
re de .Saint Hyacinthe, puis Minis- 
tie du Cabinet dans sa province 
natale, puis finalement membre du 
Sénat du Dominion Su réélection 
a la pi« nlence de I Institut Déuiü- 
ciulique Canadien ,maigre son dis­
cours piovoqunnt au Sénat, montre 
qu’il a done des amis el des sou­
tiens au Québec. Un Jour il y eut 
une discussion entre G.-K. Chester­
ton et le l'èro Herbert Thurston, 
SJ. a savoir m l’Eglise catholique 
« tait oui ou non intolérante. Le 
l'ère Thurston soutenait de son 
cote que 1 Eglise était intolérante. 
A son tour de répondre, M. Chester­
ton pointa du doigt le l'ère Thure- 
l«jii et dit. "Vous avez ici (dans cet 
homme et ce discours) la preuve 
vivante que l’Eglise n’est pas into­
lérante." Ceux (iiii connaissent les 
écrits du l'ère Thurston, ou il lait 
voler en éclats beaucoup de pieuses 
légendes parce que vides de toutes 
preuves historiques, approuveront 
le point de vue de M. Chesterton. 
Egalement, le spectacle du Séna­
teur Bouchard et Je ses amis & 
Hiôtel Windsor de Montréal décla­
mant si librement contre l'absence 
«h liberté de parole dans lc Québec 
ne suggère pas beaucoup qu'il» ont 
n souffrit de ce que le Sénateur

et réactionnaire

à 
lui

$38.640.69.—Le volume de 
ses ventes, au cours du der­
nier exercice, s'élève à
$122.354.77.

«lu Service «h» l'Aviculture: avan­
tages :« mettre les volailles abat 
lues sur le ma relié.

mors aux dénis,
Lc Comité des a eux ae % « .n

est déjà constitué. Il se compose de à travers la ville
MM. Alphonse Deschenes, agrono­
me et Grand Chevalier de l’Ordre ----------
des Chevaliers de Colomb; Candide ,
Charpentier, chef Scout; Armand LoréGt «le huche «
Gucrtin, commissaire; Louis Cré- I"»'" avunt-mWI.

# „ . M. Louis - Philippe Audct, en
L’actif de cette Coopérative charge «lu Service (le l'Ahle A la appelle- lu bigote 

agricole est aujourd'hui de JeuneKHc, et M. c.-H. Benoit, chef persécution.
Le Sénateur dit à son auditoire 

<(u‘il est d'habitude un apôtre de 
la vérité. Nous avons examiné ses 

AL A. Godln, gérant de la Coopé- discours pour y trouver lu révéla- 
rative d'abattage «le Halnt-IMimase: lion de quelque chose qui ne soit 
réMiiltniH obtenus A cette coopéra- pas de notorité universelle, mais 

Saint N a zaire, I, D.N.C’. live, qui rcpréMontont mi revenu nous n’y avons rien trouvé qui ne
, „ Hih-R'16 ('ôopôrnllvü Agricole ,ll! /I cinq «ohm ln soit do ces chose* «uo tout le mundu

,lo Snlnt .N'ii/.nlro d’A. lo.,, .. sou-’ »vrc «l« plus. I.m.r lo producteur, peut dire, ou de» assortions qu'il est
rnis I,. 88 novembre son bilan pour ----------- ----------------- impossible de prouver. Il dit uu Sé-
le dernier exercice, nu cour»
UHsemblée générale «1«» ne h me

furent eom-Iaw chlfTres ci-n tirés 
niiinlqiiés :

Actif
l’nsHif
Surplus et réserve 
RénéllceM nets

'ulbres! Mme Eug. Benoit se 
fracture une jambe$38.040.69 

27.001.80 
10,7*'i8.83 

4.994.11
survenu Hurpius et reserve iu.y.vj.c» Mme Eugène Benoît, de no.re 

au restaurant Bénéfices nets 4.99-1.11 ville, est aeluellem«*iit sous trnite-
uuerun, cuiiuiuawi*»MarcouX de cette ville, constitue Ln fromagerie a reçu au cours men! A l'Hôpital HaliiM'hnrlcs A 
peau, ingénieur de la vi e. • odyssée A peine croyable, M. de l'exerclee un total de 3.911.052 \A suite d'un accident survenu 01- 
J.-Ernest Sûint-Onge, electric en. jenn.pllU| Gauthier, laitier, de la livres de lait, ee qui donna une ri,anche dernier. Mme Benoit mur- 

Lc Comité des finances de L’O.T. nu» Benupiiriant, était entré dans production de H07.17-4 livres de clittlt rue Glrouard, lorsque, tout

na que l’Ordre Jacques-Cartier tra­
vaillait pour un Etat corporatif, ca­
tholique et séparatiste au Canada 
et que l'Ordre Jacques-Cartier est 
terriblement puissant et domine 
d'hntnenses organisations dans le 
Québec. D’autres personnes qui con­
naissent cette Province aussi bien 
que lui et qui ont droit à autant 
de créance, bien qu’ils ne ae don­
nent pas a eux-mêmes le nom d’a­
pôtres de la vérité, dénient que cet

Prince, sa, vol* Ia* conseil «h* direction «le la So- - -, IVyT'Il*
poteau et res ciété, pour l’exercice 11144-45. a été Jy|# J\OS. MllllCII 

Ils que h* elle- constitué comme suit: MM. Ernest

-o-:

M. 0. Archambault, 
de Saint-Denis, se 
blesse en tombant

nniv|ui 9 vvui j ^ tellement uissont
J “de'Saint-Hyacinthe a également une maison pour livraison, rue de fromiiw. U-s ventes Uaulnmux, près ne lu maison du l>r llodolpbe cotteDulssan-
vu ie jour lTcomprend MM. René lu Concorde, lors-pie «ou cheval volailles, oeufs, moulées, essence, l'bille, elle «lissa sur le trottoir, . . f   p---
Saint-Pierre, président de TO.TJ.; prit le mors aux dents et se laaqa eb'. s'élCvcut au montant de ffSJ.- tomba et se fractura une Jambe
J.-R. Bail, gérant local de la Banque duus une randonnée par les rues. .toi.77. •-»-
Canadienne de Commerce; Antonio l’rés de l’Académie Prince, sa. vol- Is- conseil de direction do la Ho-
Fiset. assistant-gérant loc;il de la turc se heurta A un 
Banque Canadienne Nationale, et ta «ur les lieux tandis que
m Armand Bibeau, président de la val continuait son chemin. Il s'en- Ih nolt, pn -iilcni ; Emile Gendron, • ,* J nnpChambre du Commerce des Jeunes, gagea rue Salnt-I/mls, déboucha il scs.-rétalre gérant; Philippe Houle. VICtimt Ü UI1C

la rue des Coocudes et continua Henri Rajotte, Emile l*ürenteuu et
A l’issue d’une réunion du Conseil jUW|U»ail rCHtaurant Marcoux. où Louis l'Ion, directeurs.

général de l’O.T.J. plusieurs ci- jj donna dans la vitrine, faisant -----------
toyens ont été élus membres du ^,]a^er celle-ci eu miette». En i T i 1
Comité patronal. cour» de route, le cheval avait Uü 1101111116 pCTO

Quant au Comité du lait, il est frapiié l’automobile de M. Clément
déjà en pleine activité.

----------- :-o:------------
. ger.

quartiers généraux de la Suretc 
pour identifier leurs marchandises 
Le capitaine Quenneville déclarait, 
lundi soir qu'il restait encore des 
marchandises, d'une valeur de plus 
de $10.000 non identifiées.

D'après les détecUvcs de la Sûreté 
provinciale. Gérard LctëW* d As­
bestos. devra faire «ace à 24 accu­
sations diverses.

Saint-Denis, 4, D.N.C.
M. Ovilft Archambault, du villa­

ge de Saint-Denls-Bur-Rlchelleu, n 
été victime d'un accident la semai­
ne dernière. En faisant une chute 
B «'est blessé à l’épaule et à la 
main droite. U Dr Marcel Dcsma- 
rai» dût lui faire plusieurs point» 
de suture à U main*

Naissance --------
M. et Mme Emile Laplante, (SI- £n année 

mono Brodeur), de La Providence

Désautels, le camion de M. All>ert à RplnPlI
Maheu puis celui de M. L. liélan- UCIUGis

et les retrouve

ce est secrète et alors son assertion 
est impossible à prouver, car si la 
puissance pouvait être prouvée, elle 
ne serait plus secrète.

L'allégation que l’Ordre Jacques- 
Cartier soit séparatiste est discutée. 
Nous ne prétendons pas connaître 
les secrets mais nous nous fuisons 
fort d'affirmer que si l’Ordre est 
séparatiste il n’est pus fort, et que 
s’il est fort, il n’est pas séparatiste. 

( Les chefs représentatifs de la Pro-
Sal nt-III luire, fl, D.r .U. vince de Québec ne rêvent pas de

Dr mauvais plaisant h, voulant séparatisme. Ils n'ont aucune raison

plaisanterie

•: -o-:

Jouer une farce A M. Rosario Mil- de la faire. Et ils se portent bien, 
lier, lui ont attribué l’Invention Dieu merci, sous le régime confédé- 
d’uno pelle A excavation. Or, M. rutif.
Millier vient de nier cette fausse Pour ce qui est de l'Etat corpo- 
nouvello <4 nous demande de bien ratif catholique, qu’est-ce que le 
vouloir rectifier. Il avait simple- Sénateur trouve à reprendre à cemono Brodeur), de La Providence., . „oms Hll|.. Un "homme‘^hnneeux c'est M. ment suggéré aux employés de M. qu'un Etat soit catholique? Et

annoncent la naissance, A 1 IIôpl- Le» élève» 1 >nt ’ ifllfe.AImé Udirun, du rang de» F. d’utiliser cet Instrument pour qu'est-ce qu’il trouve à reprendre à
tnl Hnlnt-Charles. d'une fllle bap- vent ont été l»r'lliuls Lrt trente qui, après avoir is-rdu son plus de satisfaction, et ceux-ci ont un Etat corporatif? La sorte de
tisée Use. l’arrain et marraine, M. année, à Halnt-Slmon. • '... IHjrt(..J10nuùle avec $5o2. dedans, profité de son conseil i>our Juu.-r corporatisme préconisée dans le
et Mme Rémi Brodeur, grandsqia- Brouillard et Roger Loru b - retrouvé uu complet, une heure n M. Millier un tour de wauvula Québec n'est autre chose que le syi-
St 1B™£r-.Laramte °1 u grand^oute enneigé.. goOL Culte « demlére

0043



lb commuai de saint-hyacinthe vendredi. 8

O
J ijLLULlL j l bt-Lharies [ j L’Ange-Gardien j j Mont St-Hilaire J

- ai. « Aune ................. Mlle Jeannette Sénéeal était en sée. H croyait s’étre cassé le pou­
..... . promenade, ces Jours-cl, chez ses ce mai» aprè» examen, on const/.tn

8ne recevaient, dernlèremcn , i j)aren(8f m. et Mme Georges-Btien- qu'il n’était que démis
vlaite de M. et Mme Walter Bour- ne séûécat — M. et Mme Roméo* Morissette

—M. Yvon Sénéeal s’est meurtri j^Ient passage û Montréal, chez
le pouce en tombant sur la chaus- , * ot Pierre Bussléres, ces

jours derniers.

DECEMBRE

— M. et Mme Thomas Champa-

geault, et leur famille, de Mont 
rénl.

Petites an
1944

Cesaire, il y eut réception à la salle 
paruisbiale de L'Ange Gardien, en­
suite M. et Mme Malo partirent 
pour Québec.

—M. Jean-Noël Bérard, fils de M. 
Wilfrid Bérard et de Mme Bérard

—Donnez vos nouvelles locales à Des élèves du couvent vUout les —M. et Mme Pierre Benoît sont
Mlle J.-D. Gosselin, Buuil-llilaire noms suivent oui obtenu les mell- heureux dannoncer la naissance à
•station ainsi nue vos noms et leurts iiolès aux concours de no- l'Hôpital de Saint-Jean dune Bile 
udresse’ si vous voulez vous abou- veuibre: 'Je année, ltita Chaume et baptisée Marie-Lucilc-Solanfic. Par. 
ner au'journal. l*ierretle llalde; Se, Marlelle lié- et mar. M. et Mine Henri-Benoit,

—Le Dr et Mme L.-J. Bonneau, bert et Gisèle Messier; 7e, Kstellu Porteuse «urde L. Robert tante de 
Miles Marthe üuertui et Hélène Messier et Gertrude Putcnuude; reniant
Vezina sont ailes dernierenient a Ce, Pierrette Ayotte ; De, Mariette -M. Raymond Malo, Ris de M. 
Montreal. Hébert et Andrée Lavallée; le, et Mme Louis Malo de cette paroisse

—Mlle Georgette Lebrun a passé Suzanne l>yoii ; 3e, Andrée îSabran a épousé jeudi, JJ nu\embre. Mlle 
le dimanche a Montreal, chez des et Kliuiie Mousseau; IL-, Aline Simone Masse. fille de M. et Mme 
alIJlcs> Couillard et Marlelle Deniers; Henri Masse de Saint-Césaire. Après

__Mjne Wilfrid Lapierre recevait 1ère, Huguelle iCoy ei Carmen lié- la cérémonie, qui eut lieu à Saint-
dernièrement, la visite de Mile bert.
Yvonne Lapierre de S.-Dominique. __A inuilJÎ> d'imprévu, la vente

—Mme A.-G. babourin était de ^uji-n un u elle des bancs non payés
passage dans la métropole, récent- 8L. ft.ra ul,r&, ]u grand ’messe, di­
luent, manche, le 31 courant.

—M. et Mme Joseph Jacques re- ...
Levaient récemment la visite de M. —Le 2U novembre, à 1 occasion décédée, a épousé le 2 décembre,
r-üouard Gagne, de Buckingham. de >oii 50e anniversaire de nab>* Aille Hélène Lasnier, fille de M. et 

—Le It.-F. Marie Wenceslas, de sauce, Mlle Arsina Goudron a revu Mme Lasnier de Sainte-Brigide. 
l'ecolc Saint-Denis, de Montreal, re- ies personnes suivantes a une par- Le mariage de Allie Denise 
ci ulcur peur Je juvenat des 1* réres lie de wülsl militaire Mines Adc- lialian, fille de Al. Léonard Tra­
Mai isles, était de passage ces jours lard .Meunier, Xénupliut Chabot, han décédé et de Aime Iruhan à 
derniers, au collège de UeiOeiL U vil a .Meunier, Nué Lulluuiiue, AI. Lmmanuel Gau\in, fils de M.

—Allies Rolande Burelle, Jacque- Laurent Meunier, Oswald Meunier Alcide Gauvin et de Aime Gauvin 
line itiuux étaient en promenade et Ovila Girard; Mlles Georg lue décédée eut lieu samedi en 1 église 
récemment chez Mme Wilfrid La- Lévesque, Donalda Gendrun, Marie- paroissiale. .

, . 1 • ,V.I .. I» • A orÀp I 'l /W.r-O «»-» il •“ Apiei 1 e. lA/uioc ut liviiuua uwuiivu, * -r* m j v,u* *
-Al. et Mme J.-B. Lanctôt don- et Angelina Messier, Ernestine, C6- ception a la salle parossiaUe où les 

naient ces jours derniers, une par- elle et Delphine Lange vin, Alida paients des maiiés recevaient un 
tie d huities a 1 occasion du SUe an- DeslantJi*s, Anna Girard, Angellue, grand nombie d invités. Après la 
niversaire de naissance de Al. Victor Juliette et Luciie Aleunier. La la- réception, Al. et Aime Gauvin par- 
Brillon. Ce fut une petite fete inti- ble victorieuse lut celle de 1 lia- tuent poui voyage, a leur retour 
me a laquelle furent invites le ju- lie, représentée pur Mine Ovila Gi- Bs habiteiont Farnhain. 
hilaire et sa soeur, Mme A. Daigle, raid, Mlles Rosa Messier, Anna —Aille 1. Casgrain, par lentre- 
Al. le cure Guiliet, Al. et Aline Ar- Girard et Juliette Aleunier. Les prix mise de Al. 1 inspecteur F.-V. Ga- 
mand Biron, Al. le notaire et Aime de consolation allèrent à la Frau- gnon, vient de lecevoir du dépar- 
Corinier, M. et Mme Faul Bernard, ce, dont faisaient partie Aime X. tement de l'instruction publique de

—Mlle Jeannette Sénéeal, fille 
de M. et Mme Georges-Etienne Sé- 
nécal, qui travaillait autrefois ù 
la RalTinerie de Sucre de Salnt- 
Illlalro, est maintenant ù Saint- 
Hyacinthe.

Donnez vos nouvelles A Mlle J.« 
E. Gosselin, S.-IIiloire Station, 
ainsi que vos noms et adresse si 
vous voulez vous abonner à ce 
journal.

—Après cinq semaines de mala­
die, A la suite de son accident 
d’auto, M. Albert Cardinal se voit 
enfin rétabli et ses amis se réjoui­
ront certainement de cette bonne 
nouvelle.

—M. et Mme Marc Ducharrae 
sont allés eu voyage d’affaires A 
Montréal, dernièrement.

—Mme Thomas Champagne est 
allée A Montréal, par affaires, ces 
jours-ci.

11 y eut une grande soirée A la 
salle de M. Louis Ducharme, A 
l'occasion de la Ste-Cathorine. 
Tout le monde veilla Jusqu’A l’au-

NOS SOLDATS DE L’INDUSTRIE

Aille Pauline Saint-Pierre, Sher- Chabot et
brooke, et Al. Adhémar Bernard. que, Cécile 

Aille Marie-Anne Brodeur re- lin magnifique 
cevait, dernièrement, la visite de été préparé par

Ailles Georglne Lèves- Quebec, une prime de $20.00, pour 
et Delphine Laugevin. succès dans l'enseignement 

fête avaitgateau de
les religieuses du

Ai. et Mme J.-A. Brodeur, et de leur couvent. La famille Auguste Deccl-
lille Jeannette, de Saint-Simon. les, de Lungueiiil, avait ofiert une

—Aille Henriette Comtois était de gerbe «le roses à l’héroïne de la
passage, dimanche, dans la métro- fête. Aille Arsiua Gendrun répondit
pole. en termes émus aux adresses qui

— Al. et Mme Adrien Lebrun et ont été lues par Ailles Clérlnda seph Roy, leur fille Simone de S.- 
leurs enfants sont allés visiter Aime G«‘olTrlon et Juliette Aleunier. Mlle Hyacinthe.
Alfred Bertrand à Acton Vale. Ma iie-Lutil.se Geoffrion emporta —Chez Al. et Mme Uldège Lau-

—M. et Mme Lucien Gucrtin et avec Joie un joli prix de presence, zon, leur fille Lucienne de Montréal.

j UPTüiM l
En visite chez M. et Mme Jo-

décès de AI. 
La Présenta-

leur famille, de Longueuil, visi­
taient dernièrement, M. et Aime Un uW,rell<*
Joseph B la in. U'üls ««usQu«U

—Le personnel enseignant de l'é- lt‘u11' h ^lundi matin,^ a 1 H«jtel
cole de Bclueil et les élèves de cette 
institution recevaient, ces jours der­
niers, le R.F. visiteur provincial, 
venu spécialement de la maison- 
mère d'Iberville, pour inspecter, les 
classes et faire subir aux écoliers 
leurs examens semi-annuels.

—AI. le notaire et Mme Cormier, 
Aime Sa bour m étaient de passage 
à Montréal, dernièrement.

—M. et Mme Wilfrid Lapierre ont 
rendu visite ccs jours derniers, a

Dieu de St-Hyaclnthe, A un Age 
avancé. AI. Bousquet était le père Théodore 
de notre concitoyenne, Mme F.-X. 
i Uifreonc.

—Chez M. et Mme Orner Char­
tier, Al. Adrien et Aille Angélina 
Deslandes de Montréal, Al. et Ailles 
Françoise Fontaine, Thérèse et Rita 
Dcsautels, Médora Guérin, de S.-

St-Hugues

-Chez Al. Giblas Gadbois Aimes 
Louis-Adélard Gauthier, Willie 
Fontaine et Mlle Médora Guérin de 

• Saint-Théodore, Al. Rosario Fontai- 
\ ne et sa fille de Manchester, N.H. 
j —Al. et Mme Joseph Labonté sont

__ ___ actuellement en visite aux Etats-
Unis, chez leur nombreux parents 

—M. et Aline Emery Lussier, ct amis.
(Cédla Bélanger), annoncent la _a Montréal, ces jours derniers, 

Al. et Aime Uldcric Saint Georges, naissanco lllle» baptisée M.- m. Marc McDuff,
de Saint-AIathias. GLs»*le-Simone. Parrain, Joseph —M. et Aime Edmond Laliberté

—Mlle Madeleine Brodeur accom- ^ nmlul ; marraine, Adela Bélanger. ont rendu visite à leurs parents de 
pagnait M. Bernard Huard, au ma- —Le 1!» novembre a été baptisée Saint-Hyacinthe, 
riage des deux frères de ce dernier, AI.-I^mise-Francine, fille «le M. 
à Suint-Dcnis-sur-Richelieu, derniè- Prudent Va (court et d’Aline Che­

vrette. Parrain, Lionel Chevrette; 
marraine, Iaiurenzu Dessert.

». — » v iIUIC VL 9 (11UUOU ÜICB.

—M. et Mme Jacques Baril, de 
Montréal, sont venus reconduire M. 
et Mme Raymond COté qui étalent 
allés voir la parade du Père Noël, 
dans la métropole.

—M. Jacques Ducharme, mem­
bre de la J.-K., a assisté dernière­
ment A une assemblée de cette eo- 
siété, A Saint-Jean.

—M. Thomas Champagne et sa 
famille sont déménagés dans la 
propriété «le M. Henri St-Oeorges, 
dans la montagne.

Mme Alice Monat partira sous 
pou pour ITIôtel-DIeu de Montréal, 
où elle doit subir une Intervention 
chirurgicale.

- Al. Georges La rose et son fils, 
Etienne, étaient de passage A Mont­
réal, par nffaifw, dernièrement.

— M. et Mme Wilfrid Therrlen 
ont reçu A dîner, dernièrement, 
leur fils Edouard, de Valley field, 
ainsi «pie Mlle Pauline Meunier, de 
S.-Mathias.

—M. Ephrern Cardinal doit fêter 
son anniversaire de naissance, le 8 
décembre, chez son oncle, M. Car­
dinal, A Montréal.

— M. Ernest-Léopold Lebrun 
était de passage A Montréal, par 
affaires, ces jours derniers.

— Le soldat Lionel Sénéeal, fils 
de M. et Mme Etienne Sénéeal, a 
été transféré au camp de Hunting­
don.

Dans les divers domaines du gigantes­
que effort de guerre de l'industrie 
canadienne, nos chantiers maritimes 
brillent d’un éclat particulier. Con­
finés avant la guerre à la construction 
de navires de petit tonnage, ils fabri­
quent maintenant en série des navires 
de guerre et des cargos transatlanti­
ques. C’est dans des navires de trans­
port canadiens, escortés de navires de 
guerre canadiens, que les troupes cana­
diennes sont parties à l’assaut de la 
Normandie. Si nos chantiers ont pu 
obtenir de pareils résultats, c’est qu’ils 
disposaient d’un personnel habile, 
consciencieux, ingénieux. En vous

%

PUSUE ENjHOMMAGE AUX OUVRIERS CANADIENS 
PAR U BRASSERIE MOlSON

m
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rement.

St-Denis
Le 2f» novembre, Al.-Martine- 

Cécile, fille de C.-Edouard Paradis 
et de Madelclue Beaulieu. Parrain, 
Germain Désautcls; marraine, Cé­
cile Beaulieu.

—M. Georges Petit, de Alontréal, 
renil.it visite dernièrement à sa 
mère Aime Thomas Laflainme, gra­
vement malade, ainsi qu’à ses fil­
lettes, Yolande et Madeleine, pen­
sionnaires au couvent d’Upton.

V St-Damase jAu prône «le la grand’messe, di­
manche dernier. Al. le curé a h; une — l’nc réunion d’anciennes élè- 
eireulaire de S. E. Mgr Douvillo, Ves était tenue au pensionnat du 
évêque de Saint -Hyacinthe, exhor- couvent, ces Jours derniers. La ren­
iant les fidèles A faire revivre la nlon débuta par le salut «lu T. S. 
lielle tradition patriotique et roll- Sacrement, donné par AI. le curé 
glcuse de la bénédctlon paternelle Desnoyers, «pii voulut uusM ouvrir c*hette, fils de M. et Mme Zoël Fré- 
du Jour de l’An. Ce serait un grand la fête par une allocution de clr- cbette. 
bonheur et une grande consolation constance, qui contenait des nui- 
dlt Mgr «!(• la voir régner dans nos sells et. des directives que toutes 
familles. Elle attire les plus grands auraient intérêt A faire passer 
bienfaits. dans la pratique de leur vie quotl-

La quête de la semaine du 10 dieune. La bonne semence, espé- 
soiis, faite dans notre église, di- rons-le, jiortera ses fruits. Un

Samedi, 2 décembre, Mlle Léo- 
nie Jodoin, fille de M. et Mme Ori- 
gène Jodoin épousait M. Paul Fré-

—Mlle Annette Jodoin, de Alont- 
tréal en visite chez ses parents Al. 
et Mine Rosario Jodoin.

—Mlle Gaètanne Jodoin passe la 
semaine à Surel, chez son amie, 
Mlle Lucille Leclerc.

manche, 20, a rnpix>rté la jolie whist militaire fut Joué avec en- ■M. et Aime Philippe Choinière
Nomme de cent quntorzi* piastres et train. Du «•liant, des déclamât huis son^ ^cs heureux parents d’une fille 
cinquante sous. et autres amusements furent offerts baptisée, Alarie-Thérèse-Huguotte.

Mgr Arthur Vézlna, P.D., an- par les élèves présentes, et un gofi- , al* el rnar* M- et Mme Edmond 
ch*n supérieur du Séminaire de ter fut servi A la tin de la partie. f,a^a|dy, oncle et tante de l'enfant. 
Saint-Hyacinthe, était de passage A Rév. Soeur directrice remercia les P°rteuse Mlle Pauline Jodoin. 
Saint-Denis, la semaine dernière. anciennes vimues en si grand nom- Paul Jodoin est hospitalisé

Ai. Joseph-Amédée Richard, lue et se dit vivement touchée du a ^Hôpital Saint-Charles, pour une 
époux «le Henrletto Uichanl, est bon souvenir qu'elles gardent pour inlervcntlon chirurgicale, 
décédé vendredi, 1er diVetnbre, A leur Alma Mater. Elle les Invita A Uaurent Pion de Montréal,
l'Age de 72 ans. Ses funérailles ont venir souvent et les remercia «le la en v^ùe, chez ses parents Al. et 
eu lieu mardi. généreuse offrande qu’elles ont lais- Mmo Pion.

—M. et Mme Raoul Clmmplgny, sée. - •
(Praxède Phnneuf), sont heureux . m0 w . ,f ,,, ,
«le faire part de la naissance d’un .. , - d^ embre M. (»« rard Bas- lroimnn
ms. qui rti;.it au l.aptPmu lus noms ! ^ ' Z , 1 ,,"tP‘ *ü* C,°' i OL 01111011
.lu Josupli, Claude, Munis. Murrain . ! Jüfxf' , *------------------------------—-------------
ut marraine, M. et Mme Altléus ^ 811 °’ ,et
criiauiplsiix. Brands-,mrent» de l’en- ,lcn ^".irngnult sou neveu.
faut. Porteuse, Mlle Simone Morin,

1
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La recherche Goodyear a réalisé..
...UN RADEAU DE SAUVETAGE— 

EN CAOUTCHOUC
r^... UN RÉSERVOIR À ESSENCE A OBTURATION 

AUTOMATIQUE DES TROUS DE BALLES

...NOMBRE DE DEVELOPPEMENTS SECRETS QUI SERONT TRU UTILES APRES U QUERRE 

...ET CONTINUE SANS CESSE DE PERFECTIONNER LU PNEUSI

Voitl n pan (UotfyMr
di CBMtchoM lyatMtiRMl
Ut morchondt Goodyear Tool 
• il molt HulcmMi pour kt 
«tog«r> ovtorUW. Cm» b 
fruit dt quarante omUi cf«i- 
pérbnc« de Goodyear dons 
la fabrication de§ pnaw» è 
quoi vlinoinl t'aloutar bi 
connabtancas qua Goodyear 
a acquis*! par d*s r*di*rdi— 
•t d«t épr*uv*t bcsMoné— 
m b oooubkeuc tydhdlqn,

St-Simon J

| St-N azaire il St-Aimé

—Samedi, 2 décembre a eu lieu 
le mariage de Mlle Germaine Cus­
son, fille do M. et Aime Antonio 
Cusson à M. Jean-Paul Vermette, 
fils de Al. et Mme Uldège Vermette. 
L^i bénédiction nuptiale leur fut 
donnée par S.E. Mgr Alarc Lacroix, 
O.M.F. Après la cérémonie reli­
gieuse, il y eut réception chez les

M. et Mme Joseph Poirier, (Béa-
M. Antonio Gnudottc, do Sainte- ,r,<® «ont lus liuuronx ril> mnru„

ltrloltte, M. ot Mme ltAul Proulx l*!»rontM d’uno llllo, tinptlsfe Marie- pa .,1 d ... L s nouvcllux
do Salnt-OcorBos de Windsor, m! Kstullo-Mnrlctte-Nlcolo. Parrain ot pj* "cnt ensuite pour un
Hector Proulx, do Snlntc-BrlBltte, m-*rrnlno> Mllc Ks,el'e et Maurice _m Mt,.„ n . „ 
en visite chez M. Renaud Claudette. I’olr,or- rorteusc, Mmo Joan-ltnp- ni l! !! " ,, C‘

—Mmo Maxime Itobldoux fOtalt tIs,° Polrlpr- lnl‘tp de l’enfant. eu™ , 1s-, Mine Victor
». .y . —, . , » t-usson, de oaint-Germain de Grant-dernièrement son ,7e ann versa re -la, famille T.-J. Normand nous ham étaient en visite lu semaine 
de naissance. A cette occasion, plu- quitte |wur aller passer l’hiver ,1 dernière à Saint-Simon 
fleurs parents et «mis s’étalent Sorel. -M. 0, Mme Victor' VHeureux,

DepuSt sa fondation, vers la fin du siècle dernier, Good­
year a poursuivi avec une énergie inlassable sa recherche 
d'amélioration dans la production et l'application des 
produits de caoutchouc.

Au laboratoire de recherche Goodyear, des chimistes 
et des ingénieurs doués d’une imagination vive et 
fougeuse mettent à profit l'adresse, l’expérience et toutes 
les connaissances que Goodyear a acquises au cours de 
quarante ans.

Les fruits de la recherche Goodyear ne se font pas 
attendre. Les idées et les améliorations que fait naître la 
nécessité deviennent des réalités pratiques au labora­
toire. Elles sont ensuite essayées et démontrées dans le 
service habituel . ; ; et incorporées dans les produits 
Goodyear modernes.

Sous l'instigation de la guerre, de nombreux produits 
extraordinaires, issus de la recherche Goodyear, sont 
maintenant au service des forces armées des Nations- 
Unies. Certains de ces produits sont illustrés ci-dessous, 
d'autres doivent rester secrets jusqu'à nouvel ordre.

Au cours des années écoulées, de nombreuses dés 
couvertes Goodyear ont été adoptées comme pratiques 
courantes dans la fabrication des pneus. Durant ces 
mômes années, le rendement des pneus a été Infiniment 
amélioré ... et le coût des pneus constamment réduit

Goodyear prend continuellement de l'avance afin de 
vous donner aujourd'hui ce qui sera encore nouveau 
demain. Voilà une des raisons pour lesquelles II n'y a 
pas eu de délai dans l'utilisation du caoutchouc synthéi 
tique pour répondre aux besoins en temps d# guerre; 
Goodyear était prêt quand le besoin s'est fait sentir; 
Il y a déjà longtemps que Goodyear a découvert la m«H 
nière d'utiliser cette substance nouvelle.

Dans le pneu de caoutchouc synthétique Goodyear 
d’aujourd'hui, vous bénéficiez de toute l'adresse et de 
toute l'expérience que ce fabricant puisse appliquer à 
la production d’un pneu moderne. £5 vous avez droit 
d acheter des pneus neufs s 9 I vous ne sauriez trouver 
mieux que des Goodyear.

parents A St-Maroel.
—AI. et Aline Gérard Benoit, 

(Anna Jane Tétrault), «ont les 
heureux parente d’une fille, bapti­
sée Pauline. Parrain et marraine, 
AI. et Aline John Tétrault, grands- 
parents de l'enfant.

—Cette semaine, les daines ont 
eu une retraite de trois Jours, et 
les hommes, les trois Jours sui­
vants. Cotte retraite prôchée par le 
R. P. Massicot te, O.AI.I., fut très 
appréciée.

—M. et Mme Renaud Gaudette 
déplorent la perte de leur Jeune 
enfant, qui n’a vécu que quelque* 
heure*.
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Radeaux d* sauvetage 
caoutchoutée — Développés 
par Goodyear, ils sauvent 
la vie des équipages d'a­
vions descendus en mer. 
Ces radeaux se gonflent 
en quelques secondes au 
moyen d'un gaz chimique 
qui se produit dès qu'on 
tire la corde.

Résorvolrt è eiience è 
obturation automefiqu* 
pour avions; un autre 
produit de la recherche 
Goodyear. Quand une
balle perce le réservoir, 
le trou s'obture auto­
matiquement pour éli­
miner le danger d'incen­
die et de perte d'essence.

^ ZDeckfred est une nouvelle 
“peinture da guerre” 
Ci oodyear donnant une cou­
verture de plancher et de 
pont à Vépreuve des flam­
mes, antidérapante, à l'é­
preuve des intempéries, 
pour navires, cam tons et 
avions. Elle pourra s'ap­
pliquer aussi à de 
Preux usages civils.

L» Pliofilm Goodyear. Un ma­
teriel d'enveloppage trans­
parent, à l'épreuve de 
l'eau et de l'humidité qui 
a littéralement des mil­
liers d'applications com­
me protection positive pour 
des produits susceptibles
d *ÛKtét par l'bu- 
midtté.

•t Life Guard», un autre
développement Goodyear. 
Elles remplacent les cham­
bres à air ordinaires, don­
nent une protection positive 
contre les éclatements, 
alors qu'elle porte ls 
charge, permettant d'ar­
rêter sans danger et tant 
perdre Je contrôle de l'auto.

Ü1#* •«noue., *
tTânl u ** *** 

Pow PubUctUoa

‘Unc* dM nuiUtM*;,, 
un, c.iu _ . * U

petites aCK-*
oblifl.ni à cm. j h, ***
P^Hc nou. r.nd,ît^U 
collabor?ni dan» c* ^ n
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IIOMMKS DEMANDES 
demandé», de u a *7» W |

•Jans nuiiufacturc» 1 ?i
Uurcau de lï * h'ÏÏrr.

1 ostc. Saint H >a*n'll,|.cr "■‘Ht, licit}
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A VENDRE - m 7------- --------

- «Jaaesiê
OS DEM A.S DK — (
0 par tement. ou °*>
^e présenter ou têleuh.0! meul,:ct 
Service» Spéciaux i v au fa

ON DESIRE ACHETER »
de toutes nuruuc» i'»;,

S adresser à MM CfiJt t>marais. Ijy rue Cent î h
Saint-Ilyacimhe, Tel. Jîj ^âuu'J<

LEÇONS DE COUTUB
Leçons de 2 heure» n en 

H1^: ^Iü- Confetti.*. û
uc.a^e, coupc et
du loyer, à votre thou {!J? 
maintenant pUUr ic» cÜ 
et du toir. * üc *

CERCLE DE COUTURE SI
- 405c- j0?.?'* Saint-Fr»»e

Samt Hyaunthe, üue.
Tel. uo. M

A VENDRE — Terre de JU 
largeur par JO de hauteur 

en bots; / vache» a l^tt 4 tL 
vulaiilca, loio.m 

roulant aratoire, grain et f«n 
nulle» du vill.t^r de Sainte J1 ^
isim Pdc *SjinJvHyacinthe. D 
coürr/kb: *•»

appartement. S’adresser AU }

DEFENSE D'AVANCE
Je, soussigné, Arthur Guéris 

présentes, donne avis que je r.e t 
responsable d'aucune dette c»æ 
mon non» par qui que ce soil 
autorisation signee de nia amn.

ARTHUR GUERIN 
7U. rue Saint Michel,

Saint Hyacinthe.

REPARATIONS — de chapeaux 
domicile. Travail garanti. Au»*; 

lait» a la main. S'adresser à 91 
Pierre, U Providence. TéU 1J4;

A VENDRE — Moteur DIESEL 
force» minimum, 55 forces 

ayant 44Ü heure' d’upérxticc vm 
|K>ur $2,IUU.. Donnera mène n-w 
la compagnie International I‘ar erre* 
la dermere édition de ce jounul, ! 
du moteur Diesel a été anaascé 
étant $21,000. au lieu de $2.10C. ?» 
à la Coopérative de Conserves de 
Damasc, en appelant par télephcsc 
/ 00r-22.

A VENDRE - Maison de 6 p^ c
rue I ciller, toute» commodités, sytti 

de chauffage a air climatisé; «yitèath« 
chaude automatique a l’huile; pn|e i, 
fé; avec terrain duponible de 125 Mil 
profondeur, aménagé avec beau xrfcrtst 
tier». S’adrexser a M. Ai|tr, tka 
Ülondm I.imiter. 131 J, rue des Ci 
Saint-Hyacinthe.

U N DE M A N DE Logement de 5 ai
pièces. Pour occupation immédaa. 51 

«iresser à M. P. Lasnier, Phanntii 
deur Enrg., rue des Cascade», S.-Hj

A LOUER Relie grande duata, 
dio usage du ’clephone, l’ne <x 

fille» distinguées. S'adresser a UK 
Hôtel de ville. Saint Hyacinthe.
A VENDRE Hicycle, marque u\C90j

chr<»mc. a\r. pneu» ballon*, pur il 
presque neuf. S adresser au no .’RS. 
Sicotte, Saiui Hyacinthe. Té!. 767*.

TROUVEE - l’nr montre bracelet d< 
me. Prière de communiquer par t 

phone au no 1041 pour idcntificatia. 
propriétaire recevra la rostre sur - 
nient du coût de la présente anooact

A VENDRE — Lit d'enfant; car** 
ver pour enfant (bcrl*-t); carmsc > 

et parc a jeu. ainsi qu’autres eifea 
biliers. S'adresser au no 23, rue ‘ 
Louise, l.a Providence, TéL 4>j.
A VENDRE — Camion Chevrolet, Irfl

160 jKtuces d'empattement, en très 
état, lions pneus; jointure a neu:. • 
dirions faciles. Ayant vendu Bon ax 
ce, je n’ai plus besoin de caauon. si 
ser au n«> 81, rue Alexandra, Cransy, 
2523.__________ __ _______________

A VENDRE — Une propriété es w 
état, a 2 logement», «tuée rue ^ 

Jean Haptiste, Village Samie»^” 
Cause depart. S'adresser a M. ro 
llalthaaar, Sainte-Madeleine.______

A VENDRE — Trousseau de rehi
très propre y compris robes 

licllc serge. lionnes condition», sa-o 
à 2432, rue Sicotte, Saint Hyacinthe.

me

AVIS

Avis est par les présentes 
que Th* E. T. Cor*et CompUf 
mil*d. constituée en corporaticajjj 
lettres patentes en date du 
octobre 1928, s’adressera au 
reur Général, au Ministre «L 
faires Municipales et au 
de l’Industrie et du Commérer 
obtenir la permission d'al 
sa charte.
SAINT-HYACINTHE,

22 novembre 1944. .
Le secréta^J

J.-E.-F.

MME ROMEO 
corse tlère 

Spécialité dans les vête® 
SpirtlU. Service in***» 

dans votre foyer. 
Sainit-Hélèn# de B*V°

TéL tl
appelez après 5 heurei

acheteur
La Coopérative Avic®1* 

Saint-Damase achète t«u ^ 

chets. toutes poules, et



MBunH divisés parce que nous 
Mérite des qualifications de rougei et 

ivons n rossons nos luttes fratricides 
a, bl*u4 • * *

i n0US * Honoré MERCIER

a2f ANNEE. No 42
LE COURR DE ST-HYACINTHE

NOS INSTITUTIONS - NOT U K LVMilK - NOS LOIS

Nous avons foi me une Union nationale 
au-dessus des partis politiques, parce que 
nous avions les mains nettes et que nous 
entendons les garder nettes.

Maurice DUPLESSIS

VENDREDI. 8 DECEMBRE 1944
COURRIERLE

nE SAINT-HYACINTHE
V FONDÉ EN 18T.ÎÏ

Rédacteur en chef Harry Bernard
Courrier do Saini-Hyacinihe est publié et imprimé par la Corn* 

^ îcimorimerie et de Comptabilité de Saint-Hyacinthe. «Limitée). 
pa*nîC û ^5.555 ave Sainte-Anne. Saint-Hyacinthe.
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Un geste nécessaire
r st celui que vient de poser le gouvernement Duplessis, en 
L disant officiellement son opposition à la conscription

militaire, pour service hors du pays. —La province de
Québec et la conscription. — Ce qui se passe ailleurs.—
Les Canadiens français ne sont pas seuls à n’aimer point
la conscription.

Sur la question de la conscription militaire, pour ser- 
yjce hors des frontières canadiennes, le gouvernement de 
l’Union nationale vient de prendre à Québec la seule atti­
tude qu’il se pouvait permettre, aux heures sombres que

traversons. Cette attitude est catégorique, nullement 
éaûivoque. Le gouvernement se prononce contre le principe 
de la conscription, et il proteste officiellement contre son 
application, telle que décrétée à Ottawa par le gouverne­
ment libéral de M. King. Dans la journée de jeudi, 30 

novembre, Thon. M. Duplessis, premier ministre de la pro­
vince, a réuni les membres de son cabinet, pour étudier 
aver eux le grave problème que pose chez nous, et dans 
l’ensemble du pays, la politique conscriptionniste du gou­
vernement fédéral. Les ministres condamnèrent cette poli­
tique. Ils firent plus. Officiellement et unanimement, ils 
approuvèrent un arrêté ministériel, où il est noté "que le 
gouvernement de la province de Québec, reflétant l'opinion 
de l’immense majorité du peuple de la province, réclame le 
respect intégral des engagements formels contractés et des 
promesses sacrées faites au peuple à l’encontre de l'établis­
sement d’un service militaire obligatoire pour service outre­
mer, c’est-à-dire à l’encontre d’une conscription déguisée 
ou apparente pour service au delà des mers.” Par ce geste, 
le gouvernement de la province, élu par le peuple de la 
province, marque nettement qu’il est en sympathie avec 
celui-ci sur le point le plus névralgique, présentement, de la 
politique canadienne, et qu’il entend l’appuyef et le défen­
dre contre ceux qui voudraient lui imposer des idées reje­
tées par lui depuis longtemps.

m • •

Comme nous en avons écrit la semaine dernière, la 
conscription était inévitable, en raison du status du pays 
par rapport à l’Empire britannique, en raison du précédent 
de 1899, en raison de l’effort de guerre canadien et d’un 
premier service militaire outre-mer, à base de volontariat. 
Depuis la déclaration de guerre de 1939, le gouvernement 
fédéral n’a d’ailleurs cessé de manoeuvrer pour aboutir à 
la conscription, déguisée dans une large mesure, mais non 
pour cela moins astreignante. Or les Canadiens français, de 
la province de Québec et d’ailleurs, condamnent de temps 
immémorial le principe de la conscription pour service hors 
du pays. Les politiciens libéraux d’Ottawa, NI. King en tête, 
le savent si bien que, de 1918 à 1939, ils leur promirent 
incessamment, et très solennellement, de ne pas exiger d’eux 
de service militaire, sinon au pays, pour la défense éven­
tuelle de celui-ci. Du jour au lendemain, à la suite des évé­
nements que l’on sait, ils font aujourd’hui volte-face, ado­
rent ce qu’hier ils brûlaient, renient les engagements du 
passé, en tiennent pour cette conscription qu’hier ils disaient 
eux-mêmes abhorrer, entendent l’appliquer envers et con­
tre tous. La réaction inévitable s’est produite. Réaction logi­
que d’ailleurs, et conforme aux principes mêmes que met­
taient jadis de l’avant les politiciens libéraux. Pour les rai­
sons que l’on sait, notre peuple ne veut pas de la conscrip­
tion. Et il a droit à son opinion, sur un sujet d’aussi grave 
importance. Il représente d’ailleurs un tiers près de I?. popu­
lation totale du pays, et l’on n’ignore pas l’opinion d un 
poupe aussi important, numériquement et autrement.

» * ♦

A maintes reprises dans le passé, notre peupl ? se pro­
nonça sur le sujet de la conscription. Il vient de le faire de 
nouveau, en marge de la crise ministérielle d’Ottawa, par la 
bouche de tous ses représentants les plus autorisés. Pour 
donner plus d’éclat à l’opinion exprimée, pour bien mar­
quer sa solidarité avec le peuple qu’il représente, le gouver­
nement même de la province lui donne raison et 1 appuie 
totalement, de façon officielle. Cette attitude peut avoir un 
grand poids. Elle peut inciter M. King à ne pas appliquer la 
conscription, ou à ne pas l’appliquer aussi rigoureusement 
que d’autres l’espèrent,—tout comme la pression des cons- 
criptionnistes lui arracha la décision d’envoyer en Europe un 
groupe de 16.000 soldats, conscrits pour seul service terri­
torial. Dans son ensemble, la situation offre plusieurs aspects 
intéressants, dont certains mis à jour Hors du Québec. Dans 
le* milieux anglo-saxons, il paraissait entendu que 1 opposi­
tion à la conscription se manifestait et se manifesterait sur­
tout dans notre province. Or, depuis que M. King est aux 
prises avec les super-conscriptionnistes du pays, auxquels î 
*ui fallut finalement céder, on a vu ce qu’on a vu ailleurs 
9ue chez nous. Les statistiques révélèrent d aoord que les 
conscrits restés au pays, et qui refusaient de signer pour 
I armée active, sont de langue anglaise dans la proportion 
des deux-tiers. Dans les provinces de langue anglaise, on 
Protesta hautement, avec violence même, contre la décision 
fédérale d’appliquer la conscription. L’impression se répan 
d® plus en plus que, chez le peuple, les Anglo-Canadiens ne 
veulent pas plus de la conscription que les Canadiens fran- 
•a‘l* Si les gouvernements des autres provinces ne se pro 
foncèrent pas sur le principe de la conscription, c est qu i s 
,e «entent des attaches qui ne le leur permettent point. Le 
gouvernement du Québec n’a-pas de ces attaches H a dit 
sottement ce qu’il pense, et c’est ce que pensent 1 immense 
nKjorité des nôtres, de U province comme de 1 exteneur.

Harry BERNARD

EN MARGE DES ÉVÉNEMENTS

L'ELECTRICITE A LA CAMPAGNE

En ce qui concerne rclcctrific.ition rurale, le 
gouvernement de l'Union nationale ne se contente 
pas de vagues promesses, bonnes à exploiter comme 
arguments électoraux. Il a pris des décisions, posé 
des gestes qui déjà donnent leurs fruits. Dans main­
tes régions de la province, il a obligé les compagnies 
d'électricité à construire des lignes de transmission 
dans les campagnes, et à offrir leur service aux culti­
vateurs. Cela s’est produit particulièrement dans la 
région de Saint Hyacinthe, où nombre de cultiva 
teurs bénéficient aujourd’hui de l'électricité, ou en 
bénéficieront sous peu. D’ici quelques années, si l’on 
persiste dans cette voie, l’électricité sera mise à la 
disposition de la majorité de nos cultivateurs. Ceux 
ci en seront sûrement heureux et le gros du peuple 
avec eux. car tant va la campagne, tant va le reste 
de la province 1 ’électrification rural»» aura un bon 
effet sur l’agriculture, permettant un rendement
supérieur, en raison de (’utilisation ties ressources du

. . . v
machinisme contemporain. D’autre part, elle rendra
le séjour de la campagne plus agréable et, dans bien
des cas. moins pénible. Si l'on veut garder à la terre
les générations qui grandissent, il est important de
leur offrir un régime de vie acceptable, qui ne soit
pas trop en opposition avec le rythme moderne de
la vie. L’électricité peut y contribuer pour beaucoup,
non seulement sous l’angle amusements et récréation.
mais sous l'aspect travail, tant pour les femmes qui
travaillent à la maison que pour les hommes occupés
aux bâtiments, ou aux alentours. Plus vite on
donnera l’électricité aux campagnes, et plus vite on
aidera à la solution, dans une large mesure du moins.
du problème de 1 exode rural. Sans doute ce n'est là

•
qu’une face du problème, mais elle compte.

H. B.

M. CARDIN ET LA CONSCRIPTION
Comme il le reconnaissait lui même dans son 

discours de la semaine dernière, aux Communes, 
l'hon. P.-J.-A. Cardin a été fort critiqué, dans le 
Québec, pour sa politique de 1939 au lendemain du 
plébiscite. Mais ceux qui lui en ont fait grief admet­
tent que, depuis sa démission du cabinet King, le 
député de Richelieu, qui exerce un mandat parle­
mentaire de 33 ans. est capable de bien soutenir les 
thèses les meilleures. Il en a donné une nouvelle et 
éclatante preuve jeudi dernier en participant au 
débat sur l'arreté ministériel envoyant 16,000 re­
crues outre-mer. L’âge et l'expérience parlementaire 
de M. Cardin donnent à ses paroles énergiques une 
autorité assurée. "On a accusé la province de Qué­
bec. dit-il, de n'avoir pas formé autant de soldats 
que certaines autres régions. Je dis que nous avons 
fait plus que les Anglo-Canadiens. Vous n'avez eu 
qu'à obéir à la voix du sang et aux sentiments, tan­
dis que nous, nous avons dû raisonner et peser les 
avantages et désavantages de notre participation. 
Supposez que le Canada fût entré en guerre pour 
défendre l'Empire français; demandez-vous quelle 
aurait été votre réaction si l'on vous avait demandé 
des sacrifices? Rappelez-vous les concessions consen­
ties par les Canadiens français dans l'intérêt de 
l’unité nationale. Vous, les Anglo Canadiens, où 
sont-elles vos concessions’ Qu'avez vous jamais fait 
pour sauvegarder l’unité du Canada? C.c sont des 
paroles dures, mais c'est la vérité.

“NOUS AVONS LA CONSCRIPTION ...”
“Nous avons la conscription, poursuit M. 

Cardin. Nous l’avons depuis 19-42 en dépit de tout 
ce qu’on a pu dire dans ma province. Nous l'avons 
depuis l'arreté ministériel envoyant des troupes aux 
Aléoutienncs. Le premier ministre lui-même a dé­
clare que la question de la conscription avait été 
réglée en 1942”. Ht l'ancien ministre a conclu 
“Pourquoi tenter de concurrencer la Grande-Breta­
gne, les Etats-Unis et la Russie quand nous ne som­
mes qu’une colonie anglaise et non un pays indé­
pendant? Soyons raisonnables et n’ayons pas peur 
de suivre l'exemple de 1 Australie, qui a réduit son 
armée". Tout le discours de M. Cardin est un appel 
au bon sens, et l’on verra quelle influence exerce 
l'ancien ministre sur les députés du Québec et des 
autres provinces. Quoiqu il advienne, il ne fait aucun 
doute que si les 65 députés de notre province avaient, 
lors du bill de la conscription en 1942. suivi 1 exem­
ple de la poignée de députés qui se tinrent alors 
debout, ce bill ne serait jamais devenu loi. et il ne 
serait pas aujourd'hui question d application de 
cette loi. Comme quoi une concession devient sou­

vent une trahison.
L. A.

L INFORMA TION POLITIQUE
\ OTTAWA À uiii:iii:i:

11. liais! on sauve le eu bine! de Le i|(iiiverneineiit approuve
la défaite en votant pour M. King un arrête . . . . . . il condamnant
qui se rend à ses candi lions
Le premier fait la pirouette pour pouvoir tomber sur pied.— 

Il songerait maintenant à garder le pouvoir jusqu’à la 
fin de la guerre. — L’attitude contradictoire de la dépu­
tation de Québec.— Les ministres s’évaderont avant les 
élections . — Un écho du dernier caucus de Québec.

par EDGAR BOUTET

a politique de conscription
Le lieutenant-gouverneur de la province donne la sanction 

royale à un arrêté ministériel du cabinet Duplessis, où il 
est déclaré “que le gouvernement de la province de 
Québec, reflétant l’opinion de l’immense majorité du 
peuple de la province, réclame le respect intégral des 
engagements formels contractés, et de promesses faites 
au peuple à l’encontre d’un service militaire obligatoire 
pour service outre mer.”

Ottawa, 4. — En moins de deux
ll> «*«> l»( •!«»• f ... 1.’.»••» 1 illlfil- » ••••• • M - • »- * M * • ••* » 4 i • •• • ••••»••

bouclé la boucle au milieu de la 
crise la plus sérlciiM» qu'une adml 
nist ration fédérale ait encore 
traversée. L'hon. M. J.L. Un Mon, 
ancien ministre de la défense na­
tionale, fut tout le temps, la 
dette de cette période d’incertitude 
polit Ique.

lVu après son retour «b* sa tour 
née sur les champs île bataille et 
ses conversations avec l’état major 
britannique, M. Ralston a avisé ses 
collègue** du cabinet que le temps 
était venu de dépécher sur la ligue 
«le feu les conscrits canadiens com­
me renforts A nos unités combat 
Imites.

Devant l'hésitation du cabinet 
qui, ft la veille d'une élection géné 
raie prochaine, ne pouvait ne pas 
songer très sérieusement ft son sort 
politique, M. Ralston précipita \me 
crise fort inattendue en donnant 
avec un certain éclat sa démission. 
M. King répondit en convoquant b* 
parlement en session d’urgence.

M. Ralston qui n'était pas par 
venu ft amener M. King ft aller 
aussi loin que lui en matière de 
conscription lit le siège du gouver­
nement en dehors du cabinet, il 
trouva vite un nombre très impo 
saut d'adeptes parmi les libéraux 
de langue anglaise. M. King s’en 
rendit bientôt compte et retraita 
hâtivement en adoptant le fameux 
arrêté ministériel conscrlvant 10,- 
OOO recrues pour le service outre 
mer.

Il restait alors ft savoir si cette 
nouvelle concession du premier mi­
nistre sauverait son cabinet. On 
attendait tout naturellement le 
discours de M. Ralston «pli. A la 
grande satisfaction de M. King, 
déclara qu'il ferait confiance au 
gouvernement ft la suite de l'adop­
tion de cet arrêté ministériel 
conscriptionniste. Les libéraux 
eonscriptionnlstes de langue an­
glaise firent de même.

De sorte que le gouvernement 
reste sur ses positions après avoir 
heureusement bouclé la boucle. En 
effet il y n ft peine un mois les 
Journaux ministériels de Quélnn* 
annonçaient, ft grand renfort de 
manchette*, que M. King tenait 
parole et s'opposait catégorique 
ment ft la conscription pour mitre 
mer.

Dette campagne haussa le ton 
quand M. Ralston donna sa démis­
sion et la presse libérale de notre 
province s'enhardit au point d’af­
firmer que M. King s’était montré 
lovai cuver* Québec en refusant 
de se rendre ft la demande de son 
ministre démissionnaire.

Mais au lendemain de la rentrée 
dos Chambres, la position de M. 
King s’ébranla. La presse minis 
térielJe se trouva fort embarrassée 
jM.ur concilier ses déclaration* de 
In semaine précédente avec le ton 
qu’elle devait maintenant prendre 
pour défendre le premier ministre.

LISEZ
LE COURRIER 

DE SAINT-HYACINTHE

On réédite au Canada L'Atlan­
tide (1), roman qui assura défini­
tivement la fortune littéraire de 
Pierre Benoit et b* conduisit, d’éta­
pe en étape, Jusqu'A l’Académie 
française. Avant U Atlantide, l'au­
tour était un écrivain comme tant 
d’autres, qui avait écrit de* poè­
mes et ce roman non négligeable. 
Koenlgsmark. Avec //Atlantide, la 
gloire le baisait au front Dès lors, 
\v* éditions se multiplient pour lui, 
le cinéma filme deux ou trois «le 
..es livres, la mode se Joint au suc 
,ès pour en faire un grand hom­
me, et Benoit prend un Jour son 
siège parmi les quarante, sous la 
Coupole. H :i dUflqiu' vingt-cinq 
mm, Pierre Benoît crée une popu­
larité nouvelle au roman <1 aven­
ture. Non pas au roman d'aven­
ture A l’anglaise, qui ignore ou 
méprise l’amour, mais au roman 
d’aventure A lu française, qui se 
nourrit A la fols d’action et de ro­
manesque. Jlobtnson Crusoé, pro­
bablement le chef-d'œuvre du ro­
man d’aventure, exclut automati­
quement la femme et l’amour. Et 
«•«•la nous rappelle le mot d'Albert 
Thlbaudct: qu'un romancier fran­
çais n’aurait pus hésité à l'Idée de 
faire de Vendredi une sauvagesse. 
Pour en revenir ft Benoît, il re­
donne ft la France le récit d'aven 
turc, A la fols romanesque et hau 
tement fantaisiste, mais soigneu­
sement chnrpf-nté et composé. En 
toute Justice pour lui, sou* l'angle 
de la femme-amour, rappelons 
qu’un de ses ouvrages, Erromnngo, 
est un chef-d'oeuvre ft sa manière:

Sauf M. Powers tous les ministres
I !*•#'«!».«• ***%••» «• « • ' .. .1 • ••• \ ^oin irnnv* ru juut p, it

restait la députation libérale de 
Québec élue ft la faveur «b* la cam­
pagne nul l-oonsrrlpl lonniste des 
derniers ‘Jft uns. <\«.s députés, sauf 
quelques rares exceptions, suivi 
rent ft la fois M King et M, Rais 
ton. In* sorte «pu* l'on j»eut dire 
que ces députés auraient tout aussi 
idea voté pour et contre la cons­
cription pourvu que ce vote fut un 
vote "libéral”.

Hans toui** cette acaire, «pii est 
lncont«*stablement l'Iiichlent h* 
plus émouvant «b* nos annules poli 
tique*, c'est M Ralston coliscrip 
tlounish* de 1917 et conscription 
nlste de 1911 «pii sort victorieux 
Il eut pu pmvoquer la défaite «b* 
M King en t’iuimbn*. S’il ne l'a 
pas fait, c’est précisément parce 
que b* premier ministre s’est rendu 
ft ses condition*.

Quant au "bloc solide" «le Qué­
bec il a suivi docilement et aveu­
glement. Le gouvernement est 
sauf Jusqu'il nouvel ordre.

<V dénouement d«* la récente 
crise ministérielle ajourne A beau­
coup plu* lard un np|*el au peuple. 
Il est lisse/, probable que si M. 
King «*fit subi un échec en Chain 
bre il aurait donné sa démission et 
demandé lu dissolution «lu parle­
ment pour eu npp«*lcr Immédiate 
ment au peuple.

(Via a été évité, 
f «nié raie sera très 
reprise en janvier 
après? M. King a 
était opposé A une prolongation 
du mandat parlementaire connue 
Il a dit que la conscription pour 
• mirenier était un iiiiiiiviiis moyen 
d’aider ft l'elTort de guerre. Il ne 
faut Jurer de rien. Surtout après 
avoir assisté ft et* «pd vient de s** 
pas-or nii parlement.

Mais le sénateur Norman Lain 
licit, ancien président national d** 
l'association libérale, nous paraît 
avoir Jeté un coup de soude en par 
Dint de l'éventualité et de la pro­
babilité d'une prolongation du ter­
me parlementaire. M. King aurait 
Il encore changé d’avis? La chose 
n’est plus Impossible ni même im­
probable. I n ministre que nous 
avons Interrogé ft ce sujet a fait 
mine d'ignorer tout A et? pro|*i*. 
Main cétail tait ministre do la pro­
vince «le Québec. Coin expliquerait 
peut être, bien de» chose».

M serait manifestement t«'mé 
mire de tenter <le voir clair dan* 
le Jeu du premier ministre. A la 
Milite du dernier caucus libéral de 
Québec, on nous a rapporté une 
rumeur qui nous parait fort plan 
slide. La députation aurait été 
unanime A demander aux minis- 
très Québec s’ils étalent dls|s> 
*é» A prendre l'engagement A ne 
pas areepter de porter avant les 
prochaines élection* d à cngagci 
la Imtnille électorale avec le reste 

(cuite en 0c page)

Kl la session 
probablement 

prochain. Et 
bien dit qu'il

Québec. .’1. (Spéciale).
On trouvera ci après le texte de 

l'arrêté ministériel du cabinet Du­
plessis, sanctionné le 30 novembre 
1944. et condamnant la politique de 
conscription militaire, pour service 
bon du territoire canadien, telle 
que mise de 1 ivant et défendue par 
le gouvernement très libéral de M 
King, à Ottawa:

"Attendu (pie. tout particulière­
ment lors des élections générales 
piuvinnalcs du mois d'octobre 1939, 
d'abord, et lois des élections gé 
itérâtes fédéi .des de 1940. ainsi 
qu'en de nombreuses circonstances 
avant et après ce* dates, le pie 
mier mini tre actuel du Canada et 
h membre? de son cabinet s«» sont 
formellement et catégoriquement 
déclarée?- oppo és à ia conscription 
poui service au delft des mers:

"Attendu qu'à maintes reprises 
et de façon précise, la province de 
Québec a manifesté son opposition 
.» I.i conscription militaire pour 
service au delà des mers, et cela ft 
la suite d'une campagne de plus de 
25 ans menées pni les chefs du par­
ti libéral;

"Attendu (pie depuis trois ou qua­
tre ans. contrairement à ses pro­
mt* ses formelles et ft ses engage­
ments sacré j. le gouvernement fédé­
ral actuel a établi un système de 
conscription déguisée pour service 
militaire au delà des mers;

"Attendu quo, tout dernièrement, 
le gouvernement fédéral a adopté 
un arrêté ministériel établissant ou­
vertement un système de conscrip­
tion militaire pour service au delft 
'les mers;

"Attendu «pie rétablissement de 
l.i conscription poui service outre­
mer vient à l’encontre des promes­
ses et engagements formels et ca­
tégoriques du premier ministre ac­
tuel du Canada et dos membres do 
mi cabinet;

"Attendu «pie la violation do ces 
promettes sacrées et de ces enga­
gement? formels est à l'encontre de 
l'unité nationale bien comprise et 
de nature h déprécier la valeur de 
la parole el des promesses solen­
nel!» du gouvernement du pays;

"Attendu (pie la province de Qué­
bec est re peelileuse de la légitime 
liberté d'opinion de tous et de cha­
cun mai qu'elle a le droit d'exiger 
et qu'elle entend exiger le respect 
d» es opinions et ses engagements 
contractés à l’endroit du peuple;

"Attendu que la violation des en­
gagement?. sacrés et des promesses 
solemn Ile i e t la manifestation 
d'une politique hitlérienne Incom­
patible avec la mentalité canadien­
ne et h line traditions du Ca 
nada;

Il e t ordonné, en conséquence, 
sur la proposition de l'hon Premier 
Ministre:

"Que le premier ministre du Ca­
nada. le Très Hon \V I Mackenzie 
King, et h s autorité?, fédérales 
soient en conséquences avisés:

"1 Que le gouvernement de la 
province de Quebec, reflétant l'opi­
nion de l'immense majorité du peu­
ple do la province, réclame le res­
pect integral des engagements for­
mels. contractés et des promesses 
sacrées faites au peuple à l'encontre 
de l'établissement d’un service mill- 
taire obligatoire poui service outre­
mer. r est a dire à l'encontre d'une 
eon criptmn déguisée, ou apparente, 
poin ? ci xice au delft des mers;

2 Qm* le présent arrête minis­
tériel s«nt public dans la Oazctte of­
ficielle de Québec afin de porter ft 
la connai sancc du public l'énergi­
que et ferme protestation du gou­
vernement de la province ft l’encon­
tre des procédé;; adopté;* par les au­
torités fédérait*', contrairement aux 
engagement.* formels et aux pro­
messes solennelle, du premier mi­
nistre actuel et chef du palti libé 
rai, les Til W L Mackenzie King, 
«•t des membres de son ministère".

Le premier ministre a déclaré 
aux journalistes qu’il procédait de 
façon absolument légale et qu’U 
voulait que Québec pub e fniro en­
tendre sa protestation de façon 
énergique et constitutionnelle tout 
n la fois.

Voici le texte du télégramme on- 
voyé ft M. King:

"Le gouvernement de la province 
de Québec vient d’adopter un 
ordre en conseil que* Je vous envoie 
par m ille aérienne Les conclusions 
de ce document se lisent comme 
suit:

Le télégramme donne les conclu­
sions citées plus haut et conclut:

"Le gouvernement et le peuple 
de la province de Québec deman­
dent que votre gouvernement res­
pecte et remplisse ses engagements 
solennels et ses promesses contre 
la conscription pour service outre­
mer"

signé Maurice DUPLESSIS

Voici maintenant le texte d’une 
lettre adicssée a M King:

"Comme Je von: 1 ai dit dans mon 
télégramme d’aujourd’hui, je vous 
envoie pré*entament une copie de 
l’arrêté ministériel dont Je vous ai 
parlé, qui a «Hé adopté hier par le 
gouvernement de Québec et ap­
pt ou vé aujourd’hui par Son Excel­
lence le lieutenant gouverneur de la 
province.

J’ai le ferme espoir que votre 
gouvernement remplir.i complète­
ment les promet es solennelles qu‘11 
a fuites et er.i fidèle ft ses enga­
gement'; sacrés concernant la cons­
cription pour service militaire ou­
tre mer’’.

JitHet du jeudi

Pierre Benoît

(1) Edition» Variété», Montréal.

un roman d’amour »an» femme, 
celle <inI l'inspire étant morte et 
enterrée depuis longtemps. On 
pourrait en dire presque autant 
«V A j elle, héroïne habituellement 
absente, en retrait.

4 • •

//Atlantide n’est peut-être pan le 
meilleur livre de Benoît, mal» 11 
lui doit »on principal triomphe. 
Inutile de revenir »ur l’Intrigue, 
que le cinéma popularisa. L’ou­
vrage paraissait A peine que Benoît 
devait faire face A une accusation 
«le plagiat. Sir Kidder Haggard, 
romancier anglais, prétendit qu’il 
avait repris le sujet d’un de »es 
livre* A 1 ni. Intitulé She. Il y eut 
procès et Benoit gagna. San» doute 
il existe de» similarité» entre 
VAtlantide et She, mais le premier 
l’enijMirte Incontestablement sur le 
second. Les sujet» appartiennent ft 
tout b* monde; seul le talent im­
porte. Et Benoît u énormément do 
talent. Il peut dire d’ailleurs, com­
me le premier professeur venu, que 
Molière prend son bien oh il lu 
trouve, et que Shakespeare ne h<* 
gêna Jamais d’emprunter ft droite 
et ft gauche, selon le» besoins du 
moment. Benoît est d’ailleurs une 
sorte de pince-su ns-rire, qui s’a­
muse ft la fois de ses romans, de 
lui-même, et du public. On sait

qu'il donne A ses héroïne», pour in­
triguer le public et provoquer une 
curiosité qui se traduit en excel­
lente publicité, des prénom* coin- 
meneant par A : Antlnéa, Aurore, 
Alberto, Agar. Alice, Anne, Axelbç 
Albino, etc. Il truffe aussi ses ro­
mans de plagiat* “cliausse-trapes", 
soit quelques lignes de Racine, de 
Hugo, de (larnbctta ou d’autres, 
qu’il s'approprie avec l'air de n’v 
pu h toucher. Dans les premiers 
tenij*. les critiques chercheur» de 
puce* découvraient ce» emprunts et 
criaient au scandale. Benoît s'écla­
tait de rire, le public s’amusait 
avec lui et b** tirages montaient. 
On aperçoit aussi dans ses ro­
man*, quand il fait étalage d’éru­
dition, des erreurs, des Inexactitu­
des, de* anachronisme*. Mais Bi­
nait se moque du tout. Ia* lecteur 
n'A qu’ft n’y point regarder de 
trop près.

Sa qualité première, c’est lu vie. 
Il raconte et il sait raconter, mé­
nageant l'intérêt avec un art qui 
produit, chez le lecteur, une sorte 
d'essoufflement. 11 suit aussi offrir 
des sujets neufs, ou qui le parais­
sent. Même les plus banal» repren­
nent sous *a plume une valeur 
d’inédit, de non connu. Pourtant, 
il ne pêche guère par excès d’ima*

glnntlon. Assez souvent il procède 
en marge du texte d'un autre, 
comme Jules Lemaître écrivant 
En Marge des Vieux Livre*. L'A­
tlantide a ses ressemblances avec 
She. Benjamin ('rémieux, ce criti­
que Juif *1 lucide, torturé A mort 
par les Allemands, — au cours de 
la présente guerre, — note qu'il 
emprunta l'Idée (h* Koenlgsmark A 
Blaze de Bury; celle de Tour l/on 
Parla* au chapitre Intitulé La 
Haine emporte tout, dans Du Sang, 
de la Volupté ( t de la Mort, de 
Barré»; celle du Lae. .Salé A une 
nouvelle de Stevenson; celle de La 
P ha u **ée deh Géant*, A une docu­
mentation fournie par l’Irlandais 
Un van Duffy. Il ne *c gêne pas non 
plus de reprendre une seconde fols 
un sujet qui lui plaît; ainsi La 
Phatelaiue du Liban rappelle I/A- 
liant idc, et Axclle, Koenlgsmark. 
A deux ou trois reprises, Benoît 
tente d’abandonner sa manière, ft 
cause de» critiques qui lui tapent 
sur les nerfs, pour s'essayer au 
roman psychologique. Et cela don­
ne La Lac Salé, Mademoiselle de 
La Ferlé, Monsieur de Isa Porté. 
On applique au second le terme de 
chef-d'œuvre, mais l’auteur y ma­
nifeste une psychologie assez cour­
te. Ia* livre intéresse surtout par 
l'évocation du murais landais, que 
l'écrlvuln commit parfaitement, y 
ayant grandi. Pierre Benoît naquit 
A Albl, Tarn, en 1880. Membre de 
l'Académie française depuis 1930, 
11 y occupe le fie fauteuil, laissé 
vacant par la mort de George» de 
Porto-Riche.

L'Illettré
(reproduction Interdite)
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NOUVELLES DE GION
M. Georges Jodoin 

meurt à Upton,

* ' de 76 ansage

Mme A. Deslandes, 

de Saint-Pie, est 

décédée à 58 ans

M. Emile Lincourt, 
de Sainte-Rosalie,

Canada, rallie des auditeurs de rvvmirf q 7 onC 
plus eu plus nombreux, gr&ce à lu meUIt a VJ/ ail?

Vraiment...
lut causerie de* hebdos, A Radio-

Mme Horace Parent, 

originaire de notre 

ville, meurt à 46 ans

—Une assemblée de l’U.C.C. a été 
tenue sou9 la présidence de M. le 
curé, M. l’abbé Pinard, aumônier, et 
M. Roger Cloutier, propagandiste, y

REMERCIEMENTS
DECEMBRE

* l’occasion Ju 
dules Lafranj'x ■

M. et Mme J. Montambault Ouk ih :. "
?4 ________r. r_ . leur Lorraine, remercient «in- qut'U »i>Ii itu*
adressèrent la parole. On discuta cércmant toutes Jw personnes qui uux f ; ^
des problèmes d’après-guerre et des leur 0Dt témoigné de la sympathie façon que ,MJ 
besoins actuels des cultivateurs.

de Mta*
‘U <3*

vlsitei 
^ de t

l*at
fleun
•w

Upton. 5, (Spéciale) Sainte-Rosalie. 5. D.N.C. Hyacinthe, jadis de Marieviile, et

pins en plus
________ physionomie Intéressante, haute en

Saint-Pie. 5, D-N.C. couleur, que Raymond Douvllle
Mme veuve Albert I>esLandes. presse chaque samedi, à 1 hre 30,

Un des vieux citoyens d’Upton. Yvonne Té*.result, de Saint- de première pose des quelque ^ Emile Lincourt, de Sainte- 
(Ragot). M. Georges Jodoin, est pie de Bagot, *vt décédée le LT no- » hebdomadaires du Québec rural. Rosalie, est décédé subitement le
décédé ces jours derniers. A l’ftge Vt.rabre, à Pâtre de 5S ans. Outre \Dtre secrétaire nous comment** 29 novembre, à l’âge de 67 ans. Le
de 70 ans et 20 Jour**. 1! était le p,*rc ot mère, M. et Mme Ar- aVPC un esprit et un û-propos qui défunt, veuf de Blanche Pion, laisse 
père de M. l’abbé Itfsiré Jodoin, \h\ir Tétreault. de Saint-Pie, la dé- nous font honneur et
curé de Kirkland Lake. °nt. Outre funte laisse quatre frères, MM. puisqu’ils ne négligent
son épouse, née Rose de Lima Ber* Raymond, Saint-Hyacinthe, Orner de la bonne propagande 
thlaume, le défunt laisse six fils et ,.t Henri. Saint-Pie, et Georges,
deux filles: M. Pabbé Jodoin. déjà Saint Hyacinthe : deux soeurs,
nommé* MM. Georges Jodoin, ailles isola et Anne-Marie, Saint-

MnS;" ,l0nii“' P‘L funérnllle» curent ..ou ,c 30 w. ne donnent Men du ma, pour

novembre, ft IVfcltao paroissiale de nous prouver par points et dfel-
K en os Mar- Saint-Pie. Ln levée du corps fut males, que 1 index fameux <iu cont les funérailles eurent lieu le 2 eurent lieu mercredi, à l’église S.-
Waterbury, f.4ito nar m. Pabbé E. Salnt-Onge de la vie ne monte guère. Mais en décembre, â l’église paroissiale de Alphonse de Granby.

autrement le consommateur süint«;-Rosalie, sous la direction de
»ous 1er? bonbons nenj- ma4Son Ubald Lalime, de Saint- # ^

Hyacinthe, I.a levée du corps fut

—Une soirée récréative fut orga-
„ nisée, à la salle municipale, sous laMme Horace Parent, née Irène . .

Lussier, originaire de Saint-Hyacin- présidence de M. le curé L. Hébert.
the. est décédée le 4 décembre, à II y eut duo de musique par Mlles
Saint-Alphonse de Granby, à l’âge Blanche Beaudet et Thérèse Gau-
de 46 ans et 3 mois. La défunte. lhier M1|e Suzanne Gauthier chan- 
fille de M. Magloire Lussier de S.-

Etes-Vous Blés:

ta avec succès une chanson de son
de Mme Lussier décédée, avait été répertoire. Suivit une pièce intltu- 
élevée par Mlle Christine Dupré, à îée: “L’Absolution”. Les principaux 
Saint-Hyacinthe. Outre son époux. acleurs étaient MM. Joseph Desro- 
la défunte laisse trois filles: Mlles notairo_ le dentiste Guy S.-

profit autwl un (Us, M. Bernard; deux filles: hIV”''rî^Saint! Germain, l’agronome Clément Le DAVIS
pas l'angle MUcs Cécile et Laurctte. Il était le [jdres: MM- Hormisdas, de Safn|-
'• frère de M. le chan. J,Vincent Lin- H.va'.nihc: Joseph de MorlevUte

; » » c* i 4 Eucher. Romeo, de Saint Hyacinthe:curé de Saint-Césaire, et de

mire et Robert Gauthier. Une piè­
ce comique fut interprétée par MM.

Apporte ou
Soulageaient fUpi«|t

Coupure». Coatutron^
trnat^ Piqûre. « MonJ™

a infect et.

r D..SÜT*'
^** MONTRÉai

. •-Il .t- i

Southliriagc, mu»».
Arthur et Ephrem, UptoD : la H. >• 
Marie-Saint-Désiré (Altléa), (b*

Le* doctes statisticien» d’Ottn-

MM^*H<moré?<d7cMticook,'et Léo- pcorges’ des Trois-Rivières; trois Lorenzo Morvan. Fernand Vanasse
beaux-enfants: Denise. Mme R. Jacques Viens. Enfin il y eut 
Romain Parent, tous de Saint-Al- bingo et de superbes prix furent

pold. de Saint-Simon deux soeurs . . et
lm survivent: Mi.«e Herman Coté _ ... . . r._ »,
(Régina), et Mlle Maria. phonse de Granby. Les

Manchester, 
chesseauH,

N.II : Mine 
(Aurore),

,*. .. ; ai B irritent aussi son gen- funèbre chanté par M. ftlllJ’en
et ci nu bru . M. E. Marcher?- le chan. P.-N. Desmaraia, curé, as- qui paie 00 i 

_pnllIf Mmes George. Henri. Ito- 8|st$ dc MM. les abbés A. Cordeau tés à L\> souî
evllUi .« • * » .|4 _ . « mm a P|. «>t,l f r*^ /\i1 AC

funérailles distribués aux gagnants. Cette soi­
rée avait été organisée au profit 
des oeuvres paroissiales.

Jodoin; 21 
M N a po­

ol éo, Arthur et Ephrem 
petits-enfants: un frèr* 
léon Jodoin, d’Upton. I.<- funénil!
les eurent lieu 
le d’Upfoît ” 
faite par M. 
du Séminaire 
le service fun 
Pabbé Désiré *

:i
i\ réglise parulssia- 
h?véo du corps fut 

’abbé Gustave Roy. 
de Saint-Hyacinthe, 

ihre chanté par M 
lKUdn, fils du défunt,

et J.-C. Tétreault, comme diacre et 
sous-diacre. IK*s messes furent di­
res aux autels latéraux par MM. 
les abliés Messier et Saint-Onge.
Le- p*»rteurs e.aient MM. Robert, ques 
I’aul-Emlle, Roger, Yves,

sous avant la guerre, 
Ebahit mo<leste qui se» détaillait A 
$1TJ. en 1P38, et $1. un Jouet gros­
sier de bois qu’on remplaçait, avant 
la guerre, par des jouets mécanl- 

A $0.35. Jusqu’à la pipe du 
QUy et pauvre fumeur qui n’en peut mais...

St-Guillaume s
\

—A M. et Mine Camille Bourret, 
une fille baptisée: Marie-Imeldxi- 
Denise. Par. et mar. M. et Mme F. 
Lacharilé oncle et tante de l’enfant

Clovis Tétreault, 
la défunte.

tous neveux de Avant le conflit, on achetait, 
exemple, la bonne pipe du 
i*iumb pour $i.00. Àujuüiu’uUi,

par
I)r
or»

faite par M. l’abbé Léo Lanoue. 
curé, et le service funèbre chanté 
par M le chan. J.-B.-O. Archam­
bault. assisté de MM. les abbés An- Le jour de la fête de sainte Eli- 
dré Côté et Auguste Lincourt corn- sabeth les tertiaires de la paroisse
me di.tcre et sous-diacre. On re- firent très nombreux la sainte com- Monique. Par.
marquait au choeur M. le chan. Phi- munion. M le chan. Lucien Hébert. Doria Lussier,
lippe Auger, M. l’abbé Gustave Roy curé, fit un résumé de la vie do
et les RR FF. de Sainte-Croix de cette grande sainte et exhorta les —A M. et Mme Théodore Dufauît.

—A M. et Mme Eddy S.-Germain, 
une fille baptisée: Marie-Solangc-

et mar. M. et Mme

assisté connue diacre et w 
de MM. b*”* flbbés Alfred La!inie. 
curé de Saint Yaîérien. et Hector 
Bernard, du Séminaire. por­
teurs étaient MM. L. Senéeal, T. 
Bruno»u, t). Cardin, J* Liais, D 
Cloutier et W. Cloutier. !/• <b*u!I 
était conduit par MM. Aimé F ré­
dette, maire du vilage, et Aph 
Fréchette, maire de la paroisse. La 
chorale était dirigée par M. P. 
Bouchard, et M. IL Miller, «le Saint- 
Illlnire-sur Richelieu, 
cantique d’adieu. On remamualt 
nu choeur M e chanoine Napohf»on 
Delorme, dir**« t«ur du Grand Sémi­
naire d»* Saint Hyacinthe: M 1 ab­
bé F. Jodoin, curé d** la paroisse:

oiis-dlucre # ^ _________ ______________ _ P®1° Pbw de î.yx» pour des )r ''s‘ s ;• t O ire. Les porteurs étalent tertiaires à imiter ses vertus, par- un fils baptisé: Joseph-Roger-Clau-
■pv y} J V gueules qui méritent littéralement Joseph Lefebvre, Alfred Mar- ticulièrement sa grande charité de. Par ot n*.r.r. M. René et Mlle
Koxton-X oncl l ^our n°m*** queue, Alva Duval, Georges Gosse- pour les pauvres. Rachel Trinque.

i lin. Emile Lemonde et Augustin Le-
Les beaux jours sont revenus aux monde Lo deuil était conduit par

pt Mine LiOopnas i-iurion et nrmo.s françaises. Dos sept arm t*s MM Antonio Lincourt et Herman
leur fillette Lise, de VaUeyfield. <1«‘ martèlent le front allemand 11 
11 la Première Armée française.

M. âime Cléophas I^iurion et 
ise, de Vi 

leurs parents,
VaUeyfield. ‘lllt martèlent 

visitaient leurs parents, M. et î' a
Mme /.’-i,hlr Fontaine, de Itoxton '«'«s de Tasslgny. conquérante di 
Po»i.i n-î jours dernier»*.

Côté.

MM. les abbés L. Latiamme 
Côté et J. Gadbolâ.

A ml ré

—M. et Mme Ernest Létouraeau, 
de Soutbbridge, Mass.,' visitaient 
lundi dernier leurs parents, Mme 
Adélard Monty ainsi que chez M. 
Horace et Victor Monty.

— M et Mme Félix Lapalme et 
leurs garçonnets Réal, Denis et 
O ré. ainsi que Mme Orlen Fontal-

t ST-MARC
Belfort. Nous l’avons eu votre 
Rhin allemand dans notre verre, 
peut-on chanter dans la 1ère Ar­
mée. Ix* observateurs notent chez 
les hommes de Tasslgny un allant 
comparable au moins A celui des 
hommes de Patton. I.a “furio fran- 
chese" est réapparue sous le trico­
lore pour la plus grande gh>in* de Souvent des Dominicaines du Ro-

—M Marc Catien, M. et Mme 
Maxime Gatien et leurs enfants 
sont allés rendre visite à Soeur 
Georges-Elisée (Cécile Gatien), au

la France retrempée, relevée. Peut- saire à Tro^-F.ivières.

-o-

Service du bureau 

de poste, demain
Le maître de pote de Saint- 

IIyacInthe désire Informer le pu­
blic que le service an bureau de 
poste, demain. S décembre, fête de

ne et ses enfants Armand, Loui- Ctr0f dans nn avenir pas très loin- 
set te et Gérard, visitaient M. et lajn Earmée française redevlen- —Mme Wilfrid Vary, M. et Mme 
Mme Roméo Charbonneau, de dra.^ne ja première du monde et Léandre Ducharme. Mlles Cécile, 
Granby. parfaitement mécanisée cette fois, Yvette. Rita Noël et M. A. Noël

Mme Laurier Desmarchab? a comme le voulait de Gaulle au étaient de passage à Sutton, dimxn- 
été conduite A l'Hôpital Saint- temps où il réclamait vainement che dernier.
Charles de St-Ilyacinthe dernière- de* tanks à un ministère de la —Jeudi, 23 novembre P. et J.

guerre qui croyait encore A la Loi elle offraient aux cultivateurs 
i guerre de position au lieu de la 

guerre de mouvement.

ment
— Mme Eugène Bernier était A 

Granby ces jours derniers.
— M. et Mme Ernest Casavant, 

de St-Dominique, et leurs enfants,
IJournaux n’ont pas été lentsl'Immaculée-Conception, sera com- visitaient leurs parents, M. et Mme 

nie suit: il y aura une distribution Joseph Maheu, de Roxton Pond, 
par les facteurs, dans l'avant-midi ___ m. et Mme Zoêl Cabana, de tions du président du Congrès Ca- 
seulement. L* *- divers guichet- se- Montréal, visitaient M. et Mme nadiens du Travail. M. A. R. Mo 
ront ouverts de S lires du matin A uivla Cabanu ces jours derniers. sher, qui trouve en l’entreprise pri- 
rnidi. Il u y a uni qu’une seule levée Marcel Fontaine en fin de v^e un fléau qui doit disparaître,
des buttes aux lettre*», le matin, semaine chez se* parente, M. et Tout en admettant que lo capita­
Les dépêches seront expédiée» aux Mme Ernest Fontaine, de Roxton H«me s’adonne à des obus, les crl-

de la paroisse, une séance de vues 
animées présentées par la Canada 
Packers.

—MM Claude Dufort et Jacques
Mort tu suivent les cours donnés à

souligner la puérilité des préton- 1 Lcole d Industrie Laitière, cette
semaine.

—L'assistance était nombreuse à 
la représeutation jouée semedi soir, 
par des artistes de la radio, plu­
sieurs étaient venus des paroisses 
environnantes.

heures ordinaires.

\ Acton Vale

—Mme Ulrlc Côté assistera le 2 
décembre, A Saint Hyacinthe, à la 
représentation de La fille au coeur 
de pierre.

—M. et Mme Rosaire Joly, de 
Drummond ville, étaient de passage
chez M. et Mme 
gnenuît.

—M. Ernest Dalgncault s'est fait 
voler son bicycle durant le peu de 
tem;>s qu’il se trouvait dans le ros­

estaurnnt Girard. Lu police fait 
recherches.

— M. et Mme Alfred Tellier re­
cevaient récemment la visite de 
M. <Y-lest in Luro h< e, a rompa- 
gné de sa sœur, Mlle Esther Lnro- 
chelle, de Montréal.

—M, et Mme Germain Jutrus 
sont heureux d’apprendre A leurs 
parents et amis qu’ils ont fait bap­
tiser dernièrement une flll«^ qui 
reçut les noms de Marie-Claire-An- 
gêline-Gabrlelle. Parrain et marrai­
ne, M. et Mme Louis Vian, grand*

IVjud. tiques de M. Mosher font raisonna­
— Mlle Gertrude Pion ainsi que blcment observer qu’il est de beau 

sa soeur, Mlle Noël!a Pion, pas- coup plus sage de s’appliquer A 
salent la tin de semaiue chez leurs corriger ces abus que de vouloir 
parents, M. et Mme Stanislas Pion, enrayer le mal en recourant au 

—A M. et Mme Armand Hénos, principe dangereux de l’étatisme, 
est née une fille baptisée Marie-Gi- Car le contrôle d’Etat n’a Jamais 
nette-Céclle. Parrain, Guy l>n- constitué le remède aux difficultés 
chance; marraine, Cécile Hénos. surgissant entre le capital et la 

—Mme Alfred Lapalme n été main d’oeuvre. On l'a bien vu en 
conduite à l’Hôpital St-Charles de Russie soviétique où l’ouvrier n été 
St-IIyaclntlie vendredi dernier. enrégimenté sur toute la ligne pour 

—M. et Mine Félix Lapalme t devenir un véritable enclave de 
Ferdinand Dai- leurs garçonnets Réal. Denis et l’Etat dictateur, où les unions ou-

Oré, visitaient leurs parents, M. et vrlères ont fait place aux “fronts 
Mme Oré ltiendeau ces jours der- ouvriers” dont une bureaucratie 
nlers. Impitoyable disposait comme d’un

M. et Mme Antonio Bousquet vulgaire troupeau, quitte A expé-
c*r leurs Ailettes, < laudette et Mi- djer daiLS camps de concentra- 
chelle, de Granby, visitaient M. et

ST-MATHIAS t

—M. et Mme Edouard Bourgeois 
recevaient, le dimanche 19 novem­
bre. la visite de M et Mme Emile 
Larivée et leur fils, André, M. et 
Mme Fornand Bourgeois. Mme John 
Doody, ainsi que M. J. Dulude, tous 
de Montréal.

—M et Mme Hormisdas Roy, sont 
depuis plusieurs jours en prome­
nade. à Dunham, chez leur fils M. 
André Roy.

—M. et Mme André Chamberland 
et leurs enfants: Alice et Jean- 
Marc. de Sorel, ainsi que Mme Fa-

RoxtonMme Harold Cotnoir, de 
Pond, dimanche dernier.

— M. et Mme Gérard Ginrd, de 
Granby, en promenade chez leurs î>eloton d'exécution qui réclamait

tlon les chefs ouvriers, qui aflfl- bien Chamberland. de Saint-David,
chnient un faible pour la liberté étaient ces jours derniers, en pro-

nar 1er du
Chamberland. qui recevaient aussi

de parole, pour ne pas parler du menade, chez M. et Mine Maurice

u .» u- »»■ i» en fin de semaine Mlles DolorèsTïLL:tJnZ.Aatoa,°M,> zrmcnt “part dos .it Maric,Marthc Gendroa*trams. de Saint-Hyacinthe.

i Saint-Pie ! Pour dégager les lignes interurbaines...

I^e 3 décembre, A M. et Mme
parents de l’enfant. Porteuse, Mlle Léopold Beauregard, (Jeannette 
Marie-Paule Vian, tante du bébé. Leroux), une fille baptisée Marie­

—Mme Philippe Boyce, de Ste- Michelle-Colette-Francine. Parrain 
Hélène, est en visite chez son frère, et marraine, M. et Mme Hennas 
M. John Boyce. Leroux, grands-parents de l'enfant.

—Mme Wilfrid Leduc recevait 80 novembre, à M. et Mme
Horace Tanguay, (Rolande GI- 
rouard), un tils baptisé Joseph- 
Marcel-Serge. Parrain et marraine, 
M. et Mme Marcel Glrouard, oncle 
et tante de l’enfant.

la visite de son frère et de sa 
belle-soeur, M. et Mme Sylva Gi­
rard, de S.-Césalre.

—Garde Gabriclle Gauthier, de 
Drummond ville, était de passage en 
notre ville, ikuit y visiter ses pa­
rents, M. et Mme Théodore Gau­
thier.

—Miles Guérin, Angola Brochet,
Madeleine Lunsler et Huguette 
Gauthier se sont rendues à la tom­
bola qui avait Beu en la salle pa­
roissiale de St-Théodore d’Acton. LePâfb-PStSâtouioun bon

ENVOYEZ VOS 
SOUHAITS DES FETES

ta POSTE!

Un Réqal do
on se Délec

nt
te/

M. Rémi Gauthier, frère de Mlle 
Huguette Gauthier, les condui­
saient

— Le soldat Roger Mardi, du 
camp Barry Add, Ontario, est en 
vacances durant une semaine chez 
ses parents, M. et Mme Gaston 
Mardi.

— M. Marcel Letarte, accompa­
gné de sou épouse, o*t allé visiter 
ses parents, M. et Mme Hormisdas 
Letarte, de Richmond.

— Mme Ernest La madeleine, de 
Montréal, a passé quelques Jours 
che* ses parents, M. et Mme Au­
guste ILamondon, au début do la 
semaine.

—Garde Irène Frédette. do 
pital S.-Charles de S.-Hyadnthe, 
en promenade ce* Jours derniers 
che* ses parents, M. et Mine Albuui 
Frédette.

— Le soldat Robert Meunier, de 
Farnham, était de passage diman­
che dernier, chez se* parents, M. 
et Mme Hector Meunier.

—M. Xavier Guay, flls, de Mont­
réal, a passé la An de semuinc en 
notre ville, l'Invité de ses parents, 
IL et Mme Xavier Guay.

Soût... à U maison.. .«U 
dehore .,. entre les repes 
S • • n’importe qutnd.

DEMANDEZ 
LE À VOTRE 
ÉPICIER

t

SOUTHERN 
CANADA 
POWER

COMPANY, LIMITED
l'Hô* Le Conseil <Vft«lmini*tration a déclaré aujour 

d’hui le» dividendes suivants:
Actions Privilégiées 

part Ici pan tes û^ç cumulatifs
No. 100 Dividende trimestriel de $1.50 par 
action payable le 15 janvier 1945 aux 
actionnaires inscrits A la fermeture des 
affaires le 20 décembre 1944.

Actions ordinaires tans txileur nominala
No 79, Dividende trimestriel de 20 cents 
par action, payable le 15 février 1945 aux 
actionnaires Inscrits â la fermeture des 
affaires le 19 janvier 1945.

L. C. HASKELL, F.CJS.,
Secrétaire.

Montréal, 27 octobre 1944.

Les voix ardentes de nos troupiers, appe­
lant leurs foyers a Noël et au jour de l’An, 
achalandcront de nouveau les lignes, cette 
année. Aidez à assurer que chacun de 

. appels circule librement. . . que tous
ceux qui servent loin de leurs foyers entendent les voix 
d êtres chers.

Prière d’envoyer voe souhaits par la poste—quelqu’un 
dans les services actifs vous en sera reconnaissant. (Et 
prière de les envoyer de bonne heure—les autorités pos- 

J} taies ont, ellel aussi, beaucoup à fairo pour les Fêtes.)
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AUJOURD’HUI: l'éclairage fluorescent Edi :n Mazda au jervic. 
du Canada en guerre fournit au* usines bc, : rentes d’attivti 
une ’’lumière du jour” fraîche, efficace, qui diminue le nombre 
d erreurs c? accélère la production.
DEMAIN: Le même éclairage se mettra au service du Canada 
"pacifié", et fournira à votre demeure une lumière intérieure sûre 
attrayante, sans éblouissement ni ombre.
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BIEN QUE S^ QUEUE SOIT 
LOURPE ET PISGRAC1EU9E, EUE 
EST l’ORôUEILPE CHÉIOPERIAE 
EUE N’EST JAMAIS TROP 
LOURPï À SON GRE CAR EUE 
REPRÉSENTE SES ECONOMIES.

l’HÉLOPERME MÉNAGE POUR 

PkRER AUX TEMPS CHAUPS ET 
IL NOUS ENSEIGNE À MÉNAGER 
POUR PARER AUX MAUVAIS JOURS,
A ACHETER ÏT A CONSERVER 
NOS OBLIGATIONS PE LA VICTOIRE.
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ttpREPj 8 DECEMBRE 1944 LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE

) Emploi de commis
surnuméraires pour 
le temps des Fêtes

Hébert, présidente du cercle. Il y 9 
eut distribution de In tire, musique. I 
chants, amusements divers. 1 St-Liboire j

gros canons
Saint-Hyacinthe

Conseils de prudence 
aux automobilistes

y tableau complet île» nr- 
RolanJ Hébert ft la sul­

K rencontre .le dimanche 
>l"e les ‘‘Saints" ont 

f.fL carabins de l’Université 
L m-il Claude Sa vary u nui:- 
“ In avance en réussissant

Nouveau triomphe 
du Samt-Hyacinthe
dimanche dernier

Mlles Floriane et Fernande 
Quintal, M. Wilfrid Martel, de 
Montréal, chez M. David Quintal.

M l'abbé Désiré Jodoin. de soldat Henri-Paul Hlvard.
pital Saint-Charles de Saint-Hyncin- Kirkland Lake, et H.S Désiré du ^ Leonide Rivard est rendu

_______ thc* son semble s'améliorer. Couvent de la Présentation de Ma- °Ulre*mor, ce qui porto à trois, le
Le Directeur du Service Sélectif ’ ' *Ui MU,l,‘‘itnMS un pro,ni)t rt‘ln' rie de passade chez Mme Alphonse nombrtî des Jeunes do Saint-Liboire

--M Léopold L'Heureux a subi 
une opération chirurgicale A l’HÔ-

A la demande du chef de police 
Adrien Malo, nous résumons ici -------------
quelques conseils pratiques concer- Le club de hockey Samt-livacin- 
naut la prevention des accidents do the. do Roland Hébert et Paul Mcs- 
a circulation, publié dans Contact. sjeri a remporté une autre brillante 

tfît«.r« . victoire, dimanche dernier, et, cela
WH et cinq assistances. JVr- des autorltés de la ci,rcu“u”P£JJ? aUX d0pcnS dcs Carabins de *'Uni‘

SeCOnd.C "''T. qùêiü que ï'cxcés 'dc vitesse produit rfeT^à'M P“r ,C COnlpte

Ouverture de 
la ligue de hockey 
Richelieu, le 8

La Ligue Richelieu, de calibre 
Intermédiaire. fera sou ouverture 
à l’atéiia de .Saint-Hyacinthe, le S 
décembre. A 2 lires 30 de l'après- 
mldl.

qfle 
«cbard et

A cette occasion, b 
»!•* Saint Hyacinthe, recevra 
Hilaire, les ex-champ lotus 
saison üdit-ll.

I.r « lu!» Lam\ alignera le fameux

jMjju i*st en 4____ uv t (UUUJ
un total de -1 nuv ^cux *°*s P^us d’accidents mortels

ses pltw proenet • qUC (0U(e autre cause. Vient ensuite Ka partie fut disputée à une vive
D»vld. la mauvaise fa^on de conduire: in- allure du commencement A la fin
Pts Ass. Tot. Pim. fraction au droit de passage, la ma- et dénuée de rudesse Seule-
17 IS 35 7 nière de dépasser. Les défectuosités ,ncnt unc punition fut décernée par
13 s 21 Z Physiques concourent fréquemment les arbitres au Cv>urs de la joute, trio, Itédard, Sa vary. David. Ou
y 10 19 ^ aux accidents mortels: mauvaise Le Saint-Hyacinthe prit l'avance .s’nticml il une joute très contesté.
7 1- z vue- surdité, fatigue, sommeil, etc. d'un but à la première période,

10 8 18 17 grâce à Blanchard et Loisellc qui ' fiiez en foule encourager
7 7H9 Alcool: dans un accident mortel comptèrent pour les locaux tandis Jeunes joueurs locaux.
•J 0 8 31 sur cinq, soit un chauffeur, soit un que Miquelon déjouait le jeune Le-
4 2 6 9 piéton qui avait bu. était en cause, clerc. La période prit fin avec le

‘J 4 0 O Sur la moitié des accidents qui sur- pointage de 2-1 en faveur du S.-
3 3 0 0 viennent entre G heures du soir et Hyacinthe.
4 4 r* 9 9 heures du matin, les trois-ouarLs » » ix • . , . , . .l Miuiiu» La deuxième période fut fort gou-

»{>a ctt,.<>»nnnrc P<>nin ,i<iri|:i
• % VA V- W V V w* • %. M • W. * < c»’’"

d'abord le compte de 2-2 en dé­
jouant Leclerc et puis Disautels

-o-: ... . . donna l’avance aux visiteurs, quel­
ques minutes plus tard. Mais la li­
gne vedette des “Saints” Snvary-

\
\ ST-AIMÉ

i

de ces accidents sont dûs aux chauf­
feurs qui ont bu et à ceux qui se 
sont endormis.

National. M. A MacNamarn, a dé­
claré aujourd’hui que l’on a avan­
cé au 4 décembre, nu lieu du 13. 
la date où les magasins de détail 
peuvent engager de l’aide supplé­
mentaire pour l’affluence des Fetes, 
sans obtenir auparavant un permis 
du Service sélectif national, comme 
il avait été annoncé plus tôt dans 
unc ordonnance spéciale d'après les 
Règlements du Service sélectif na­
tional (Emplois civils).

Solon cet arrangement, on peut en­
gager du 4 décembre 1944 au 5 jan­
vier 1945. sans permis du Service 

club Lamy, sélectif national, des étudiants, des 
le S.- instituteurs et institutrices en va­
rie la cances de Noël, ainsi que toute 

femme et tout homme ayant cin­
quante-neuf ans révolus.

Il est â noter que le Ministère des 
Postes pourra en» ^rc sans permis, 
employer des personnes dans ces 

les mêmes catégories, du 1 ci décembre 
1944 au 10 janvier 1945.

Toute personne engagée par une 
-# maison de détail ou par h . nlstè- 

rc des Postes et qui désire garder 
cet emploi au delà de la date d’ex 
emption de permis devra se procu­
rer un permis du Service sélectif

blissement Bouvier.

Kn visite, chez M Wilfrid San- M Leopold Désourdy, de Cas- 
îouev. M. et Mme Henri Sansoucy, endt s Ont chez sa mère. Mme 
et leur fils do Montréal. Edouard Désourdy.

qui combattent en Europe.

—Mme Edgar Plante, do Messina. 
N. V, en visite chez son frère M. 
Misaël Ménard.

ri . vT
i»* »
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LES ANCIENS COMBATTANTS DU CANADA

ci leurs privileges cl'upris-j’uerrt
Void 1.» quatrième annonce d'une itfd*' avant pour 
but dp rcn-.-utnrr l.i population canadienne »ui le* 
projets de létnMfoscmrnt des militaire» de» deux 
h< \» p. Pour obtenir !«•» rein* iitnenicut» complet t- 
eonservt / et lise* chaque nnnotve.

;

Pour renseignement* complet», <le- 
mander un exemplaire de U brochure 
intitulée “Le ictour X la vie civile.’’

[défaites de la
irine, 8-5, 9-3,
lac Placide

1 y eut journée ri Etude, pour national 
la J.A.C dimanche, Elle fut présidée 
par M l’abbé R Salvail. aumônier 
diocésain.

LO SOIN DOS 8 LOSS ES 
or DOS MALADOS

I
u ht dt nier, on inaugura \

Royaux de la ligue Senior 
loDtréal, qui sont actuellement 
rte de leur circuit, ont défait 
ub de In Marine Canadienne 

Saint-Hyacinthe, à deux repri- défectueuses sont 
dan.* des joutes- exhibitions maintes accidents, 

utfrs nu Lac Placide samedi et 
incho après-midi. I*es scores 
nt de S 5 et de 0-3.
* recettes des deux joutes fu- 
vrrsèes au profit du Fonds de 

des vétérans de la guerre

Actions hasardeuses des piétons:
A chaque trois piétons tués par des
véhicules automobiles en 1942. il y Bédard-David compta deux points dans l'Eglise, un système de haut- 
en eut deux qui enfreignaient un cn Quelques secondes pour ainsi p.-.rh t:;. qui donne un bon rende- 
rè.glement de circulation ou qui donner 1 avance au locaux 4-3 La- ment Tou.- les paroissiens se ré­
agissaient imprudemment. L’infrac­
tion la plus fréquente était de tra- tels mais avant que la période 
verser entre les intersections. périmé fin, Claude Savary avait

réussi à redonner l’avance aux siens 
Les cyclistes manoeuvrant sans après une magnifique montée indu 

prudence ou utilisant des bicyclettes viduelle, et ainsi porter le compte
5 4.

St-Barnabé
donner l’avance au locaux 4-3 La- ment Tou les 
belle égalisa ensuite le pointage en ji»ui.vs.tient de cette amélioration, 
comptant sur une passe de Dcsau-

Mme Charles Plante. Wilfrid

— Plusieurs paroissiens sont allés 
à Saint-Hyacinthe, dimanche dor- 
noir, pour assister à la “Sainte- 
Catherine" des Chevaliers de Co- 

:.lor Tl. Baudreau et .son fils Char- ce «ont MM et Mme. Ludgcr
h ain.3 que M. et Mme Gouin de Cloutier, Arthur Lus ier. Sylva 
Sorcl rendaient visile a la RS. Bergeron. Roméo I.ambert. Hector

ur.**

aussi cause de
Dans le dernier engagement, les 

“Saints" s'assurèrent d’un triomphe 
Si l’on tient compte du fait que plus certain. Ils comptèrent huit 

le Canada a eu à subir les pertes buts Pendant que les gars de l’Uni- 
suivantes, causées par l'automobile. vcrsilé en comptèrcnt six' 

en une année: tués 1000; blessés,

Jean-Charles des religieuses de 
Présentation de Marie.

la

•M. Orner Proulx de Montréal, 
» n pr«>: enade chez sa mère Mme 
Michel Proulx.

Graveline, Gaston Hébert. Jo;eph 
Leblanc. Stanislas Cloutier. Mlles 
Jacqueline Ijingelier. Jeanne Gad- 
bois. Germaine Gudbnis. Oriina Gi- 
rouard, MM Roland Phnneuf, Emi­
le Garnnd.

Fernand Gladu et Claude Savary
» tu . nt non HnmmortAc a i„ _____:réussirent chacun trois francs buts.av, Smart, brillant aller WM,^dommages a 1, propriété. Sav décroeha cm(| ,.lstanct

***'« fut '* m«,1,cur S-->.000.000.. tout citoyen, soucieux do ,;mdis que Gladu cn réusi,lt unc u. ,
deux clubs avec quatre francs cünserver %sil vie el ccjje de son capitaine Mario Blanchard s’est aus-

M et Mme Emile Lamoureux, - La soirée traditionnelle du cer- 
en vi iti chez M. Joseph Parcnteau des fermières de Saint Barnabé,

a eu lieu le 21 novembre, à la salle 
paroissiale, sou- la haute pré àdencc

la legislation canadienne relative aux traitements et aux pensions

».

dt* Sorcl. 

—M

i) sou crédit.
bur les vaincus, Williams, Jou-

•Jo défense, et Picket!, le gnr- examen sérieux sur la façon dont 
de buts, se signalèrent le plus, il conduit un véhicule automobile.

et Mme Michel Proulx sc 
rendus à Saint Hyacinthe, 
di nier, pour assister à la

de M. l’abbé Louis Forc.-t, curé de 
la paroisse, assisté de Mme Gaston

semblable, ne pourra que faire un si mis en vedette en comptant deux
buts cn méritant trois assistances.

seance du Séminaire.
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Pour les vaincus, Pépin et Pinard 
furent les meilleurs.

Voici l’alignement et le sommaire 
de cette joute.
“CARABINS* ’DE MONTREAL 

Buts: Laramée; défenses Mathieu. \ 
Miquelon; avants: Pépin, Pinard. 
Castagne, Labelle, Beaudoin, Désau- 
tels et Villeneuve.
"SAINTS” DE SAINT-IIVACINTHE 

Buts: Leclerc; défenses Bonin, 
Blanchard, Loisellc; avants: Savary, 
Bédard. David. Paul et Albert Pa­
ris. Gladu et Knox.

PREMIERE PERIODE
1 Montréal: Miquelon.
2 Saints: Blanchard (Knox-Savary) 
3—Saints: Loisellc (David).

Punitions: aucune.
DEUXIEME PERIODE 

4 Montréal: Pépin.
5— Montréal: Desautels (Isabelle).
6— Saints: Bédard (Savary-David).
7— Saints: Savary (Bédard).
8— Montréal: Labelle (Desautels).
9— Saints: Savary.

Punition: aucune.
TROISIEME PERIODE

M et Mme Antonio Ijmoie. 
un i que leur fillette Monique de 
Juliette, et tient de passage à S.- 
Aime. ces jours derniers.

St-Jude
La grande soirée dramatique 

et mu: Icale. offerte au public, à 
notre al »• paroissiale, le 25 novem­
bre fut un véritable succès. Préci- 
.*■' m» ’ t. a cet effet, au prône de la 

e M le curé J.-A. Ri­
ch .: ii n la bien chaleureuse

ir • nés religieuses de S.- 
• «. cph. u i que Mme J.-B Lamou­
reux organisât!''iccs.

bres du cercle des fer* 
u • r dt notre localité, ont terni 
I* ur ri ui ion générale mensuelle, â 

p roi-siale, mercredi, 29 
novembre, ou. la présidence active 
de Mme Chnrbonncau.

A notre salle paroissiale, égale­
ment. dimanche soir, unc grande 
partie de cartes a été donnée à ti-

'Lmfirm» la plu» para moi laqtuüt U tabac peut Are fumf '

10—Saints: Gladu (Paul et Albert ,re »l>soluincnt gracieux, à tous les

Di
m

'■Si a
.

b
%
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Paris).
11— Saints: Blachard
12— Montréal: Villeneuve (Labelle).
13— Saints: A. Paris (Gladu).
14— Saints: Bédard (Savary).
15— Montréal: Pépin (Pinard).
IG—Montréal: Pinard (Pépin - Costa- 

fine).
17— Saints: Savary.
18— Saints: Gladu (Blanchard)
19— Saints: P.-E Paris (Blanchard- 

Sa vary).
20— Montréal: Pinard (Pépin)
21— Montréal: Pinard.
22 Montréal: Beaudoin (Labelle) 
23—Saints: Gladu (Savary). 

Punitions: Blanchard.

membre 
mi ères.

de notre cercle des Fer*

JÊ%

M. l’abbé F X. Leblanc, curé h 
Saint-Joachim de Shefford, était de 
pas.*- ige chez M. et Mme P.-E. 
L’Heureux, récemment.

A M et Mme Adrien Grégoire, 
un fi! baptisé: Joseph-Albert Marc­
He» i Par et mar. M. et Mme Al­
bert Pelletier, Porteuse Mlle Miche­
line Grégoire.

A M et Mme Léo Labosssière 
une fille baptisée Marie-Blanche- 
Thérèse Par. et mar. M. et Mme 
Napoléon Labossièrc Porteuse Mlle 
Eglantine Labossièrc.

e

%v
mu

Le Canada a assume, comme sa moindre 
obligation envers les membres ‘Ies forces 
armées, qu'avant leur retour dans i.i vie 
civile, on prenne toutes les dispositions 
possibles en CC qui concerne I.i vint rt que, 
de plus, une pension soit accordée pour 
toute incapacité permanente duc au se rvice. 
Des soins médicaux de toutes sortes sont 
fournis et des hôpitaux d anciens combat­
tants ont été établis d un ocean à I autre 
Le matériel pour les traitements les plus 
modernes a été installé et les plus grands 
spécialistes dans toutes les branches de la 
médecine et de la chirurgie ont mis lents 
services A la disposition des vétérans.

Il y a un traitement gratuit avec alloua 
lions pour toute jwonne libérée, p« n«lant 
la première année après le retour dans la vie 
civile, et un traitement gratuit avec alloca 
lions |X>ur les «(lections ouvrant le droit a 
pension, pendant la vie entière du pensionné

Ceux qui sont libérés de l'armée, inca 
pablcs de travailler et ayant encore l>csoin 
d’un traitement, fxuvent continuer de 
recevoir la solde et le* allocations nftérenres 
A leur gtade durant un an, si nécessaire, ci 
durant unc plut longue période, lorsqu ils 
ont encore besoin d un traitement j our une 
affection ouvrant le droit A pension.

CRCAM SODA

O I NO IR Ail

» 6 AISI

NtCTA a

COtÀ

PENSIONS

l a pension peut être 
conditions bien simples et 
bien faciles A coin 
prendre:

1. Lorsque l’ancien coin 
battant a servi sur un 
théâtre réel de guerre, 
le décès ou toute in 
validité permanente 
qui 11’es « pas duc A lin 
conduite, donne dioit 
A unc pension.

accmdée \ trois

lit t)irc<l«u»« «lu fil«n fin» d*» 
A ne tant Combattant» «on» po«t4« 
don» dot tenir»» tlraléglquM *iiu4» 
dan» touln» l«>» parllot du Canada. 
C«t tonctionnulr** (ont I»én4flci«r 
ht AnrUn» Mllllolro» Ho leur* ton- 
»«il» of do leur tild» *t (I •»( bon do 
U» <nntulfor lorsqu’il t og»» Ho 
n’Imjiori» quoi problème do »4- 
lublltiornont civil.

2. (./) Lorsque l’ancien combattant a servi 
au Canada seulement, le décès ou 
l’incapacité duc au service ouvre le 
droir A |>cnsion.

(è) Le décès ou l’incapacité grave qui ne 
sont pas imputables au service peu­
vent ouvrir le droit A pension si, A 
défaut d’une pension, l'intéressé est 
expoxé A la misère.

DES EMPLOIS POUR LES INVALIDES
Il existe un vaste programme d éducation, 

qui est cn plein fonctionnement, pour 
assurer une c.mière heureuse et fructueuse 
aux anciens combattants qui sourirent 
d'invalidité par suite de leur service de 
guerre. Nombre de sociétés bénévoles cou 
tribuent A cette oeuvre, tandis qu nue ai 
spécialisée peut être obtenue d'organisme 
tels que les Amputés de guerre du < ansxb, 
l’Institut canadien national des aveugle-., ci 
D S<K'iété canadienne tics sourds et des 
partiellement sourds.

IA RESPONSABILITÉ OU PUBLIC
( ette série d'annonces a donné, sous unc 

forme abrégée, un aperçu du programma 
4.madicn de rétablissement civil en faveur 
«le l'ancien combattant tic l’un ou de l'autre 

Toutefois, cette respomab i « 
cotnlic pas seulement au P.irlrmcnt. Le 
dernier jicut fournir la législation ci i ‘ ; B, 
nuis, cn définitive, ce sont les vélerat . 
eux mêmes ainsi que la popid o ion t anatlic nu

«I u i jHTUVcut assurer I exc 
4.iition tfu programme. 
Jiifccfii'ici. le public n a pas 
ménagé son appui, mais 
une application lu (reuse 
«le ces incsii.es exige unc 
plus ample colla Imitation 
tic la part du | ubiic I! ' 
la compréhension et 
collaboration de touu 
|M)pulation.

.’C
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; Ste-Madeleine
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POSTEZ AVANT
le 19 DÉCEMBRE h

t
\h

pour

M. Osin* Hébert, maire du village 
de Ste-Madeleine. est hospitalisé A 
l'Hôpital Notre-Dame de Mont­
réal, oï) Il doit se soumettre à une 
intervention chirurgicale.

M. et Mine II. Pelage, de S.- 
Henri, chez M. et Mme W. Lussier.

—M. et Mme Daniel Beauregard, 
de l'établissement Notre-Dame de 
Plie aux Cerfs, Saint-Charles, chez 
M. et Mme Oslas-Mfehel üeaure 
gard et M. et Mme Alfred Arpin.

—M. et Mme Laurent Cordeau A 
Saint-Denis, chez M. et Mme (JJ- 
rn rd.

DEMANGEAISON 
ARRETEE IN UN a IN D'Ott 

OU AROINT RIMA
pouf •uulxtft» rit* U flArr.*nf*«l«0 

litrt (TnthlAt*. *»i». pustuia*. 
pin/»» l« PRESCRIPTION D. O. D. 
mMiokiaf'iUA i*ure. (^ruitiinuuiu. Non 
KUM. n<>n I» * xi t» P-» un prompt*m«n« ta 
(V fi»». Sr *■ ilîrra pïta. iMmAoâai i
rnc» i»tânn»n>n l» PncsCRlRTtOH U. O. O.

DISTRIBUTION LOCALE i sain.-p.ui
rttkéfi mm

HÔTELS
FORD

avant

JOUR
✓ #

NOËL
Publié avec /'autorisation de 

ïlion. W. P% Muloclc, C.R., M.P*» 
Ministre des Postes.

Nous avons eu, samedi d«*rn!er. 
le 2 décembre, A la salle de la Fa­
brique, une partie de cartes organi­
sée par Mmes Aimé et Antonio Mé­
nard et Mme Victor Auger, toutes 
trois membres du Cercle des Fer­
mières. De nombreux et magnifi­
ques prix furent distribués aux 
heureux gagnante. Les prix de pré 
sence furent gagnés par Mme Ri­
chard Tétrault et M. Rodrigue Be­
noît.

Le tirage d'un $5.00, donné par 
notre généreux pasteur, M. l'abbé 
M.-A. Lavallée, fut gagné par M. 
Antonin Choquette, de St-Paul.

Les organisateurs remercient 
tous ceux qui ont bien voulu prê­
ter leur concours afin de faire un 
succès de cette soirée.
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8 LE COURRIER DE SAINT HYACINTHE

O I- I I r Q P \
ETAT-CIVIL

CATHEDRALE
It apt âme»

23 nov. — Miirle-Clalre-Laurctte- 
Hèlène-Marlso, tille de Marc Ber­
geron <*t do Jeanne* Lu bric. Par. c*t 

Jean Vêzlna et Lauret te Lan-

Mlle M.-L. Léveillé,
de Sainte-Rosalie, 
décédée à 68 ans

A U CON SEILM. Joseph Morin,

de Saint-Simon,

Ventes immobilières

meurt à 84 ans

Sa in te-Rosalie, 5, D.N.C.

Procès-verbal de la séance régu- d’appareils contre l’Incendie.
Hère du conseil municipal de la Le conseil est unanime à refu- 
clté de Saint-Hyacinthe, tenue au ser, vu l’absence de fonds au bud-
lieu ordinaire des délibérations, en get pour de telles Ans, une de- ______
l’hôtel de ville, le lundi, quatre dé* mande d'achat d'une page d’an-
cemhre mil neuf cent quarante- nonce dans un programme de con- Saint-Simon, (J, D.N.C.

mur. Mlle Marie-Louise Léveillé, de quatre, A huit heures du soir, se- cert. qui sera prochainement donnét " " — ---- --------— ----—------------- ~ ’ B------- — • ---------------

Ion les formalités prescrites par A St-Hyacluthe par le Choeur La*décédée le 1erSainte-Rosalie.

nov. Benure-Marie Limita PliTrette, Rosalie. et Eugène, notaire, de . . .
une (le Jules I.èvcsiiuc et do Oer- Montréal: deux soeurs: Mmes Al- '°' j ’ ouorum „r(...
nialne Vadnals. Par. et mur. Paul phonse Dansereau, de Salnt-Hyacin- ^ ’ 1 ‘ ‘ 1
Lévesque et Lucile Vincelette. the, et Hector Labonté, de Sutton. sl u,,c 1U 1 

i10V. — M arle-Cêcllc-Gluette- Les funérailles eurent lieu le 4,

l’article S3 du réglement no 520, 
soient placées au March6-Centre,
et que l’ingénieur soit requis d’en 
commencer l’installation dans le 
plus court délai possible.

L’échevln St-l’Ierre proi»ose, np- 
puyé par l’échevln Bergeron, et II

20 nov. • Marie-l êeiic-<»iueiie- i.cs luneraines eurent uuu ie •». ^ conseil approuve A 1 tiiuini- 
(iaétane, llile de Léo (îauvin et de à l’église paroissiale de Sainte-Ro- mité l’adoption des minutes de la 
Stella Lussier. Par. et mur. Aidé- salie, sous la direction de la maison dernière séance telles qu’elles ont
rie Lussier et Régina Larue. Antoine Bienvenue Enrg., de Saint- «Hé rédigées. _ ......................... .........

20 nov. Marle-Martine-Céclle- Hyacinthe. La levée du corps fut Lse documents suivants sont n.s0iu/que la liste dès comptes
Germaine, fille de Charles Paradis faite par M. Antonio Dansereau, produite et mis aux archives: produite par le trésorier et recom*
et de Madeleine Beaubien, l'ar. et y r,.s.. neveu de la défunte, et le Un rapport du préposé A l’en- mandée par le comité des finances,
mur. Germain Désautels et Cécile service funèbre chanté par M. l’ab- trepôt municipal, M. U.-A. Pa- soit approuvée, et que le paiement
Beaubien. bé Samuel Léveillé, assisté de MM. gnuelo, concernant le ciment uti- de ces comptes soit ordonné.

28 nov. Joveph-Marcel-Ovhle, Antonio Dansereau et Léo Lanoue, \[s(> par la cité durant l’année.
fils de Gérard Robert et de Rose- curé de la paroisse. On remarquait (j-ü rapport d’analyse du lait li- • • •
Amande Allard Par. et mar. Mar- au choeur M. le ch»in. J.-B.-O. Ar* y^ ville, préparé pur le person-
cel Allard et Cécile Allard. chambault ainsi que MM. les abbés Ijel du Ministère de la Suuté;

Roy et Houle, du Séminaire. Les ., . . \ .
Ehronore-Luciana Ko- porteurs étaient MM. Robert Le- . . .... *,mi rapport mensuel publie par la

Pau-American Commission

Sâpultiirc.'r
25 m*

berî, épouse de .L an Omer Messier, veillé, Paul-Emile Véronnenu, Lu
pion i éveillé, Joseph Dansereau, 
Gérard Boulet et Charles-Emile 

décédée Dansereau. Conduisaient le deuil

décédée A l'Age de <1! ans et 2 mois.
27 nov Angelina Lozenu. veu 

ve de Pierre Vaillanconrt,
A l’Age de 50 uns.

28 nov.- Armand Mallhot, fil> 
d’Emile Mallhot et de Laurette 
Bergeron, décédé A l’Age de (’» ans.

30 nov. - Bertha Chlcoine, épou­
se de ('. Jules Lafranibolpe. décédée

MM. Rosaire Bernier et Eugène Lé­
veillé.

-----------------XV -. ----------- — -

M. Florian Lalibertéy

A l’Age de 50 ans et 10 mois. 
Mariages

25 nov. - - Lucien La plante 
Christiane Lepage.

28 nov.— Lucien Doré et 
demie Mardi.

et

de Saint-Aimé, est 
décédé à 22 ans

Lu-

N.-DAMi: DU ROSAIRE 

It apt âme s

Saint-Aimé, 5, D.N.C.

on lu-
terni un ici pal Coopération, dont le 
siège social est ù la Havane, Cuba ;

Une lettre de remerciements de 
l'ingénieur de la cité, M. Louis 
Crépeau, pour les vacances que le 
conseil lui u accordées.

Une offre de la "Prévention des 
Peux Sherbrooke Enrg.”, offrant 
de se charger du rumonage des 
cheminées de la ville.

Des offres de services comme 
constable, de la part de M. André 
Chamberlaud, d’ïainaska Est, sont 
mises au dossier des demandes 
d'emploi.

Du procès-verbal de la séance 
régulière du conseil municipal de 
la cité de Saint-Hyacinthe, tenue 
au lieu ordinaire des délibérations, 
dans l’hôtel de ville, le lundi, qua­
ire décembre mii neuf cent qua­
rante quatre, A huit heures du 
soir, selon les formalités prescri­
tes par l’acte d'incorporation de la 
dit»* cité, A laquelle sont présents: 
Son Honneur le maire Sylvestre, 
ainsi que les échevlns Bergeron, 
(Hard. Phénix, Auger, Gendron, 
Cndorette. St-Pierre. Lussier et 
Beauregard, formant quorum, sous 
lu présidence du maire,

IL A ETE EXTRAIT CE QUI 
SUIT:

Selon l’avis qu’il en a donné A

M. Joseph Morin, de Saint-Simon 
de Bagot. est décédé le 24 novem­
bre, A l’Age de 84 ans. Il était 
l’époux d'Aurèle Racine et le père 
de Mme Hector Ledoux. Les funé­
railles eurent Heu sous la direc­
tion de la maison Antoine Bienve­
nue Enrg., de Saint-Hyacinthe, à 
l’église paroissiale de Saint-Simon. 
La levée du corps fut faite par M. 
l’abbé J.-B. La roche!le, et le ser­
vice chanté par M. l'abbé A. Bu- 
chand. curé de Plattsburg, N. Y., 
assisté de MM. les abbés J.-B. La­
roche] le et G. Bolsclalr. Aux au­
tels latéraux, MM. les abbés Ro­
land Frigon et Alphonse Girard. 
On remarquait au choeur Mgr 
Marc Lacroix, o.m.l., vicaire apos­
tolique de la Baie d’Hudson. MM. 
Donat Brcault et Prosper Masson 
portaient la bannière du Tiers- 
Ordre, dont les cordons étaient te­
nus par MM. Donat Rivard, Pierre 
Lajoie. Pierre G renon et Ilormls- 
das Lefebvre. Conduisaient h* 
deuil MM. Wellle, Rodolphe et 
Saul Morin, tils du défunt.

— •-().

Mme S. Bergeron,
(TUpton, meurt 
à l’âge de 44 ans

Upton, 0, D.N.C.

28 now— M.'».rie Renée, enfant de 
Maurice Tanguay et d'Antoinette 
La fond. Par. et mar. Wilfrid Tan­
guay et Maria Charron.

28 nov. — Marie-Juiiette-Mnde- 
leine, enfant de Roger Champagne 
et de Marthe Prunelle, l'ar. et 
mar. Léopold Champagne et Ju­
liette Madore.

. r i i . a o • * I,u*’é i,ur l’échevln Auger, et il est M Florian Laliberté, de Saint- r0„olu uc. CüUfürmémellt à lu Ue.
Anne, est décédé mardi dernier, à ffiuude ,,ul lul eu Xulte par u.
lace de 22 ans. Outre ses père et comlt6 Ue ^Oeuvre Uo8 Terrain, 
a.ere. M e Mme Théodule Lall- Jv jeux, la cllC. mc.tte a ,u dtapo.
ber é. le défunt laisse deux frères: 8lUüu dc cette us.oclaUun pour lu
MM Aldègc et Roséas. Les funé-
.a les eurent lieu le 30 novembre, 1>;u8 tt le lioueburd, pour ,
a 1 egl.se paroissiale de Saint-Aimé. orj>.ttUÜM!r 8UU8 8U 8Urvelllaace u,8
sous la direction de la maison Jo- ulnuswueuU4 ,wur ruvuuUige de lu
seph Poirier.

Bépulturo 
25 nov. 

décédée A
-Surah Brillon, 
l'( )uvrolr.

Sl ans,
Mme Léon Rivard,

la dernière séance, l’échevln Salnt- 
L'échevin Cudorctte propose, up- pierre propose, appuyé par l'éche-

vin Auger, et le Conseil approuve 
A l'unanimité, l’adoption du règle­
ment suivant :

No 020
Règlement abrogeant le règle­

ment no 510, et créant une réserve 
spéciale de $50,000.00

Il est décrété et statué par rè­
glement du conseil municipal de la 
cité de Saint Hyacinthe, ce qui 
suit :

1.— Le règlement no 546, adopté

prochaine saison d’été, le Bois des

Jeunesse de cette municipalité.
11 est résolu, sur la proposition 

de l’échevin St-Pierre, appuyé par

Mme Stanislas Bergeron, née 
Germaine Turcotte, d’Upton, est 
décédée le 20 novembre, A l’Age d»* 
44 ans. Outre son époux, la dé­
funte laisse une tille, Mlle Antoi­
nette; trois frères: MM. Anatole 
et Pierre, Montréal, Charles-Emile. 
Dniinrnondville: cinq soeurs: Mmes 
Alphonse Martel, Prann Temtnlc. 
Drummond ville; Mme Béatrice 
Martel, Montréal; Arthur Berge­
ron, Témlsca ml ngue, et Ernest 
Goulet, Lewiston, Me.

Terrain A bols appartenant à 
Alfred Richard et al, Saint-Denis, 
vendu A Lucien Chapdelaine pour 
la somme de $800.

—Emplacement appartenant A 
Wilbrod Garlépy, village Saint- 
Denis, vendu A Laurent Marcotte, 
pour la somme de $1,400.

—Immeuble appartenant A Ar­
thur Richard, village La Présenta­
tion, vendu A Réal Charbonueau, 
pour la somme de $2,400.

—Terre appartenant A Parmélle 
Côté, Grand Rang, vendue A Lu­
cien Blanchette, pour la somme de 
$1155.

—Emplacement appartenant A 
Florence Lallme, Par. Notre-Dame, 
vendu A Roger-A. Lambert, pour 
la somme de $1,000.

—Terrain appartenant A Adrien- 
L.- Auger, rue Després, vendu A 
Georges Chnixlelalne, pour la som­
me de $5,000. .

— Emplacement appartenant A 
Georges Chapdelaine, rue Tell 1er, 
vendu A Adrlen-L. Auger, pour la 
somme de $10,000.

—Terre appartenant A Georges 
Bousquet, Ste-Madelelne, vendue A 
Wllfrid-P. Jodoin, pour la somme 
de $0.500.

— Emplacement appartenant A 
Joseph Brun. rue Saint-Pierre, 
vendu A Wilfrid Beauregard, pour 
la somme de $5,300.

Emplacement appartenant A 
/ rthiir Chohiière, Salnt-Hyaclnthe- 
le-Confesseur, vendu A Philippe 
Philic, pour la somme de $1,350.

—Terre appurtenant A Joseph 
Thibert. Saint-Jude, vendue A E.-C. 
Thomas, pour la somme de $.375.

—Terre appartenant A E.-C. Tho­
mas, Salnt-Jude, vendue A Demetri 
Karavoklros, pour la soumit» de 
$375.

—1 lots vacants, appartenant A 
Hon. T.-D. Bouchard, rue Bourassn, 
vendus A Donat Implante, pour la 
somme de $1,500.

— Immeuble appartenant A Na­
poléon Bazinot, rues Raymond et 
Clapin, vendu A Johnny Bélunger, 
pour la somme de $0,000.

.-o-

Fête de famille chez

CHRIST-ROI
B apt âme

MarIe-( !1 aire-Jacque­
line de Lionel Dosro-

de Saint-Aimé,
meurt à 82 ans

— w - * *v4»v| 4*1 ruJ
l’échevin Bergeron, que les heures 1° ^ niar^ 1040, A l’effet d’uugmeu- 
additionuellea de travail accompli tor Fonds de Roulement de $100- 
pur M. A. Lauzon, durant la ma- Ooo.OO A $150.000.00 est présente- 
ladie de M. Victor* Lécuyer, lui nient abrogé, et les articles du rè- 
soient payées au uro-rata de son gloment no 4.3.» abrogés par le dit

no 540, sont remis en
20 nov. 

line-Denise,
siers et de Germaine Grenier. Par. Saint-Aimé, 5, D.N.C. 
et mar. Gérard Desmarais et Jac­
queline Daudelln.

640. rue Saint-Denis Tel. 6 
DR JULES MORIN 

Examen de la vue — lunettes 
Yeux — Oreilles — Nez 

Gorge (amygdales). 
Bureau ouvert tous les jours

Réparations de radios do 
TOUTES MARQUES

A. LETOURNEAU
Technicien diplômé du 

C. S. O. E.
1345. RUE DES CASCADES

SAINT-HYACINTHE

soient payées au pro-rata de sun Z 
salaire régulier. règlement

Iaî conseil ayant pris connais- vigueur, 
sauce d’une lettre du Comité dcw 2.- Il est créé avec la somme de 
Chemins d’hiver offrant l’usage $50,000.00, ainsi retirée du Fonds 

, n. « » *«, | de sou chasse-neige pour le déblaie- de Roulement, une Réserve Hj>écia-
r !! h, h Z'Z;, f "Z,"/ •>« la ville, il le. qun le conseil pourra utiliser.
(l,' I q novembre^ "î'' r--,T! LCfi9 proposé pur l’éelievlu Cieudruu, dès qu'il nurn ètè autorisé à ce
. Outre si n Snnnv .* . ui>puj’è pur l'éclievlu Lussier, et faire par le Ministère des Affai-
l ii 'C ^ix fils- MM* Pierre Jncenh IL'(iulu■ <jue lu8 conditions de locu- res Municiitales ou toute autre nu- 
V i r win p Joseph, Uuu Ue ce Cümlt6 ^ de torlt. sur simple réso-
Baptiste; trois fSiesfSfs'“tTS ""T F"* ^ ‘1U‘’
Mathieu (Corona) S-iint Aimé- t 1 1 le Pri‘sl(Jeut du comité de ment, devraient être soldées au
Baptiste Ethier (Diaâa) rt Cimries “rvitf dt'-e ^mf " ^ ",0y°n rt«lera0nt d’em,,rU,,t
Labrecque (Victoria), des Etats- Juk'™ “ 'i,JU 11 lü 3--Le Pr4“Mt Element entre-
Unis. I.es funérailles curent lieu le , rn en vigueur lorsqu’il aura subi
1er décembre à l’église naroissiale , Lectur® est llüUûée d Uüe fequète toutes les formalités requises parde Sain*, soutla direction t U !“ •“ '<» '« ^rte de la cité pour
la maison Joseph Poirier. 1 ' Ut> r'-'sldeuU de œtte “*uui- validité.

Les funérailles eurent lieu le 20 
novembre, A l’église paroissiale 
d’Upton. La h*vét* du corps fut fai­
te par M. l’abbé André Côté, vi­
caire, qui chanta aussi le service 
funèbre. Les porteurs étaient MM. 
Emile et Jean-Marie Plnsonneault, 
Dîner Chartier, René Picard, Adrien 
I’haneuf et Misnël Caouette. La 
chorale de la paroisse exécuta le 
chant. La quête fut faite par MM. 
Lene Picard et Emile I'insonnoault.

M. et Mme A. Leblanc, 
à La Présentation

:-o- ;■

M. Désiré Ferron, 
de Saint-Louis, 

meurt à 83 ans

Saint-Louis, 5, D.N.C.

Lettre d’Ottawa ...
(suite de la 3e page)

.I.N.( ».

de la députation. Aucun ministre 
n’a répondu A cette question.

Faudrait-Il croire que la plupart 
des ministres se proposent, A la 
veille de la dissolution, d’accepter 
un fauteuil au sénat, (le monter 
sur le banc ou encore d’accepter

clpalité, demandunt l’approbation xous soussignés, Victor Sylves- 
du conseil pour „c former eu asso- tre> ,.t M.-A. David, gref-
Uution sous le nom de "L’Associa- ,lor de la c[tf. dt. s.-Hyaeiuthe. cer- 
l ou AUiléllque du corps de Police tiflüns que le règlement no 620. 
de SalalJ-liyaclnüie,, conforme- abrogeant le règlement no 5-10, et 
men aux dispositions de lu loi S. ,.K,mt ull, réscrvo .spéciale de 
K., ll'il, chapitre Jol. L éeheviu ?.->(»,<XM>.<K>, a été adopté par le con- 
Auger propose, appuyé par l’éche- seil lnu„iclpal de la cité de Saint- 
vlu Beauregard, et 11 est résolu, Hyacinthe. A sa séance régulière 
que ce conseil approuve cette dite tju \ qéc. 1944.

M. Désiré Ferroni de Saint-Louis-

requôte et accorde rautorisation 
municipale requise par la loi.

L’échevin Gendron propose, ap­
puyé pur l’échevin Giard, et il est

RLPAIl/YnUNS
Pour vos réparations do mon­
tres. horloges do toutes sortes, 
voyox M. J.-A.-R. Morin, bi­
joutier. déménagé au no 610. 
ruo Mondor, Saint-Hyacinthe 

(soui-sol du Grand-Hotel).

J.-A.-R. MORIN
bijoutier 

610. ruo Mondor 
Sainl-Hyacinlho

une nomination quelconque pour *mr 1 ‘■^uev,n uluru- 11 
laisser A leur sort les députés oui T*010’ *|UU 1 cnlrBliM d“ trottoirs 
les nuront suivis Jusque lù pour duruut Ie ta'ochuin hiver se fusse
t . _ .. _ lllir unit a III riaatln ooll •><•

Signé: Victor Sylvestre,
maire

Signé: M.-A. David,
greffier de la cité de

Saint-Hyacinthe

de-Bonsecours, vient de mourir à 
1 age de 83 ans. Outre son épouse, 
née Elisabeth Beaueage, le défunt 
laisse trois fils: MM. Zéphyr et Ado- 
nias, de Saint-Hyacinthe, Paul- 
Eudor, de Saint-Louis ;trois filles: 
Mmes Odilon Toutant (Aurore) 
d’Upton, Amédée Chabot (Florida) 
et Roland Messier (Maria), de Saint- 
Hyacinthe.

La Présentation, 5, D.N.C.
Une fête de famille avait lieu 

chez M. et Mme Armand Leblanc, 
de La Présentation, samedi dernier, 
à l’occasion de l’anniversaire de 
naissance de leur fils Roger. Une 
adresse fut lue par Mlle ’Thérèse 
Lebrun, cependant que Mlle Jean­
nette Courtemanche présentait des 
cadeaux au nom des parents. Il y 
eut partie de cartes, chant et musi­
que. Un délicieux goûter fut aussi 
servi. Outre les personnes déjà 
mentionnées, on remarquait MM. et 
Mme Roméo Duquette, Conrad La- 
flamme. Arthur Leblanc, Emery 
Phaneuf, Joseph Bazinet, Armand 
Lebrun. Joseph Aubin, Marcel 
Courtemanche. Euclide. Théodore 
et Paul-Emile Leblanc. Robert. 
Maurice et Gérald Bazinet ainsi 
que les musiciens: Mlles Rita et 
Thérèse Courtemanche et Aline Le­
blanc.

V
» Ste-Rosalie

“"‘'"u nui*ta jusque tu pour ^ . . .----
leur conserver leur porte-feuille? ^ur 80 1 ^ lu P*110 uu
C’est ce que nous avons toujours de, «t ^ M. Té
cru, ce (iue nous avoua écrit plu- lü8i,llore Huuchard soit chargé de
sieurs fols et c’est encore ce que fulre lu dl8trlbu^üU de sec­
tions prévoyons. tlüU8 et eu düUUcr les contrats, le

~ ‘ .* , . tout aux mômes prix et conditions
, 1 .."I fl, "I D‘^C 3?. «*««* »«• précédeutea. Pur la

St-Théodore

■ , . VA ' * |

VUT11E
LESSIVEUSE

— M. Maurice Picard passe quel-
nous avons écrit il y a déifl nlus l iu 1)1 Mues temps sous traitement à l’HÔ-
d’un an. .m’un représentant officiel e8[6“Un“a!,'iU' „ur °^“ nu ^ P|ll(il1 Saint Cha,'les de Saint-Hya-
<ln l'organisation libérale de Qué- . J K’ . . ^“dltions cinthe.
ts'c avait déclaré, nprè* enquête, „ pour faire 1 lUBpec- —M. et Mme Joseph Tremblay,
qu’environ les deux tiers des dé- ‘ °“ d“ t,rüttlolr,i duraut k‘ur ^ Icurs fillcs: Mlles Albcrte, Colette 
putés libéraux de notre province T,e ü';ut‘'eUen; w et Germain Fontaine se rendaient
avalent exprimé le désir de no pas ,, oux l‘Ures de Me Tothier, C. à Saint-Marcel, ces jours derniers 
se représenter aux prochaines " c®nte“n* 80n °Plulou «“r les Pour assister aux funérailles de 
élections. pouvoirs de lu cité de fermer eer- leur parent M. Conrad Messier

„ . , r“e» tracées sur le terruiu —Mlle Pauline Benoü, de Mont-
11 est certain que si ce représen- appartenant aux UU. FF. du Su- réal était dimanche dernier chez 

tant faisait une seconde enquête, cré-Coeur, rues dont les UU. SS. son père M. Alfred Benoit ’ 
il en viendrait vite ft la conclu- de lu Présentation demanderaient —Mlle Colombe Dumaine d'irn.

I A Dcino UIIO fllr.fl Inf» Ho (14. Ill furmuluro HiWInltioa »____ . . « . **

Les funérailles eurent lieu same­
di à l’église paroissiale de Saint- 
Louis, sous la direction de la maison 
Messier. La levée du corps fut faite 
par M. 1 abbé Emilien Chagnon, cu­
ré, qui chanta aussi le service fu­
nèbre. Les porteurs étaient MM. ____________ _____________
Alfred, David et Henry Beaueage,
et Philias Laplante. Le dueil était lOFteZ-VOllS Ip Unrcpf 
conduit par M. Augustin Ferron. VUUS 1C V-°ïSet
frère du défunt.

Pour publication de nouvelles 
ou abonnement au journal, s.v.p. 
s’adresser A Mme Gérard Tanguay, 
Sainte-Rosalie.

A M. et Mme Alphonse Gaha- 
nn. un fils, baptisé Joseph-Anatole- 
<’lande. Parrain et marraine, M. et 
Mme Anatole Lussier, oncle et tan­
te de l’enfant. Porteuse, Mine F. 
Gendron, grand’mère de l’enfant.

de votre voisine!

Tél. 824 Résidence, 1115

EST-ELLE DEFECTUEUSE? 
SI OUI. VOYEZ

M.

et
LUCIEN et

?

Laliberté
spécialiste en réparation de 
lessiveuses de toutes mar­
ques, électriques ou à essen­
ce. A peu de frais, Il remettra 
votre appareil complètement 
à neuf.

1895, DES CASCADES 
Til. 1390

SAINT-HYACINTHE

sion qu-ft peine une dizaine de dé- lu fermeture déllnitive, sont pro- ton. passe quelque temps chez
putés consentiront A faire face A duitea et l&Uoéea sur la table pour Arthur Beaudoin
leurs électeurs. «ude. MM. Delphis Pellier. Léon

L& majorité de ceux quo nous Conformément a une demande Paul Jodoin, Julien Chagnon e 
avons interrogés à ce sujet n'ont W11 lul **t faite par la Ligue Ma- Bernard Benoit sont revenus en- a «« ,Tf/,
pas hésité A admettre qu’ils n’a- «ufaeturière, l’écheviu Cadorette chantés d’une retraite suivie chez A -M VluNFAIl
valent aucune chance de se faire Propose, appuyé par l’échevin Gl- les RR.PP. Dominicains à Qain7 *
réélire. ard, et U est résolu, que la pati- Hyacinthe. ^

Leur dernier csi>olr c’est que le nolre du Quartier 1 soit mise ù la
premier ministre change d’avis nu disposition de cette ligue, deux ----------------------- -------------—
sujet do la tenue des élections et 8olrs Par eemalne, pour y donner 
se résigne A demander A la chain- Joutes de hockey.

M. V. SAINT-JEAN
désire annoncer nu public 
qu’il vient d'ouvrir un maga­
sin do sccondo main, au no 
335, rue Saint-Simon, Saint- 
Hyacinthe.

M. Saint-Jean, qui achète 
aussi toutes sortes de mar­
chandises, re rendra chez tout 
vendeur qui communiquera 
avec lui, en appelant le no 
611. . If

se résigne A demander A la chain- des Joutes de hockey. f T J • 1
bre de prolonger le mandat parle- Avt* l'autorisation du cousell, Une recette de 1US 06
montftire Jusqu'après la guerre. Téckevin Auger reporte à la pro- }
Do cette fnçmi il prolongerait l’a- chalno séance, la considération rjfrnnc nlll* «U-ce-
gonie du gouvernement qui doit, du règlement concernant la police, '^ALA'JAi^ LlldooC ICS
aujourd’hui, se rendre compte qu’à donA R a donné avis à la dernière J i i .
la suite de la dernière crise ses Béance. • dOUieUrS rhiimatKmalpc
chances électorales sont absolu- Selon l'avis qu’il en a donné A a ululA*dllMHaie$
ment nulles. la dernière séance, l’échevln Suiut- m5L vo“î,i,*!?“ffrcz d< doul««« rhumaü*-

M. King ayant perdu son der- Pierre propose, appuyé par l’éche- clic c‘*t ‘ rimpî?'vcTyl\rfnTicu^K-tt: 
nier atout: le cri nnticonscriptlon- >'in Auger, et le conseil approuve A ,Cri,r;Y,u* un ,,c ku-i ’

Vente et réparation de machines 
à coudre usagées.

La seul endroit où vous pouves 
vous procurer les parties pour 
toutes les marques.

Point d’ourlet — Hemstiching fait 
promptement et satisfaction assurée.

1823, rue des Cascades 
Saini-Hyacinthe
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:

1 cut-ctrc j>ortcr-Tous 
une robe de l.i même 
taule que votre voisi­
ne. . • mais t*eus ni 
/vutirs porter son cor­
set. Pourquoi ? Para 
Que deux personnes 
ayant la mtme taille 
ont rarement les mê­
mes proportions. Une 
corsetière Charis d»
Çfômêe prend TOU- 
/ r.S vos mesures. - -
choisit, parmi 77 W 
deles différents de
meme taille, celui qui 
vous sied le mieux. Il 
n est donc pas sur­
prenant que le Charis 
jnoule bien votre tail- 
*fi Anches, votre 
diaphragme et que 
toutes les femmes ne 
tarissent d'éloges au 
*UKt de Charis.

xiTTJ CyfwiU
Le Corset 
Individuel

Il doit vous donner un support perlait sinon 
Charlsno vous lo laissera pis porter.

Distributeur pour Charis à Saint-Hyacinthe
Mme T. GAUTHIER
2317 Bourdagts Tèl. 257

|r | ____ _ _______________ __ ________ m cure-rvous un paquet de W-ExTSe*^

niHte, Il ne peut plus compter eur Tunanimité l’adoption "du*u*î?c ‘SeadVau,,ie u??"?* /T 
Québec. Quant nu resto dtl nnr« ment suivant* trons. C’est fr--1- -* -• 1 ufacile et plaisant.Québec. Quant nu reste du paya, meut suivant: , ..... .....
il n uinnlfostornent perdu confiance No 829 4 üruTf b”<'in que dc 2
en un gouvernement dont la poli- Itèglement abrogeant le règle- 4? voir le Lrir mèm,. deToLï^i*
tique varie nu gré des événement*., ment no 1548, et créant une réserve w'r,nu;,- '« «

A moins de se tromper fort (q>éclnle de $50,000.00 «-nie* i». mieux, u pmcriS "ruTt
étrangement on peut dire arec cer- Avec la permission du conseil. «r»vo,emi,coù,î"imr.ien.-.2'0,re *r*“« ««
tltude que 1945 sera In dernière l’échevln Auger rei>orte ft la pro- ““''a'' Jésiré». cnei p*‘ le* ri-
nnnée du régime libéral que la chaîne séance régulière ou spè- RU KX c'* recommandé et eit en vente i u
guerre et le cri de ln conscription clnle, la prise en considération ni. . „ , . ...........

i qu’une som- 1 harn>aciii Paul Lanclolauront tué. d’un avis qu’il a donné qu’une som
Parce qu’à la fin il faut bien que me de $50,000.00 soit mise à la 

le peuple finisse par voir clair, disposition du conseil pour achat Saint-Hyacinthe
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LUCIEN VIAU, C.G.A., C.P.A.
Comptable public licencié 

Spécialité* IMPOT SUR LE REVENU

Edifice des Tramways 
159, ouest, RUE CRAIG MONTREAL 

La comptabilité eat la boussole des affaires**

VENDREDI 8 jjECEMBRp

A T T E N T I o H
, *** ^*a^amme Bent à avenir «s,;!1.’ »!:U’ '"m“" '■ ï. par*-

PL r. *   _ .Chat sauvage, n'ayant subi aucun* «
Rat musqué, teint vison. loiniure.
Lapin îoini. imitation rat musqué.
Seal français, fini Hudson.
Hudson seal. 1ère qualité, et plusieurs autre, , .
ces manteaux son» à _•. . SOr**i.Tous ces manteaux son! à des prix U ^ ,0rtei*

curant le stylo que vous désirez, vous ave, T'*' E" TOus ^ 
dtrectemont de la manufacture. avanta3e à ach,,°

, Ne manquez pas de venir nous consult., u 
d obtenir entière satisfacüon. ' Vou‘ ‘«re: SsJU,k

Mme
405. rue Saint-François

Laflamm
Saint-Hyacinlhe T«l. 12 : ; . V

A Hotte £etHice

noiîi DE 3 IMEHS:

$10.50 et $11.50 la corde

I),
10, rue Saint-Thniuas, 
Villaqc Saint-Joseph

Tel 1?.«
* —4I.UU

POUSSINS À VlsNDHK

AVIS AUX ÉLEVEURS DE POUSSINS

Nous prenons la liberté de solliciter vos commanda 
confiants que nous sommes de vous donner satisfaction, 
pour les raisons suivantes:

1*—Tous nos troupeaux producteurs de poussins 
seront exempts de pullorum.

2. — L'épreuve du sang est faite par un vétérinaire
approuvé par le Gouvernement provincial

3. — Les reproducteurs sont sévèrement sélection­
nés par un agronome du département Je 
TAgriculture de Québec.

4*— Tous nos troupeaux ont à leur tête des cocleti 
R.O.P. et descendants de R.O.P. de la pb 
haute valeur dans les races Plymouth Rock, 
New Hampshire et Leghorn blances.

Nous mettons dans notre organisation et aussi à 
votre disposition toutes nos connaissances de techniciens 
en agriculture ayant été à l'emploi du Gouvernement 
provincial à titre d’inspecteurs avicoles, durant plusieurs 
années, et nous serons heureux de répondre à vos de 
mendes de renseignements. .

Demandez immédiatement notre liste de prix
en écrivant à

LÉON CI IA BOT JJT SIMON MATTK
Propriétaires du “Couvoir de Saint-Hyacinthe” 

375, rue Mondor Saint-Hyacinthe Tél. 1413

ATTENTION
A PARTIR DU 1ER DECEMBRE

Le magasin des poêles 
et fournaises

BÉLANGER
occupera de nouveau son ancien local qu avanl 
le fou dans le nouvel immeuble de M. Alphonse 

Séguin, en face de la Slalion de Police.

Nous invitons le public à venir visiier 
notre nouveau Magasin qui sera des plus mo­
derne. et nous serons en meilleure position 

pour mieux vous servir.

Nous profitons de la circonslanco pour re­
mercier notre nombreuse clientèle du bon en­
couragement donné dans lo passé et nous 
sollicitons de nouveau pour l'avenir c® même

encouragement.

Nout tenons à remercier on particulier M. 
Pierre Messier d'avoir coopéré avec nous dans 
notre grande éprouve en nous laissant avoir un 
espace dans son épicerie pour continuer 
d'exercer notre commerce et aussi pour l'acco* 

modalion de notre clientèle.

Vous êtes invité à venir choisir votre

POÊLE OU FOURNAISE
pour embollir votre foyer pour

NOËL OU LE JOUR DE L’AN
en vous rendant au

NOUVEAU MAGASIN

Bélanger
En face do la Staiion do Police»

1250. ru* DES CASCADES 21
SAINT-HYACINTHE
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L’IMMACULÉE
“ . tiv

i. mêmes fctcs reviennent toujours tous les ans, aux pr
iu même rythme. Et l'habitude, la routine, l'in- av

Carnet mondain
le Lieutenant et

,s ducs, ûU
<nCc. nous empêchent de nous recueillir pour offrir une

N.B.—Pour toute nouvelle reîa* Sainte-Rosalie, 
tlve au Carnet mondain, on ost Mine Gérald 

riô de s'adresser A la rédactrice T.-A. Fontaine, 
ant uiidl mercredi. Tél. 12T». eliols, Marielle,

* * * Alice, R ose-Al niée et Marie-Ange r..
FIANÇAILLES ---- • ---------- * ---------- - r>

—Le l>r et Mme Marcel (loyer 
et leurs deux Ailettes, I/OUlse et 
Claire, de Drunimondvlllc, étaient 
de passage A Saint Hyacinthe, di­
manche dernier, It's invités du Dr 
et Mme Marc Bergeron.

—Mme Joseph Beauregard passe 
Saint-Auhln. Mmes hl wirntno A Outremont, cher, son 

Mlles Denise NI- tlls M n,.»6 Beuuragiml.
Monique, nertlie- _Ix, i,r Mlm, i.uclrn (hibou-

sont partis pour New-York, sa­lt l va rd, Georgette et Gertrude Per-!;;;ine et attentive aux grâces de l’heure. . M. et Mme Theodore Phénix, de Gcr* “J* £ 'T""'
f cst pourtant la fête blanche demain. C’est la fctc de Salnt-Hyndnthe. recevaient ft un mnlne Girard. MM. Jean - Paul. ('in ir ,"u. *s‘ 1('.s S(‘t
1 Concption, la fête de la Vierge candide et pure. “"«T ]Vr"nnJ’ «■* «'»' son r, ' Mm ÏÏai n fln d

aCUlCt-L-oiuy* . . . . .. 1 f en 1 honneur de leur Aile Gnhrlelle, Rivard, Théophilo Fontaine, Emile tlo“lllUi
Léo-

ndracle d'ironie et de désinvolture. Le prince, émerveillé par la benu- 
Cette femme, en dépit de la té de la jeune fille et par la très 

monstrueuse légende qui voulait grande ressemblance qu’il lui trou- 
qu'elle se fusse aimer des hommes ve avec sa première femme, décide 
pour pouvoir ensuite assouvir une de l’épouser, 
terrible venganee, trouvait le moy­
en «le demeurer quelque chose do Le prince Ormanoff ne l’aime pas, 
très pur, de virginal. *1 veut en faire un objet de luxe,

Cette extraordinaire découverte ayant goûts qualités et inclinations 
est le noeud d’une aventure au qu’il désire voir chez sa femme. 11 
charme exotique. Los deux officiers prétend la façonner et l'adapter A 
français deviennent amoureux de toutes scs exigences et à tous ser 
celte femme. Et cet amour fatal caprices, 
fera naître la plus effroyable tra­
gédie. Lise commence par refuser les

(V chef-d'oeuvre de Lierre Be avances de son riche cousin Cepen- 
nolt est un roman enveloppant dont, oui* les instances de sa ineil- 
coiume une nuit dans le désert leure amie, elle accepte enfin d'é 
lorsque la lune dessine sur le an- pouser le prince. 
b!c des arabesques: amour, mysté-

USEZ
LE COURRIER 

DE
SAINT-HYACINTHE

qui*** _ . |______ • _____ ï . • « , ............... ',v •vu‘ umiiii, i ni”*iihiit; c uiiuiiiip,
C'est la fetc dont on nc dcvralt Parler qu a genoux les ft l’occasion de ses fiançailles ft M. Lapointe. Jean-l’a ul Nichols, 

nintes et d'un coeur libre de toute faute. Mais la Vierge Clément Simard, fils du Dr Paul- poid Duhamel.
fJ<i Elle est immaculée, la Vierge tendre, Elle est surtout |’lmiir(l- ^'aUmient de Saint- • • •
fa, Si Liic o Hyacinthe, et de Mme Simard, dé- PARTIE D'HUITRESdre

, y cédée. lies salons étalent décorés
P /est pourquoi de scs deux bras tendus, Elle nous iU} Apura de saison et les Invités

ite tous. oui tous. Les pauvres, les riches, les grands, les ££? £ ÏÆ £
blcs, les fervents, les médiocres, les arrives comme ceux qui, juin, 
étuellemcnt, partent pour se retrouver toujours au même ° * *

klle illumine les grands esprits, mais souris au bégaic- 
r des petits, des modestes. Elle écoute avec amour la prière 
élites religieuses, mais Elle a une infinie tendresse pour les 
jjs les désespérés, voir les êtres malfaisants qui ont, mal­
leur misère, leur aberration, et leurs crimes, gardé au coeur 

“souvenance” à la Vierge Dure uu ils avaient connu
ils, sur les genoux de leur mère.

La
Club

[ni.
MARIAGES

HARRIS-SAINT-PIERRE
M. et Mme Gaston Saint-Pierre 

annoncent le mariage de leur Aile,

semaine
Le lieutenant Maurice Payer 

a passé une semaine A Saint-Hya­
cinthe, avant son départ peur ou­
tremer.

partie d’huîtres annuelle du — m. et Mme Alcide Corrivcau, 
Maskoutain eut lieu samedi, de Winoskl, Vermont, ont passé la 

2 décembre. Parmi les personnes An de semaine A Saint Hyacinthe. A 
présentes dont nous avons relevé l'occasion du 
les noms, mentionnons: MM. E.-A. Rallié.
Goudron, Jean Jcannotte, 0.-H.-A. —M. et Mme Emile Portelniuv
Campbell, I/ouis-Marie Morin, P,- étaient «le passage A Salnt-Ilyaciu- 
A. Sinette, W.A. McClood, C. Wee- the la semaine dernière, 
kesson, André Monast, L.II. Pii>er. —M. et Mme G.-L. Gomevllle. de
R. Mann, R. C hartier, J.-G. RI- Montréal, ont passé la lin de sé­
cha rd, L. La rivée. V. Caouette,

re et tragédie.
Un roman de 240 pages publié 

par Les Editions Variétés. Prix 
$1.25; par la poste, $1.35. En ven­
te dans toutes les bonnes librairies 
et aux Editions Variétés, 1410, rue 
Stanley, Montréal.

mariage l.aloudc

Mme
du

< hlilon 
mariage

Rat lié. A 
Uiloude-

C'est la fête de l'Immaculêe demain! C'est la fête, qu'en- .snlni-nncent-tVrrtar de regUabré dans l’intimité, en la chapelle Durocher, René Mongeau, A.-L. Au-

. , „ _ I A. main»» A Saint-Joseph, les Invités
(•ahrielle, A M. Walter Harris, Dupont, E. Heaudry, J.-E. Lalonde, do M et
R.C.N.V.R., ills de Ni. NV. Harris, Auguste Halley, Henri Hamel, l'occasion
décédé, et de Mme Georiro Morritt l-onD i>muv n % .....* * • -**- | w • ^ w %•» ••••tiv • | «%. lV«!tlM*
tlo Toronto. I.o mnrlnge sera célé- St-Ainnnt, J. Finn, J. Lessard. G. —Mme llruno Mosslrr est reve­

nue samedi île Sussex, N.-B., et
. % . - *so ^or* Millet te, J.-Alhert Frappier, pansera quelques semaines A Saint-

ts, nous associons a tout ce qu il y a do beau, de grand, de Not re*I>ame-du-Rosa ire, samedi, le Willie Lamothe, J. Souald, R. Des- Hyacinthe.
C’est la fête que, pensionnaires de couVent, nous prépa- décembre. Pus de faire-part. marais, C). Fournier, J.-A. Viuceut, — Mlle Adèle Lnnxxpie a passé
j, anoclinue Ce devnit être la fèt*. Hp tmifpc • • • J.-B.-E. Durocher, R. Choquette, la semaine dernière A Montréal.ns dune ferveur angélique. O. devrait etre la lcte de toutes letendrE-COURCHESNE Paul I.anctot, Maurice Cérf, It A. nnvit.V do Mme Gaston Ulva.d

femmes qui nc trouveront jamais plus sûre conseillère, plus M i-at>b6 r Martel, curf. Wnls- <’rah,c* J H Illouln. Morrow, — >i. it.-rnard Forlami. tie \vi-
plus comprehensive confidente que la Mère de sait dans l'intimité on l'église du Bhlllpjie Bhille, J.-P. Lazure, IL- noski. Vermont, était A Saini-Hya

Durocher, R. Deslauriers, D. clothe en An de semaine 
O. Bertrand, I*. Angers, 

udry, Conrad Hlcolte, Aitué
de M. *

ESCLAVE . OU REINE, par Dolly.
Après avoir publié plusieurs des 

plus beaux romans de Delly, Les 
Editions Variétés viennent de faire 
paraître un autre beau roman de 
cet autour, roman dont l'intrigue so 
déroule on Russie.

Le prince Ormanoff, homme froid 
et autoritaire, vient de perdre sa 
femme, la princesse Olga, qu'il ado- parviendra a 
mit. Il vit seul sur ses terres, no conduite et

Mis K* prince qui croyait pouvoir 
faire sa chose de cette jeune fille 
sans fortune s’aperçoit bientôt que 
sous des dehors timides, Lise cache 
une énergie indomptable. Malgré 
toutes les embûches qu’il dresse sur 
son chemin, il ne réussit pas A sou­
mettre la jeune princesse A ses exi­
gences. Elle ne veut pas être seule 
ment un objet de luxe, elle veut 
être une femme île devoir. Aussi, 
au bout de quelque temps, le prince 
la prend en grippe et. à cause de 
son orgueil blessé, lui fait toutes 
sortes de misères.

inc

'/• d f» # •* «. •- • •»* oviupoêli | Uilfl UC m* lit »| il iiifi MMI

entourage par une arrogance qui ca­
che sans doute san grande douleur.

Il fait un jour la connaissance de 
Lise de Submits, une de ses cousi­
nes éloignées, qui, A la suite de re­
vers de fortune de sa famille, doit 
travailler.

Ce n’est qu’A force de bonté, de 
patience et de dévouement, que Lise

le faire changer de 
à en intro le plus dé­

voue et ie pins empresse des maris.

Un volume de 208 pages publié 
par Les Editions Variétés; Prix: 
$1.00 par la poste, $1.10 En vente 
dans toutes les bonnes librairies et 
aux Editions Variétés, 1110, rue 
Stanley, Montréal.

Obtenez toutes les 
vitamines dont 

vous avez besoin

CAPSULES

Contiennent 
Ici vitamine» 
A. ni. 02.
C. D. 
avec fer 
et concen­
tré do foie

Marquo de commerce enregistrée
MULTIPLE

Ne soyez pas embarrassés done 
le choix des vitamines A ache­
ter. Lorsque voua prenez seu­
lement 2 copoulos VITA-VIM 
multlplo urne Jaune et mie 
noire) chaque Jour, vous ajou­
tez A votre régime les vitami­
nes nécessaires A uno conté 
normale.
Une provision de 25 jours, $1 75 
ou uno provision de 50 Jours, 
$3.00,
177VM7.1/ Multiple at un 
produit do miafité Ari/a7, 

vendu 8culomê)it aux 
yharmacloo N y al.
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suite antic, ,------------ ---------- . - -------------- . - ............... — .............................................. .. **** M ,.IlrL q devrait être la fête chère à toutes les mamans qui ont Précieux-Sang de Igt Providence, ’ 
ru ... ii' . • ,, le samedi, 2 décembre, le mariage ri,,u r
cOv’ur si plein d amour, de do\oucmont, mats souvent d an- ^ Mlle Jeannine Courchesue, Aile Bcai

t. Ilonorlus Courchoene, dftcé- (’lltl"r*'ttp- F- Slcotto, UICMT nr D A D A fTDC
, , ^ , . . • . . ,ia .in Mme (Ynirchosno tY M Théberge, 1). Bouchard, f ILA i 1 ULj I 1 [MLTrêve alors! Trêve pour une journée au moins d activi- il0r 11 Ul Mnu lfl,,ruus,M, ........................ -..........................1 . . n . ... Olcment Ix»tendre, Ills de M. et

, Je tumulte, d agitation. Replions notre ame avec recueille- Mme Pierre I>etendre, égahMinmt
nt sur la pensée du bonheur inouï que nous avons de pos- de La Providence. Après
cr au Ciel une Mère qui ne se contente pas de jouir en paix 1,10,1,11 n,,*K,l»uw, le vin

chez lu mère de la mariée

Providence.
• • •

la céré- 
fut S4»rvi

, ............... . ............ .. yj tq
sa félicité éternelle; mais qui passe scs journées 1 oreille et le ai me Letendre partirent en voyage

liur penchés vers cette misérable terre, cette terre d’où monte A Quéliec. A leur retour Ils habite-
immense clameur de plaintes, de doutes, de désolation A I,n

iand ce ne sont pas des imprécations ou des blasphèmes. lalonde mathieu
tmcrcions Dieu de l’avoir faite assez courageuse et assez douce M. et Mme Alexis Mathieu, de
iur que. frémissante devant tant d indignités. Elle ne se ^t'U-Hyaetnthe f°nt part ,tu mn- 
' H . ° # , riage de leur fille, Rose-Alraée, A

pas de sourire quand meme, secourable et généreuse tou- M. Gaston Lalonde, ills de M. et 
trs Mme Doris Lalonde, de La Provi-

Et soyons heureux que dans la tourmente actuelle alors u' Innr,ft,?v. ^!nl 1!°!1, (ln.ns^ 7 , \ . . . lu chapelle Salnt-Vincent-l»Vrrler
je l’on trouve tant a medtre sur notre Stecle nt>us puissions {\i} pégiisc NotnvDame-du-Rosalre
ms réclamer tout comme les disciples des siècles passés de de .Saint-Hyacinthe, dans rintimi-
Immaculée comme étant notre sainte Vierge à nous aussi. R\ samedi. î» décembre, i,,ll^ UI1dejeuner «cm servi chez M. et Mme

MAR ï SL Lalonde. Les nouveaux mariés

GAZELLE, parQUATRE DE LA
Roland Dénia.
Dans la belle collection “Signe 

de Piste”, Les Editions Variétés 
viennent de publier lin ruinan plein 
d'imprévu et qui foisonne en aven­
tures pardonnantes. Comme les 
précédents ouvrages parus dans 
cette collection, (juatrv do lu ya- 
selle est abondamment illustré et 
habillé d'une double couverture eu 
couleurs.

laint-Jean-Baptiste

'!a,;,lr.... T'T i SS? Bibeau. Rodolphe Cbampugue. Ca-
—M. et Mme O. Beuolt, de Riche- A_ [«•""•r, Us habiteront Snlat- mU|c j,ercurt> K Ana|rC) j..u. Ca-

lieu, sont venus chez M. Orlgène Hymlnthc 
Noiseux.

—Mme Georges Desjourdy, de 
Montréal, a visité ses parents, M. 
et Mme Ludger Monast.

—Mlle Marcelle Intime, de Mont­
réal, passait la fin de semaine chez 
M. et Mme Georges Hamel.

M. Lorenzo Robert était de 
passage A Montréal, lundi dernier.

. le curé Samuel Lévelllé est 
I Saint-Hyacinthe et A Sainte* 

ille, A l'occasion du décès et 
funt railles de su soeur, Mlle 

pillé.
Us HH. SS. de l'Immaculéc- 

eeption ont passé dans notre 
au cours de la semaine

•Us membres de la famille Té- 
»lt .sont allés A Montréal lors 
[décès de M. Henri Tétrault, ^‘ttes.
k de Hosa Ilétu. M. Tétrault comité d'entretien des elic­
it Agé do (si ans. inims d'hiver se réunissait d’ur-

M. et Mme F.-X. Grenier ont jgence A la suite de la tempête tie 
lu visite de leurs parents de neige de jeudi dernier. 11 fut dé- 

îrbrooko. eidé d’ouvrir les routes sondulsant
-M. t*t Mme Appoilinaire Ro- A Saint-Hilaire et Rougemont. Des 

Mlles Germaine, Annette et souslriptions i>ersonm»lles fournies 
uline Hubert ainsi que MM. Léo- pur les industriels et les proprié- 
>J et Welly Robert étaient eu taides de camion et d'automobile 
bieuade A Earulmm, dimanche défraieront les dépendes de la pro- ^.r5nioiiie, il 

*ter. citai ne saison.

MUNN-GODBOUT
A l’église Saint-Pascal Baylon de 

Montréal, samedi, 2 décembre, avait 
lieu le mariage de Mlle Madeleine 
Godhout. fille de M. et Mine H.-E. 
Godbout, d'Outremont, A l’Ingénieur 
de l'Aviation britannique (outre­
mer), Clifford G. Mutin, fils de M. 
et Mme R.D. Munn, de liOiidres,

—L’inscrlptlüii des i-lôvcs à Angleterre, la. cérémonie nuptiale
l’école paroissiale dirlKée pur les fut présidée par M labhé Sauvé.
UK. SS. de la Présentation de Ma- mariée, qui était accompagnée
rie, se chiffre A garçons et lil- !•*«, portait une robe de

style en crêpe bleu illusion avec
empiècement de souffle de soie de 
même ton au corsage, une petite 
toque d’autruche bleu perle et un 
bouquet colonial. M. Paul Noël était 
le témoin du marié. Mme Godhout 
mère de la mariée, portait une 
robe en crêpe français mouette, lin 
chaînau de feutre australien noir, 
des accessoires d'antilope noire et 
des orchidées A l’épaule. Après la

y eut réception au 
Ritz-Carlton, où les salons étalent

mots croisés

□
□

A la Louisiane et nu Golfe du 
Mexique. Pour voyager, Mme Munn 
portait une roln.» de lainage bis- rj| 
cuit, un feutre bronze avec motif 
île perles, une Jaquette d’écureuil 
de Russie et des accessoires de 
suède brun. Mme Munn est la i>e- 
tlte-fllle de M. et Mme Théodore 
Godbout, décédés, autrefois de S.- 
Hyacinthe.

René Prunelle, T. Gauthier, R.
Bouchard, J.-A. Pinard, C. Mnr- 
chesseault, A. Fontaine, M. Fortin,
Gérard Morin, Gérard Hcnudet,
Antonio Marcotte, Léopold I^aurln,
R. Bernard, G. Les lue, E. Chagnon,
L. Auger, I>. Pion, L.-J, Chartier,
P. Arès, L. Bélanger, A. Saint- 
Laurent, P. Vézlnn, G. Fiché, Wil­
frid Dupont, Roméo Chartier, M.
Désllets, L.O. Ken, du Connecticut,
Léo Deslauriers, Enoshury Falls,
Vermont, Roland Bernier, Henri 
Giiertin, L.-l'hllipiM» Brassard,
Marcel Solis, J.-P. iAîinteux, Emile Au sommet d’une colline, se trou- 
Gendreau, J.-B. Létourneaiq Orner vt'Ut les murs détruits d'un très 
Bernier, Albert Immonde, Maurice vL*ux chAtcau sarrazln. Hiboux et 
Bourgeois, Mandus Bienvenue, Dr chats-hiiant y mènent, de nuit, 
Hervé Gagnon, C.-E. Saint-Gcr- Parmi les pierres croulantes et les 
main, A. Lemondc, P. Dufresne, lours affaissées, do sinistres sara- 
G conges 1 Honiara is, Dr J.-A.-E. bandes. U*s gens du pays se gur- 
Daigle, Albert Lussier, Paul Morin, lL*nt, après le coucher du soleil, de 
J.-P. Cuba lia, D. Ménard, Armand passer A proximité de ces ruines,

. et rares sont eux qui, le jour, osent 
eu approcher.

bana. Pourtant quatre garçons débar-
• • • ciués, un mutin, de Paris, descen*

DEPLACEMENTS dirent, malgré conseils et avis, non
—-M. Georges Simard, de l’armée loin du vieux castel hanté. Au vll- 

canadicnne A Kingston, Ont., était luge de l’Esiérel, tous les Jugèrent 
A Suint-Hyacinthe A l'occasion des fous. Le vieux ehAieau |H»rché 
lianç*ailles Phénlx-Siumrd. comme nid d'aigleii était-il hanté V

Mlle Albertine I.arivière est Que létait le secret de ses ruines? 
revenue de Montréal, où elle a Bientôt eu s'amusant, nos amis 
passé quelques semaines chez le cil- découvrent la terreur île l’Estérel. 
pitainc et Mme Jacques Bousquet, lis sont alors mêlés A un drame 

— M. et Mme Antonio Godhout .épouvantable. Ils dépistent en 
étalent A Montréal la lin de semai- effet une bande de bandits nux- 
ne dernière, A l’occasion du maria- quels le chAtcau *ert de repère, 
ge de leur nièce, Mlle Madeleine Mais les misérables n’en sont pas 
Godbout, au Lieutenant d'a|uTtlou A leur premier crime et nos amis 
Clifford Munn. sont capturés et amenés en Aîné*

—Mlle Berthe Denis est revenue rbpie du Sud en attendant la ré- 
de Montréal, où elle était l'invitée ponse des parents A une demande 
de sa soeur, Mme Bertrand. de rançon.

—Mme Grant, de Toronto, est A Quelles émotions vivront ceux 
Saint-Hyacinthe, où elle passera «pii liront cette histoire et suivront 
un mois. dans le désert ou dans la Jungle

—M. et Mme Ernest Cadleux, les quatre vaillants garçons i»our- 
d'Out remont, étalent de passuge A suivis par des malfaiteurs ! Quelle 
Saint-Hyacinthe en lin de semaine. Joie, lorsque ceux-ci reprendront 

—Mme J.-H.-E. Brodeur est re- enfin le chemin de la maison, tiers 
venue de Québec, où elle était de- des aventures qu’ils ont vécues et

toujours de la peur! 
Illustré de 212 pages

[Ai Dr et Mme I-aureut Des- publié par Ja\s Editions Variétés.

décorés de chrysanthèmes et de . quelques semaines l'invitée ennemi* pour 
pompoms. Ia*h nouveaux maries j)r et ^me Joiner Coyer. Un volume
partirent ensuite pour un voyage

lauriers passent 
York, où le Dr

la semaine A New 
est allé suivre un

l'rlx: $0.75, par la poste, $0.85. 
Eu veuto dans toutes les bonnes 
librairies et aux Editions Variétés, 

Mme Jos. Myers et su tlllette, 1410, rue Stunley, Montréal.
Carol, sont revenues de Sussex, --------
N.-H, où elles ont passé quelques L’ATLÀNDJDE, par Pierre Be- 
semaines. nolt, de l’Académie Frunçalse.

—Mlle Yvette Blouln e*t retour- C’est une superbe histoire que 
née A Québec après «voir été peu- raconte le beuu roman de Pierre 
daut quelque temps A Saint-IIya- Benoît, quo viennent de publierde 

Au coeur
RECEPTIONS

Mlles Jacqueline Delage et Ma­
deleine Dansereau recevaient di­
manche, A l’heure du thé, chez Mlle 
Dansereau, en l’honneur de Mlle

viennent
clnthe l'Invitée de son grand-père, Le» Editions Variétés.
M A -G. Lambert, et de M. et Mme de l’Afrique, deux officiers fran- 
Maurlce Bourgeois. fais découvrent l’existence d’un

—M. et Mme Marcel Bonenfant, royuume mystérieux, VAtlandide. 
de Montréal, ont passé la fin de Une femme y règne, Antinén. 
semaine A Saint-Hyacinthe, A Toc* Mais, qu’est cette femme? Un

Odette Leblanc, A l’occasion de son deg üûnçûlllwj simard-Phé- rêve?

ROniZOXTALEMEXT
^-Action de fripon.

^«rsonne originaire du Latium , ""Syn. de a*roplano. 
roi de Juda —Co«f*i-N*

Juda — Court* *t frl-
om vulgaire de la larve do 

ntnneion — Voile triangulaire

Solution du problème 

précédent

— eaux.cceur.

prochain départ pour Washington. 
Une montre lui fut offerte. Parmi 
les invitées, on remarquait: Mmes 
Maurice Bernier, Charles Bous­
quet, Lomer Coyer, Bruno Cordeau, 
Orner Côté, iAiurent Duval, Marcel 
Gosselin, Jean Laforce, P.-A. St­
Onge, Eugène PomlnvJlle, Georges 
Hévey, iAiurent Sicotte, Jean- 
i/ouis Phénix, Robert Bonneau, 
Raymond Vendettl, Mlles Simone 
Morin, Juliette Picard. Rosée Del- 
voye, Marie Samson, Jeanne d'Arc 
Tétreault, Henriette Derome, Es­
telle Morin, Jacqueline Chartier, 
Pierrette liésautels, Denise Jetté,

ulx. Une sorte de jeune tille mince, 
— Mme II.-D. Saint-Jacques est aux longs yeux verts, avec un re- 

actuelleraent A Montréal, chez M. gard, un sourire, comme on n’en 
et Mine René Morin. « Jamais vu aux Orientales. Un

Qel£e d«i
(—Appf'** F'ZVc*,' Torc*7—Sabres uss^K*
t—Mesûre* DUvulU<T»*<ç (iertrude OstlRiiy, Marthe Jodoln

nalre d* ** via TYavOI EhIoIIo Rédnrd

SINUSITE
Voici Un Soulagement Rapide!

VOUS QUI 
SOUFFREZ DE

Jacqueline David, Estelle Rédard, 
_UüiTr»pP°rt au Françoise Desjardins, Madeleine

où l’on Mt ni * ‘ J/ür(1 5ime Charles Bousquet, Mlles
foinert

et épal*** 
10—Mitre A trois couronne* 

napo - Décret d'un conctl*. 
n_.Action d'entaM^r.VERTICALEMENT

Madeleine I>ord, Jeannine et Mar­
celle Dansereau servaient le thé et 
le* glaces.

Quelques ^^tfvenement

soutegent

1—Qui flamboie. _ TaffftMj—Manœuvrai U jams
rayé ou A carrea t#

*"r Èur.a'- TÎ»'« >* ,lte d un
,__Conlffr« - Ifttr. «reçu. -

fcSiw ee«3i fdd” "0°,p,iura “
Ad). En

• • lac»
V

Wtent la resi
Au Club Nautique de La Provi­

dence, mercredi, 29 novembre, une 
ff?te Intime avait lieu en l'honneur 
de l'hon. Juge T.-A. Fontaine, A 
l’occasion de son anniversaire de 
naissance. Les invités étalent MM. 
et Mmes Léopold Desmarals, Er­
nest Rivard, Arthur Chagnon, Rrai- 

.....  ... _ le Portelance, Montréal, J.-B. Lus-
g—Première femme ' - citoyen* 8ier Sainte-Rosalie, Joseph Ql-

îeX.P EtXunTe.4 ' cor(lftge ^ rard, Alfred Nichols, Adrien Gl- 
9—Action de^Uj’^ |0n>rUeur. rard, Ernest Perrault, Sainte-Cé-

être-

le* —

i-aciwm longueur. raru, r^rnesi renauu., ---- —
,0 5yn <ion )"<n. - ,onrfrlFiu elle de Milton, Antoine-R. Lnaaier,

“«*•» Bainte-BxMaUe, Napoléon Lo«l«r.

C’est merveilleux comme le Va-tro-nol dissipe la congestion 
des voies nasales—donne aux sinus la possibilité de se vider. 
Ces excellents résultats sont dûs à ce que le Va-tro-nol est 
une médication particulière, qui agit au siège même du mal— 
pour soulager la congestion douloureuse, ctlf|P|fC 
faciliter la respiration. Faites-en l’essai— W IVH« 
Mettez-cn quelques gouttes dans lf AaTDf|aMf|| 
chaque narine. WJW IHU IWl1

Prenez un Coca-Cola=Vous êtes des nêitres
I ¥

35#yyJ fi

I I fi b
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W
... on pour (ta'KviUir les nouvLuiitx et les t/m iens amis

I n temps de guerre, l'on peut s .iuendre A avoir ties visiteurs in* 
attendus. Des fils amènent leurs femmes. Des soldats en permis­
sion arrivent sans prévenir. I l vous pouvez recevoir A n importe 
<|uel monicni quand sous ave/ du ( ocn-( ol.i sous l.t main dans 
votre réfrigérateur. /Vrwez un "( olr" équivaut à Soyez 1rs Hicnun/n 
...fait que les nouveaux et les ant tens amis se sentent à l'aise avec 
vous et les nôtres.

r.iiiliiiiitüilliüir anlurisi! i!i: Lihiîi-CiiIïi: lliuial Vamliil 
üllfiri nu: îil-l'inrri! îü- Tél- ,ISI

I r% nom» populjirr» «ujuièrrni 
Ci*iu iMturdlrnicrii «les «Itrfvia.
i ion t «m h. de*. < ’f'f |H»uri|u«l 
VU u» rnirrnlr? «liffc "Cule” i»mir
• ■ ■ ] « "’.i, ______&32E

\
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JHeureux Reddy Kilowatt!
Il rit et chante ainsi, sachant 

qu’il vous aide à préparer 
de bons repas chaque jour.

Les poêles électriques cuisent des repas 
nutritifs, sans perte de vitamines; 

icuisson commode et facile, 
à un minimun de dépense!

REDVy VIT:
6i vous continuer d'acheter 
de* timbre* d'épargne de guerre} 
la dépense ne *cra pa* grande» 
mal» le résu!far ocra utile.

: wm • *

Appartenant
ceux qu elle sert

w
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LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE VENDREDI, ft

Où rnessirc Antoine Girouard et Saint-Dominique, entre Girouard 
avait-il fait ériger le vieux collège? et Saint-Jean qui était l’appellation Saint-Denis, 5. D.N C.

Canada-France L’histoire du vieux collège L’abbé A. Gaudeue
i i Ai-' visite le Lercie S’aVère Un SUr le terr^_^e 1 EveChe de Saint-Denis

grand succès
A ce jour, on a obtenu quelque

$500. en vêtements et en ^^ndes 'oeuvres * et nous aurions chemin du roi (Girouard), mesu- iêgué de S.E. Mgr Arthur Douville,
argent.—Les dates de cueil- mauvaise grâce d’en ignorer ou rait 83 pieds de longueur par 50 de évêque du diocèse, parla de l’orien-
Utn ripe rnlis dans les auar- d’en oublier les faits. Un regard ré- largeur; fl avait 3 étages et était talion que doivent prendre les êtres
leue uw tuw uau 4 ^ lrosperljf sur Saint-Hyacinthe, il flanqué de 2 ailes de 24 pieds carrés. pour se développer harmonieuse-
tiers de la ville. oUCCeS a ccn^ ans jjous sera possible avec En 1832, le collège connut d impor- ment et remplir dans la société le 
du comité des hommes de 1 Histoire du Séminaire do Saint- tantes additions, soit l’érection rôle dévolu à chacun. L’homme, 
profession Hyacinthe, do Mgr C.-P. Choquette, d’une tour et l’agrandissement des son intelligence, n’est qu'un

Le Conseil Régional du Travail 
approuve la convention collective 
entre la “Penman’s” et le Tricot

OPTOMÉTRISTE
DECEMBRf

- * *

WM-

Voilà une question qui ne manque d’une petite rue en prolongement Le Cercle des Fermières de S.-
pas d’intérêt. Le Séminaire de S.- de Factuelle rue Saint-Patrice, soit Denis-sur-Richelieu recevait, le 28 #
Hyacinthe, dont les annales gloricu- un superficie de 243 pieds de lar- n0VCmbre. la visite de M. l'abbé Ar- , ayantaees que comprend M I OUÏS DOUSOUet,' 
ses remontent à 133 ans, a débuté geur par 270 de profondeur. Le col- mand Gaudette, aumônier general>e» avanl S ** , H iV1, UUU3CJUGI,
modestement comme toutes les lège, bâti à quelque 50 pieds du ^es Cercles. M. l’abbé Gaudette, dé- la convention. Les em­

ployés désormais payés cha- de Cette Ville, 
que semaine, et non deux 
fois le mois. — Pour une meurt à OU ans 
meilleure entente. ----------

„ mTTTT—1 ^ rn-«t. i,, M. Loute Bousquet, de cette ville,
--------------------------- . - _ . , , xi * ♦ Le ConSe,11 Rég 0DÛ4 d T. aA lfî est décédé ft l’HÔtel-Dieu, le 4 dé-
et c’est grâce â la bienveillante au- ailes. A une date impossible a pré- animal, dit le conférencier. Il faut c.u temps de guerre a approuvé, la b de g# anB Le dé-

Boisay, (Angelina),

Hommes demandé,
,pour fabriqUc dV I
lo‘n de Montréal T**’ 4 
niste, un inécanie Un

menuisier .S"
ce dans la fab

d’orgues. Bon ITM 
P|oi Permanent c 
Bureau Sélectif M 
Proche. Réf. Br p^Plu! h;

soit lieues de superficie, ne Corporation épiscopale. tion professionnelle et de ses avan-
qu’une église, celle ou On voit sur le plan l'indication tages pour développer et protéger

cueil aux solliciteurs, et les vêle­
ments donnés étaient tous en trèsst 'i I fi* comptait vtw ui»\. '• m • mihv*ü i— ^•'’j
bow ulaL lAS lolal büUScm | .site actuel de l’église Notre-Dame- d’un puits à l’intérieur du collège: ies intérêts économiques, sociaux
eu dons et en valeur, représente du_Hosaire desservie par rnessirc l’endroit exact a pu être établi grâ- m0raux de ses membres, 
quelque $alH>. Antoine Girouard. curé. C’est sur ce à un incident survenu il y a

le terrain aujourd’hui occupé par quelques années, uans le parterre ------------ :-0-:--------
la cathédrale et l’évêché que s’éri- de l’évéché; le puits révéla son cm- 
gea le vieux collège, dont la cons- placement mal comblé, en faisant 
truction fut terminée en 1816. La trébucher un attelage de chevaux 
moitié du terrain avait été donné qui enfoncèrent, e était tout près 
n;ir !<•< vpippçiirs Pbuido Pénéchai! du rond dn flnurs, direction nord- 
êt Dominique Debnrtzch, l’autre est. Cn voit aussi sur le plan une 
moitié par le seigneur Hyacinthe- note concernant une maison habi- 
Marie Delorme. Ce terrain compre- tée, à l’encoignure nord du chemin 
nait originairement le rectangle du roi et Saint-Hyacinthe: c’était 
compris entre les rues Saint-Hya- la résidence du notaire André-Au- 
cinthe (aujourd’hui de l’Hôtel-Dieu) gustin Papineau (aujourd'hui occu-

.an- en romps .le guerre, ors de son as- ^ 0uIIbcrtf (Rosa), de

-gert 'r:r QT F Hvaemthe. et P.-X. Dufresne,xet vembre 1M4, a pria connaissance Jd } de Salnt.Charles.

Montréal ; 
Snlnt- 
( Ber-

Lo comité des hommes de profes­
sion, sous la direction de .Mme 
Ant. Perrault, a fait du bon tra­
vail ft ce jour. Voici une liste de 
souscripteurs : Dr Ant. Perrault,
flüo; Mme Ant. Perrault, $5«>; 
< 'oinite de Recuperation, $ou; M. 
Paul Lnnet.t, pliarinaelen, $25; le 
magistrat Victor Chabot, $25; I>r 
J.-L.-H. l'agé, $20; Dr Charles 
Dion, $15; M. L.-P. Gaudier, phar­
macien, $15; la somme de $10. a 
été versée pur les jiensoiiuea sui­
vantes: Dr J.-J3.-A. Collette, Dr
Jules Morin, Dr Hervé Gagnon, Me 
Gaétan Sylvestre et Le Clairon, 
$lo.

La cueillette des colis, vêtement 
uu argent, se fera aux dates sui­
vantes: lus 11 et 12 décembre, 
dans le quartier no 5; le 13, dans 
le quartier no 8; le 14, dans le 
quartier no 2. 1a‘s personnes du 
quartier no 4, n’ayant pas sous­
crit et désirant le faire, n’auront 
qu'a avertir l'épicerie La/.ure ou 
la Station de police. Les habitants 
du quartier no 4, dont les colis 
sont déjil prêts, pourront télépho­
ner chez l’épicier Cabana ou au 
poste de police et l’on ira chercher 
les colis. La campagne se termi­
nera officiellement le 23 décembre.

M. Bouchard jugé...
(suite de lu 1ère page)

Distribution 
de lait aux 
jeunes enfants

*
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d'une convention collective, signée 
le 21 octobre 1944, par la Cie Pen­
man's Limited et le Syndicat Na­
tional du Tricot de Saint-Hyacin­
the, ft l'effet d’améliorer la situa­
tion des ouvriers de la Penman*h ft 
Saint-Hyacinthe, sur les points sui­
vants en particulier, tel qu’il ap­
pert d’ailleurs ft ladite convention 
collective:

1— La prime pour le travail de 
nuit, qui jusqu'il date était de 10% 
est changée pour un taux tixe de 
.05c de l'heure;

2— La prime pour temps supplé­
mentaire, autrefois payée sur la 
base du salaire minimum, est chan-

Les funérailles eurent lieu le 0 
décembre, ft l'église paroissiale de 
La Présentation, où se lit l’inhu­
mation. La levée du corps fut faite 
par M. l'abbé Elle Renaud, curé, 
qui chanta aussi le service funèbre, 

de MM. les abbés Rosario 
Morin et Gérard Lusignan, comme 
diacre et sous-diacre. Les porteurs 
étaient MM. Antoine Bousquet, 
William Bousquet, Raoul Chabot, 
Emilie» Chabot, Mlsaël Beaure­
gard et Irénée Loiselle. Les funé­
railles étaient sous la direction de 
la maison Ubald La 11 me, de Saint- 
Hyacinthe.

M. Grégoire Bélanger, optomé- 
trlstf, ex-député de Montréul-Do- 
rlo,i. membre de la Chambre de 
Commerce de Montréal, ancien 
président de l’Association des hom­
mes d'affaires du nord de Mont­
réal, et qui fut toujours très actif 
dans les domaines social, économi­
que et politique, ouvrira le lû dé­
cembre un bureau professionnel h 
Saint-Hyacinthe.

ert Jodoi
notaire

m
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Dans cinq écoles de la ville, en gée pour un paiement de temps-et-
attendant que la distribution dl‘nd sur ,e 8alaIre de remPloyù'
, • j i i par heure;s organise dans les autres.—

IFFC
J' - tku\

Initiative de l’Oeuvre des 
Terrains de Jeu.

2 t ttto tt _____

'O’.t V*tème de coopération, dans l’indus­
trie, entre les patrons et les em­
ployés représentée par ce qui est 
appelé les Whitley Councils en An­
gleterre. S’il y a différence, c’est 
en ce que dans le Quebec les dé­
fenseurs de la cause insistent plus 
sur la légalité écrite que les An­
glais n’en ont montré le gout jus­
qu'ici. Quelques uns des Whitley 
Councils, après expériences, ont fait 
la demande de sanctions légales qui 
en ferait des “corporations” au sens 
corporatif. Le Premier Ministre 
Churchill et le Vicomte Cecil ont 
justement échangé des vues sur la 
Ligue des Nations. Ils furent par­
faitement d'accord sur le fait que la 
cause de la faillite de la Ligue est 
quelle laissa trop a la liberté et 
réclama trop peu d'autorité. Les 
Whitley Councils furent une décep- P^c Par 1°

O

Wv- .ik k' », •%%

J3l

t’OUIGt ;
i

1
MM

3—Plan de vacances payées;
4 — Augmentutiou générale de

* ’•' ft ;
*5—Temps et demi pour le

Le quartier...
(suite en 8e page)

logis, au-dessus des établissements 
tra- commerciaux, ont perdu la plus 

vuil fait les jours de fêtes et les grande partie de leurs biens, 
dimanches, ft l’exception des chauf- Les flammes se propagèrent avec 
fours, ingénieurs et gardiens; une rapidité incroyable. L’air froid 

G—Les employés seront payés ft du matin se changea vite en une 
la semaine et non plus par qui»- chaleur étouffante, dans le voisi­

nage des flammes, qui sautèrent du

L’Assotiatisn 
Athlétique du 
corps policier
Elle vient de se constituer dans 

notre ville. — Ceux qui de­
mandèrent l’incorporation de 
la nouvelle association.

CHARPENXIi 

Servie* ci..— »uv
Réparations de laVeU! 
toutes sortes, moteurs 
triques ou à essence 
de rechange. Transpor 
tuit. Ouvrage garanti.

1838. RUE del CASCJ

derrière l’établlsseo 
Ph. Philie 
Tél. 920

SUPPORT
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L’Oeuvre des Terrains de Jeux de 
Saint-Hyacinthe, dont nous annon­
cions la création dans notre der­
nière édition, a formé un important rallie, comme art refois; .
comité, celui de la distribution du Conseil, après avoir étudié et côté sud de la rue Principale au
lait dans les écoles. Il aura comme considéré les changements dans les côté nord. L’incendie fut finalement 
conseiller médical le Dr Marc Ber* conditions de travail et les ajuste- maîtrisé en dynamitant les deux 
geron, directeur de 1 Unité Sani- ments de salaires demandés, cou- édifices voisins du New Ottawa no­
taire. front partie de ce comité: clut que cette requête n’est pas in- tel, d’un côté, et de la Banque de 
MM. L.-A. Boivin, statisticien, Mar- compatible avec l’article 20 (1) (a), Montréal, de l’autre côté, 
cel Breton, secrétaire, Jean Locas, (c.) (i) de C.P. 9384, Maisons détruites
propagandiste, Alfred Mercure, ins- et PAR CONSEQUENT AP- Les constructions et établisse- 
pecteur de la distribution, et Ri- PROUVE la Convention Collective, ments rasés jusqu’au sol sont les
chard Thibaudeau, contrôleur du telle que proposée. suivants: Du côté sud: l’immeuble
lait. M. 1 échevin C.-O. Lussier agi- Cette décision entre en vigueur Robb à 4 étages, comprenant un 
ra comme agent de liaison entre A partir du 21 octobre 1044, mais grand magasin de meubles et ma- 
1 organisation centrale de 10.T.J. et en ce qui concerne l’augmentation gasin général, la pharmacie E.-C. 
le comité de distribution du lait. de 0%, elle prendra effet ft partir Cadieux et cinq logements. L’im- 

A compter du 8 janvier 194a, le du octobre 1044, suivant la con- meuble Emile Bonnet, comprenant 
comité fera distribuer gratuitement ventlon. le magasin de la Commission des
du lait aux élèves-garçons et filles, Fuit ce 21e jour de novembre Liqueurs, le magasin Dominion, le
de 1ère, 2e et 3e année, dans les 1044, ft Québec.
écoles suivantes: Christ-Roi, Ray­
mond, Prince, Larocque et Mercier. 
On croit comprendre que le comité 
prendra les dispositions nécessaires 
pour assurer la distribution de lait 
aux élèves des autres écoles. C’est 
là une oeuvre importante qui s’ins­
crit au crédit de la nouvelle asso- 

*"•% dation dite de J’O.T.J., et le public 
suivra sans doute avec intérêt les- 
rapports qui seront ultérieurement 
donnés sur le poids des élèves qui

J.-B. GERMAIN,, 
administrateur-délégué 
------- : -o-:-------------

:-o- :•

\a\u WW \\W\
Cliché Mgr Choquette bénéficieront de la distribution du 

Dr A. Bédard); Mgr domaine où le Séminaire actuel lait, 
tion pour la même raison. Le cor- Choquette m’a dit que ce fut la .siège avec majesté: une ferme de 
poratisme peut être ou ne pas être Première construction en brique, à 4Vè arpents de largeur sur 30 de 
la meilleure solution pour le pro- Saint-Hyacinthe. La première cha- profondeur, à partir de la rivière 
blême industriel, mais il n’y a rien Pe^e bâtie a Saint-Hyacinthe, en Yamaska. Les travaux cornmencè- 
là d unbriiish. ni d'anti-canadien, ni était en bois de pin. Lorsqu’elle rent en 1849, et l'inauguration du 
d anti démocratique; et lorsque le remplacée par une cn pierre — nouveau collège se fit le 8 septem- 
Sénateur Bouchard parle d’un Etat T’église actuelle de Notre-Dame-du- bre 1853.
corporatif catholique comme si cela Rosaire, en 1794, la chapelle en Qu'allait devenir le vieux collège? 
ne pouvait pas être autre chose fut transportée au coin sud — 11 fut cédé au premier évêque
qu’une conspiration montée par une de Girouard et Saint-Dominique, et de S.-Hyacinthe, Mgr Jean-Charles 
société secrète, il fait semblant de- convcr^e en maison privée: c'est Prince qui fit exécuter les travaux 
tie un ignorant et tait honte à la Remplacement indiqué héritiers en vue de transformer le collège 
majorité protestante de son pays. RaYmond* sur le plan, et où naquit cn cathédrale, en affectant les ailes 
La liberté de parole ne signifie pas d Raymond, en 1810. aux fins d’évêché et de cure. A la
le droit de jouer le rôle de Lord Combien y avait-il d’élèves fré- mi-janvier 1854, les travaux étaient 
11aw Haw.

La critique 
et le choeur
Lavallée-Smith

Initiation le 
8, chez b 
Chev. de Colomb

restaurant Bonneau, plusieurs pe­
tits commerces et deux logements. 
Un immeuble comprenant la phar­
macie François Brault et une joail­
lerie.

Du côté nord: l’immeuble E.
Goyette comprenant une mercerie 
et un logement. Le magasin d’E­
mile Bonnet, propriétaire de l’un 
des édifices détruits du coté sud. 
Le bureau principal et la façade 
du garage Ottawa. Un immeuble 
comprenant les bureaux du den­
tiste J. Beaudry, plusieurs petits 
commerces et un logement. Ces 
constructions du côté nord étaient 
en brique; les autres en bois.

Les voisins et les membres de 
la Croix-Rouge, d,es Boy Scouts, 
et les autorités catholiques et pro-

Une nouvelle association vient de 
se constituer en notre ville. l’Asso­
ciation Athlétique du Corps de Po­
lice de Saint-Hyacinthe. Elle groupe 
la plupart des constables et s’adres­
se aux policiers et pompiers de S.- 
Hyacinthe. Sur la liste des requé­
rants demandant l’incorporation de 
leur association, en vertu de la loi 
concernant les Clubs de Récréation, 
on relève les noms suivants: J.- 
Adrien Malo, chef de police, Léonel 
Gaucher, sous-chef, A. Boucher, O. 
Bélanger, Saul Boucher, Roméo 
Brodeur, Ernest Lacroix, Lorenzo 
Robert, Ephrem Frappier, Elphège 
Beauparlant, Roland Comtois, E­
douard Choquette et Arthur Breton.

L’association a pour buts de pro­
curer à ses membres des moyens 
de se récréer sainement, tout en 
protégeant et développant leurs in­
térêts économiques, sociaux et mo­
raux.

Le conseil municipal de la ville 
de Saint-Hyacinthe, à sa séance de 
lundi, a approuvé la requête des 
policiers et leur a accordé l’auto­
risation de se constituer en associa­
tion.

Voulcxvou* 
niai mirn? K 
Souffrex-vbi
Seul le sup[ 
s,n indivk 

voti

d’ktrsj?

Mme A. Gooi
“•rsctiçre aéj 

10 an» d'e>Tn

505, rue Mi 
Tél. 100 

Sainl-IIyadi

A LOUER

magasin de 18 pieds de !* 
gcur par 58 de profondarj 
occupé autrefois par les 
les Bélanger au no 957, des) 
Cascades, disponible pour 
cupation immédiate. S'sdre 
ser à

H. MESSIER fr FILS

957, des Cascades Tél 17 
Saint-Hyacinthe

Les critiques musicaux les plus 
autorisé#, aux Etats-Unis
comme au Canada, ne taris- testantes, à Cowansville, conti- 
tant no c /Talntmc nuaient hier soir de s’éclairer à la

lampe et à la chandelle pour pren­
dre soin des sans foyer qui habi­
taient les logements. Ce sont Mmes

sent pas d’éloges sur 
groupement d’artistes.

ce

GRAND SPÉCIAL POUR LES FETES

Le magasin AU PETIT BIJOU offre à sa cliontel loccwion 
de vous ENREGISTRER SUR DISQUES, afin de pouvoir adresse 
à vos parents el amis vos souhaits, ou faire valoir vos talents ea 
musique ou chant, à l’occasion des fêtes.

L’enregistrement se fera TOUS LES VENDREDI ET LUNDI 
SOIRS.

Pour plus amples renseignements adressez-vous AU PETIT 
BIJOU. 1834. CASCADES, en personne ou par téléphone 858-m.

Fonde il y a plus de six ans. le F.-X. Jarry, Harry Butler, M. Clou- 
Choeur Lavallée-Smith est un cn- tier, M. Choinière, Clifford John- 
semble de voix mixtes réunissant Slûn, Kenneth Johnston; Mlle Co­
tous les éléments nécessaires à ren- rinne Beaudoin, Marion Bullard- 
dre les plus grands effets harmoni- MM. Georges Jacob, A -C Jones

ACHETERAIS

mie presse â foin, a moteur. 
S’adresser à M. Joseph Quin­
tal, Saint-Pic de Bagot.

quenu.nl le vieux collège en 1844? terminés, mais on n écrit pas lhis- „ . ... .. . , quese vocaux. Une recente tournée Edouard Cartier, M. Mercier; M.
L'ouvrage de l'ancien supérieur lo,rc de Ia villc de Saint-Hyacinthe Una '“'““y011 aUX “OU degre* aux Etats-Unis et dans la province et Mme William Peasley, M. et Mme 
nous l'indique: 71 nouveaux, por- ronf av“ir trop souvent hélas! à de I ürdre aura lieu demain, de Quebec a prouvé la valeur artis- Gaston Greenwood, et la famille de

' ’ à la salle des bazars de l’Hô-tlTer?efKCeS ^onntCUrS' Fred Lee’ propriétaire du restau-
tel-DieU.—Programme de la ment le Choeur Lavallée-Smith; à II appert que l’incendi
• m ■« aaM m a ' I" »•< « • T i i • ■ LV ^ . i r AA . f < «

tant le nombre à 140 pensionnaires pnrler d illccndi»-': Te premier grand 
et à une vingtaine d’externes. C’est feu du mni 18S4, c,ld consuma 
cn cette même année 1844 que fut Vnc qUan\nUune dc maisons cntrc 
inauguré le régime de quart-pen- ‘s. 1 U^s dos ^ascades. Bourdages, 
sionnaircs, qui fut copié par d’au- * •||_nt-Dominiquc el Girouard, dé- 
tres collèges de la province. tinisit egalement le vieux collège

récemment transformé.

journée. Trois-Rivières, 1500 aviateurs et nu- ça dansée' sous-so^du" maga^Do- 
tant de civils 1 applaudissent cha- minion, dans l’immeuble Bonnet, 
leureusement; à Sherbrooke. 2000 sur le côté sud de la rue. Comme 

. militaires et 1500 civils 1 ont reçu toutes les constructions étaient en

TRICOT
Les demoiselles Saint-Jean, de 
Saint-Pie de Bagot, tricotent 
bas et mitaines. Satisfaction 
assurée.

1 occasion de fête de rim

Les 25 pompiers volontaires de

A VENDRE

Manteau d’hiver pour dame, 
en drap, avec collet de four­
rure; grandeur: 42. En très 
état. S’adresser au no 1990, 
rue Sieotte, Saint-Hyacinthe.

rendues au Chalet de la Montagne, Cowansville et une foule de ci- 
on*nnrfrl11Cr» 61 a?né^’ t0yens qui les aidèrent constatèrent: y.üjss rus t

rrars ïss s-rat r„ -rvra sr r Esrs * ”Beloell subiront leur Initiation le r crllique canadienne et améri- sauté sur l'autre côté de la nm
mémo jour ainsi que plusieurs <;ame ne ‘arit P*-1® d’éloges sur le et attaqué les constructions de hri 
candidats des Conseils d’Acton fameux choeur. En effet, Wilfrid que. D '
v«le et de Snint-Cèsalrc. Pelletier, directeur du Metropolitan Pas de gros vent heur».,«mon.

v..« ,c ................ .. <ie,» s; at. V *«

M. Girouard, en 1800,
aulniers cées les deux tours par deux clo­

ut Larocque, lorsque M. François chers de 165 pieds.
Cadorette donna, en 1846, le grand

i s
Il me fait plaisir d’inviler mes clients à venir taire p»?4, 

rer leur automobile pour la saison froide qui s’annonce.

Je désire aussi attirer votre attention sur le fait 4U# î* 
continuerai à donner le môme service que l'ai donné dao» 1 
passé.

STATION
Rue Dessaulles,

Saint-Hr*^1

L.A.

Conseils de prudence 
du chef A. Malô

A VENDRE

Ford, 1935, coach, cn bon état. 
A vendre pour $250. S’adres­
ser au no 425, rue Sainte- 
Anne. Saint-Hyacinthe.

Le chef (le police Adrien Malo 
prie le public de redoubler de pru-

Un malade mord 
à la main 
son infirmier

9 lires 45, départ des salles en ta>n que quiconque les écoutera’en deux extrémités î‘™neub,jes- aax 
ordre processionnel; pensera autant”. A iïtta mile» r>n«.n 4...n  • . __sections dé-

deuce ft l’époque des Fêtes. Dans Saint-Hilaire, 0, D.N.O.
nombre de foyers, on installera . . Jnfirmler l’Hôtel-Dieu;

dans un hôpital de Montréal, s’est
un arbre do Noël ou l’on fera dl- fait inordre ft un doigt par un pu-

A une autre occa- truites fut *r
10 hreS’ mCSSC A ln chaPc,lc d^‘ torité ^ ra n te m p o ral n e" c o'nnne n ta! t près-mfdi^ b°nne “etirTS l'a-

-------  ----—^wuiinneniaa pres-midi, mais incÏL2r?.;!".,=ta~_U»M* précaution, ""

Corset Spirella
Mine Donat Duphily, dc La 
Présentation, désire informer 
le public qu’elle est l'agente 
autorisée du corset Spirolla. 
pour La Présentation et S.- 
Thomas d’Aquin. S'adresser 
en personne chez Mme Donat 
Duphily, au village de La 
Présentation. 22d

un arbre de Noël ou Ion fera dl- fait mordre ft un doigt par un pa- 11 lires, cérémonie du premier Smlth cn ccs termes: “C’est un l’eau sur lés ruine?Y CnC°re
verses décorations, en utilisant des l,eIlt' A (»ui 11 fn,sa,t degré; àélicc que d’entendre le Choeur eontructions raséoQ umantes et

I/homine en question était r Lavallée-Smith chanter ses jolies -------- ------------

de
des

.U- toute ln prudence nécessaire r'^t'fiiu'muniw’ninM. “n wt 
pour prévenir des pertes humaines actuellement en convalescence chez 
ou matérielles. La question du
chauffage, en hiver, comporte éga­
lement un problème sur lequel il
faut constamment revenir, et il 
faut rappeler qu’un grand nombre 
d'incendies sont causés par des 
poêles su relia u ITés ou par des 
tuyaux trop rapprochés des murs.

ses parents, M. et Mme Louis Be­
noît, de Snlnt-Hilnlre.

lumières électriques. U» chef de en état d'ébriété et s'était défiguré * *irc •W» cérémonie du deuxième chansons de folklore. Sous la con-
police invite la population ft iw*r sur 11,1 P^Teau de fer. M. Benoît d°Kr^ï duite de leur directeur, Jean Char-

est. incapable de travailler depuis 3 hrcs 30> c6rCmon,e t bonneau. qui est un chef-né. doué
me degré. d une brillante intelligence et d'une

vive imagination, ces jeunes chan-
la' Conseil 0G0 attend un grand teurs sont assurés du succès partout

nombre de visiteurs des autresoù i,s so Présenteront”..
Conseils et particulièrement plu D<’nc'tout Salnl’W>’acintRe se doit 
... . * u,tul p,u d’entendre les artistes du fameux

s r« représentants du Conseil choeur dignes représentants de no­
il Etat I.e grand Chevalier prie tre art musical, de les applaudir et
doue tous les membres du Conseil do lcur témoigner son admiration.
MW d’assister h l’Initiation. Ln Lc concert du Choeur Lavallée- 
carte de voyage sera exigée et elle aara ^eu au Séminaire de
devra être à date CeUe viUcl lc 18 dé«a'bre. Billets

a <mtc- en vente à la Pharmacie Brodeur.

■o-:

USEZ
LE COURRIER 

DE
SAINT-HYACINTHE

A VENDRE

Chez M. E.-A. Lapierre, au 
village de Saint-Liboire (au­
trefois marchand); radio cabl- 
net électrique, 8 lampes, $55 • 
radio cabinet à batteries, 5 
lampes, sans batterie. $12 • 
gramophone cabinet de choix 
$45.; tleigh fin avec petit siè­
ge. $35.; moulin à vent, avec 
pompe, $45., fournaise tortue 
no 4, avec 4 ronds, 4 pattes,

1IKUUKS 1>B BUREAU: 1> IIRKS .V. M- À H IIIH -
r. >i.

(jréycire Æé/anfr
OPTOMÉTRISTE - OPTICIE*
HI*KCIAUHTH EN EXAMEN DE ,wV '

ouvrira son bureau le 15
DÉCEMBRE

au No 515, rue St-Denis^Chan^fi^ 

au-dessus de la Pharmacie Bro

4770

T


